
Verdict hélas sans surprise au procès des intellectuels

MOSCOU (AP). — Les quatre accusés du procès des jeunes intellectuels de Moscou ont été recon-
nus coupables d'activités anti-soviétiques et condamnés à des peines d'un à sept ans, probablement de
camD de travail , comme l'avait reauis l'accusation, à l'issue d'un procès secret qui a duré cinq jours.

condamnes sera décomptée du total de
leur peine et Mlle Lachkova serait donc
libérée.

Une foule d'environ 200 personnes s'était

rassemblée devant le tribunal pour Ja fin
du procès, tandis que des agents en civil
interdisaient de prendre des photos.

(Lire la suite à la dernière page)

Les journalistes occidentaux n'avaient pas
été admis dans l'enceinte du tribunal , et ,
contrairement au procès de Sinyavsky et
de Daniel, la presse soviétique s'est tue
sur le procès. Les condamnations ont été
révélées par un agent du K.G.B. et confir-
mées par une autre source soviétique.

LES PEINES
Elles sont de sept ans pour Youri

Galanskov, 28 ans, pour propagande anti-
soviétique et infraction à la législation sur
les changes, de cinq ans pour Alcxander
Guinzbourg, 31 ans, qui a reconnu avoir
rassemblé les éléments d'un livre blanc
sur le procès Daniel et Sinyavsky, de deux
ans pour le poète Alexei Dobrovolsky, 29
ans, le seul accusé qui ait plaidé coupable
et qui ait témoigné contre les autres, et
d'un an pour Mlle Vera Lachkova, 21 ans,
qui a reconnu avoir dactylographié des ma-
nuscrits pour Guinzbourg et Galanskov.

Selon des sources soviétiques, l'année
de détention préventive accomplie par les

Trois condamnés du procès de Moscou. De gauche à droite : Dobrovlsky, Guinzbourg
et Galanskov.

(Photopress).

LES «4 » DE MOSCOU RECONNUS
COUPABLES ET CONDAMNÉS AUX
PEINES DE PRISON DEMANDÉES

Le destin
d'Israël

LES IDÉES ET LES FAITS

LES 
propos tenus par le général De

Gaulle dans sa dernière conféren-
ce de presse sur le peuple juif

« sûr de lui et dominateur » n'ont pas
été sans provoquer un malaise non
seulement dans l'Etat d'Israël, mais
dans les milieux juifs français qui
voyaient dans de tels propos comme
un relent d'antisémitisme. Aussi, rece-
vant le grand rabbin Kaplan, le chef
de l'Etat a-t-il pris la peine de lui
exposer qu'il n'y avait rien de dépré-
ciatif dans ce qu'il avait dit et qu'au
contraire cela devait être tenu pour un
éloge. Nationaliste chez lui, De Gaulle
l'est aussi pour les autres I

C'est par un même souci d'apaise-
ment que celui-ci a tenu à répondre
à M. Ben Gourion, ancien président du
conseil israélien, qui lui avait adressé
un message de protestation. Lettre
courtoise, mais ferme qui s'est attiré
une réplique non moins modérée, mais
non moins nette. En dépit des assuran-
ces données à Israël, le maître de
l'Elysée maintient son point de vue :
la France déplore que les Egyptiens
aient décrété le blocus d'Akaba, mais
ce n'était pas une raison pour qu'Israël
entre en action. Remarque peu perti-
nente à notre avis. Car si l'on s'en
tenait à ce gence d'argumentation, la
France n'aurait pas dû déclarer la
guerre à l'Allemagne en 1939.

De plus. De Gaulle maintient son
point de vue relatif à l'embargo sur
les livraisons d'armes à destination du
jeune Etat juif. Aussi n'a-t-on pas été
satisfait de cette réponse chez les di-
rigeants israéliens. Et M. Levi Eshkol
qui s'est rendu à Washington a reçu
un baume sur ses plaies en> apprenant
de la bouche même du président
Johnson que celui-ci était prêt, à cer-
taines conditions, à suppléer à la dé-
faillance française. Des fournitures mi-
litaires, l'Amérique en accordera à
Israël à des fins défensives. M. Esh-
kol a aussi obtenu l'assurance que
ses « conquêtes > ne seront pas remi-
ses en cause, tant que n'interviendra
pas la possibilité d'un règlement géné-
ral de l'affaire du Moyen-Orient.

Ce voyage du chef du gouvernement
de Tel-Aviv à la Mnison-Blanche pour-
rait bien marquer ainsi un tournant
dans l'évolution du conflit israélo-
arabe. Inquiets de la présence de la
flotte soviétique en Méditerranée
orientale, soucieux de voir les Russes
reprendre des mains des Egyptiens le
relais de l'aide aux républioa'ins yé-
ménites, les Etats-Unis misent de nou-
veau, quoique d'une manière prudente
encore, sur l'Etat d'Israël. Certes, il y
a sur ce point névralgique du globe,
l'envoi de la mission « onusienne » de
M. Gunar Jarring, délégué de M.
Thant, mais celle-ci ne peut que cons-
tater pour l'instant que les points de
vue se sont durcis. En effet, la mena-
ce arabe est loin d'être conjurée pour
Israël.

Apparemment, il pourrait y avoir
des signes précurseurs d'apaisement :
le nettoyage dans le canal de Suez
des bateaux qui s'y étaient accumulés,
le départ de la tête de la légion
palestinienne du fanatique Choukeiri, le
renvoi de la conférence au sommet
de la Ligue arabe à Rabat, faute
d'entente entre les intéressés. Mais ce
n'est là qu'une façade. L'état d'esprit
des musulmans n'a pas changé. Quelles
que soient les nuances, voire les dif-
férences qui les opposent et les sépa-
rent entre «féodaux» et «socialistes»,
le vent d'impérialisme souffle toujours
sur eux et le temps n'est pas encore
venu où ils admettraient de reconnaî-
tre l'existence de l'Etat d'Israël avec
les garanties que cela comporte, en
contrepartie du règlement du problè-
me des réfugiés, de la rétrocession des
territoires conquis, voire de l'interna-
tionalisation de Jérusalem.

C'est pourquoi les Israéliens doivent
continuer à être sur leurs gardes et à
s'appuyer sur les Américains.

René BRAICHET

LITVINOV : UN PROCÈS DE SORCIÈRES
OÙ LA LIBERTÉ N'EST PAS RESPECTÉE

MOSCOU (ATS-AFP). — Un , appel
à l'opinion publique mondiale afin
qu 'Ile exige « la  condamnation publi-
que de ce honteux procès » et la libé-
ration des accusés a été remis aux
correspondants occidentaux de Moscou ,
devant les portes du tribunal où

étaient jugés les quatre jeunes Sovié-
ti ques.

L'appel porte la signature de Pavel
Litvinov , le petit-fils de l'ancien mi-
nistre des affaire s étrangères, et de
Larissa Bogoraz , la femme de l'écri-
vain emprisonné Youli Daniel.

« Nous transmettons cet appel à la
presse progressiste occidentale, en lui
demandant de la publier au plus tôt
et de le diffuser par radio », déclare
l'appel.

Avant l'ouverture du procès, Larissa
Bogoraz et Pavel Litvinov avaient si-
gné une pétition demandant que le
procès soit public, rappelle-t-on. Ils
avaient récemment attiré l'attention
sur eux par certaines initiatives en
faveur d'écrivains arrêtés ou en diffi-
culté.

Sordide !
L'appel estime que le procès « se

déroule en violation des normes juri -
diques essentielles soviétiques » et que
l'affaire a pris dès le deuxième jour
« l'allure d'un procès de sorcières ».
La liberté du témoignage n 'est pas
respectée, dit l'appel .

« Les témoins sortent de la salle
après l'interrogatoire — plus exacte-
ment on les pousse dehors — dans
un état de dépression frisant l'hysté-
rie. »

« Dans cette atmosphère, déclare
l'appel , il ne peut être question d'ob-
jectivité du tribunal , d'équité ni de
légalité . Le verdict est décidé à l'avan-
ce, dès le début. »

¦.. . ,' i

(Lire la suite à la dernière page)

Une Yougoslave de 16 ans
survit à l'utilisation d'une
pompe cardiaque artificielle

BELLE RÉUSSITE CHIRURGICALE AUX ÉTATS-UNIS

LE RYTHME DU CŒUR EST REDE VEN U RÉGULIER
HOUSTON (AP). — L'hôpital métho-
diste de Houston a annoncé qu 'une
Yougoslave de 16 ans, Mlle Marta
Acman, est la seconde personne au
monde à survivre à l'utilisation
d"une pompe cardiaque artificielle.

La pompe a été introduite le 26
octobre et a servi pendant quatre
jours à détourner la circulation du
sang du ventricule gauche. Mlle Ac-
man est maintenant soignée à l'hô-
pital pour une affection rénale.

La seule personne à survivre à cette
expérience est une Mexicaine, Mme

Esperenza del Valle Vasquez, qui
avait été opérée l'année dernière. Elle
mène maintenant une vie normale.

Cinq autres personnes n'ont pas sur-
vécu , mais, selon les médecins , la pom-
pe a fonctionné , et le décès est dû à
d'autres complications.

Mlle Acman avait été hospitalisée
pendant dix mois en Yougoslavie avant
d'être admise à l'hôpital méthodiste de
Houston le 9 octobre 1967.

Elle souffrait  d'une grave congestion
cardiaque résultant d'un rhumatisme
du cœur et d'une infection de la paroi
intérieure du cœur.

(Lire la suite à la dernière page)
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Chapeau d'hier p our demain
Rien de nouveau

sous le soleil, pas
même la mode des
chapeaux. Ceux-là
firent la joie de
celles qui étaient
dans le vent en
1930. N'empêche, si
l'on en croit les
techniciens britan-
ni ques de la mode,
ils seront tout de
même du dernier
cri cette année.

(Téléphoto AP)

Le p ays de la neige

Que dire, que prédire pour ce week-end p lacé sous le signe de la
neige et du froid ? En e f f e t , les avanlanches continuent de descendre ,
coupant des villages. C'est pourquoi , p lus que jamais, il s'agit d'être
prudent : le danger de g lissements de p laques de neige existe. Par-
tout en Suisse. D'autre part , il serait opportun , pour les automobi-
listes, de se renseigner avant de se lancer sur les routes. Plusieurs
de celles-ci , ainsi que des cols , sont fermés.

La météo o f f r e , elle , son habituel p lat de résistance avec des
chutes de neige. On prévoit néanmoins quel ques éclaircies... régio-
nales , il f au t  le dire I La température, cet après-midi, voisinera
entre —3 et —S degrés. Mais pour , dimanche, que chacun se
réjouisse : temps ensoleillé et froid.  Avec un peu de neige par la
suite. Ce qui est logique-

Nôtre télé p hoto AP : Oslo vit à —26 degrés, ce qui constitue,
para it-il , un record . Cette charmante Norvégienne n'a pas craint les
morsures du froid pour admirer cette perf ormance... involontaire.
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Ski nordique à la Lenk :

Denis Mast absent
(Lire nos pages sportives)

PRÈS DES VERRIÈRES
Enfant tué
par le train

(Lire page 3)

A la recherche
du funiculaire
de Chaumont

(Lire en page 3)

URSS
SUISSE
1917-1967
par Eddy BAUER

(Lire en page 18 Ex 16)

La bataille quotidienne est dure à ceux qui doivent lutter dehors, dans la 1
pf neige, le froid et la tempête, au service d'autrui. Nous pensons aux commandos §p
m de la route qu'il faut sans cesse tenir ouverte, coûte que coûte ; aux facteurs, m
gf aux médecins, aux livreurs, aux femmes et aux hommes de toutes professions é
M qui ne connaissent pas, pour l'exercice de leur métier, la douce chaleur des i
m bureaux ou le toit protecteur des ateliers et des fabriques.

Nous pensons aussi — très égoïstement, et nous demandons humblement à m
A nos lecteurs de nous en excuser — à nous-mêmes, c'est-à-dire à nos vaillantes ||f
p porteuses et à nos braves porteurs qui mettent un point d'honneur à déposer w
§| notre journal, chaque matin, à la même heure, à l'endroit où il doit être 1
| déposé, qu'il fasse beau, qu'il vente, qu'il pleuve ou qu'il soit tombé un i
if mètre de neige.

« AUX verrières, nous air i une ae nos plus aevouees porteuses, |e suis pf
jf| tombée dans un trou de neige, j'en ai eu jusque sous les bras... » Elle n'en §11
§jl a pas moins continué sa tournée. Personne n'aurait jamais rien su de ses 1
M mésaventures, si nous ne nous permettions aujourd'hui de les évoquer. Une pi
W autre, parce que la neige est trop profonde également, est obligée de porter M
pf sur son dos la charrette qui lui sert au transport des journaux. Sans récriminer, gjl
& elle poursuit sa route, trempée jusqu'aux os, à son retour au foyer. Une autre |
p encore nous confie avec humour (mais fa ut-il sourire ou lui dire « bravo » î) ! §|I
É « Il y a eu tant de neige sur mon parcours ces derniers jours que j'en ai eu §jl
pf les bas tout mouillés... et même plus haut ! »

Nombreuses sont nos porteuses qui s'arment de crampons, ou qui tirent i
p des chaussettes par-dessus leurs souliers, pour passer quand même quand le |fl
p verglas leur barre la route, dans le haut de la ville. L'une d'elles, qui creuse |§
p! son sillon tôt le matin à travers le vignoble, après avoir pris possession de p
|p son fardeau de journaux dès six heures, s'est vu apostropher l'autre jour par un 1
pf lecteur... parce qu'elle avait dix minutes de retard !

De grâce, amis lecteurs, soyez indulgents I Nos porteuses et nos porteurs i
i font l'impossible pour vous remettre notre jour nal à temps. Ils sont magnifiques 1
|| dans leur dur labeur quotidien. Aidez-les, aidez tous ceux qui veulent chaque §
I jour parvenir jusqu'à votre porte, en déblayant les accès à votre maison. Au 1
| nom d'elles toutes et de tous, nous vous disons « merci ». R. A.

I Amis lecteurs, à l aide ! I
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La mauvaise santé du voleur
ne lui vaut pas d'excuse

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DE BOUDRY

De notre correspondant :
Le tribunal de police du district de Bou-

dry a tenu une audience vendredi matin
sous la présidence de M. François Kncep-
fler , juge suppléant extraordinaire , assisté de
M. André Mannwiller , remplissant les fonc-
tions de greffier.

3.-J. Ch. est prévenu de tentativ e de vol
Le 4 décembre 1967, entre 17 h 30 et
18 h , en brisant un carreau de la fenêtre ,
le prévenu s'est introduit dans une chambre
privée d'une annexe de l'hôtel Robinson , à
Colombier. Surpris, il s'est enfu i sans rien
emporter. Arrê té et interrogé par la suite
J.-J. Ch. a avoué qu 'il avait cherché de
l'argent. Il prétend avoir eu des difficul-
tés financières parce que , étant tombé ma-
lade, il avait perdu sa place. Il est vrai que ,
souffrant d'une affection de la colonne
vertébrale , le prévenu ne peut pas assumer
une occupation qui demande beaucoup de
force et une santé solide. Mais il est mal-
gré cela de caractère instable , change sou-
vent de place et a commis déjà une série
de délits importants , tels que cambriolages
et vols, dans différents cantons. En con-
séquence, les cantons de Genève et de Vaud
l'ont expulsé. Le tribunal ne trouve aucune
circonstance qui pourrait atténuer la culpa-
bilité du prévenu et condamne J.-J. Ch.

CRESSIER
Officier supérieur

(c) Depuis le 1er j anvier 1968. M. André
Ruedin, conseiller général , négociant en
vins et régisseur du domaine de l'Hôpital
Pourtalès a accédé au grade de major.
Cest le premier habitant de Cressier a ob-

tenir un grade aussi élevé.

à trente-huit jours d'emprisonnement, répu-
tés subis par la détention préventive , et met
à sa charge les frais de la cause , fixés à
320 francs.

G. S. est prévenu de vol. En sortant ,
tard dans la soirée du 10 novembre 1967,
de l'hôtel du Lion-d'Or, à Boudry, où il
avait consommé de l'alcool , le prévenu a
remarqué , dans la rue de la Poste, der-
rière la maison de la gendarmerie , un
tricycle d'enfant. Pensant qu 'il s'agissait d'un
objet abandonné qui ferait plaisir à sa fille ,
G. S. l'a emporté à la maison. Après avoir
cherché pendant quinze jours en vain l'ob-
jet en question , appartenant à sa fille , le
gendarme M. l'a enfin découvert dans les
mains de la petite S. Le tricycle a été res-
titué , mais G. S. est condamné pour vol
à trois jours d'emprisonnement avec sursis
pendant deux ans et paiera 20 fr. de frais.

Un jugement conclut à l'acquittement du
prévenu , une plainte a été retirée.

Routes neuchâteloises : ca roule !3
La situation s'est améliorée, sur les routes du canton. Les travaux

publics ont eu énormément à faire, mais ont pu le faire calmement, métho-
diquement, non plus seulement pour parer au plus pressé.

Pas de nouvelle avarie sur la route des gorges du Seyôn. Une petite
ommission ; jeudi matin, une voiture a été endommagée lorsqu'elle fut
brutalement arrêtée par les branches du sapin qui tombait au même instant.

Sur la Vue-des-Alpes, on roule bien , mais muni de chaînes ou de pneus
à neige s'entend. La route a été fermée deux fois hier, entre 2 h 45 et
6 h 15, et entre 8 h 30 et 11 h 30, pour permettre aux chasse-neige de
travailler rapidement.

Un peu partout dans le canton le croisement est naturellement difficile,
les chaussées se rétrécissent de plus en plus.

Sur cette photo:,un accident comme tant d'autres, le chasse-neige a
fait plier l'échiné de l'indicateur de direction.

(Avipress J.-P. Baillod)

À LA SOCIÉTÉ D'HISTOIRE ET D'ARCHÉOLOGIE
Dernière séance de l'année le 14 dé-

cembre 1967 au musée d'ethnographie. En
l'absence de M. J. Gabus, directeur , Mme
Marceline de Montmollin voulut bien pré-
senter à ses auditeurs un bref historique
du musée et de ses collections, avant la
visite de l'exposition : c 175 ans d'ethnogra-
phie à Neuchâtel » .

Dans ce domaine, les Neuchâtelois ont
été des précurseurs, puisque leur musée
est le plus ancien de Suisse et un des
plus anciens d'Europe. Ils le doivent à
de nombreux concitoyens qui, expatriés sur
les cinq continents, s'intéressèrent au mi-
lieu dans lequel ils vivaient et rappor-
tèrent au pays les objets qu 'ils avaient re-
cueillis au cours de leurs voyages. Qui
étaient ces Neuchâtelois à l'esprit ouvert
et généreux ? Et pourquoi quittaient-ils leut
petite patrie ? C'étaient des officiers au
service étranger , des consuls, des adminis-
trateurs coloniaux , des négociants, des in-
génieurs, des horlogers, des fabricants d'in-
diennes et de dentelles qu 'ils exportaient
fort loin en Amérique, aux Antilles, c'étaient
surtout des missionnaires auxquels nous de-
vons les collections africaines les plus im-
portantes et l'orientation du musée, c'était
enfin de simples voyageurs en quête d aven-
tu re ou d'horizons nouveaux.

Le premier de ces donateurs , le géné-
ral Charles-Daniel de Meuron qui avait
parcouru l'Afrique du Sud, l'Inde et Cey-
lan avec son régiment au service de la
Hollande, puis de l'Angleterre , offrit en
1795 à sa ville natale son « cabinet de
curiosités > : des coquillages , des miné-
raux , des animaux empaillés , des armes,
des objets hottentots, tahitiens, chinois.
Exposé tout d'abord à la Maison des or-
phelins (l'hôtel communal actuel), recevant
des dons nouveaux et importants dès 1801,
il fut installé au collège latin en 1830. La
section d'ethnographie s'enrichissant de plus
en plus, on la transféra (1885) dans un
local du musée des Beaux-Arts, bientôt
insuffisant. Mais un autre mécène, M. Ja-
mes de Pury avait légué à la Ville sa
propriété de Saint-Nicolas et c'est là que
le musée trouva sa demeure définitive en
1904 sous la direction de M. Charles
Knapp, initiateur également de la première
chaire d'ethnologie à l'Université (prof, van
Gennep). Lorsque M. Th. Delachaux lui
succède en 1921, le catalogue comporte
20,000 numéros et s'augmente en 1933
des importantes collections rapportées d'An-

gola par les expéditions Monard-Delachaux
Enfin , dernière et fructueuse étape , dès
1945. M. Jean Gabus, le nouveau directeur ,
crée l'Institut d'ethnologie, le musée dyna-
mique, dirige plusieurs missions sahariennes
et organise des expositions qui ont fait
connaître le musée à un vaste public.

A. B.

En bonne citoyenne qu elle est, et
en gourmande aussi, une lectrice avait
commandé une caisse de cinquante ki-
los de pommes Golden : « De belles
pommes, premier choix et même de
l'extra » avait-elle précisé.

On lui livra l'objet de ses désirs.
La caisse, comme il se doit, fu t  dé-
posée à la cave. Pas pour longtemps,
car les dimensions de la cave — du
réduit devrait-on plutôt dire — ne per-
mettaient pas d'une part d'accéder fa-
cilement aux rayonnages et, d'autre
part , cette ménagère se rendit compte
que la température trop élevée qui
régnait dans sa cave ne favorisait pas
la conservation des pommes.

Son mari transporta donc la fameu-
se caisse sur le balcon de la cuisine.
Prévoyan t, il tapissa la caisse de mul-
tiples feuilles de papier et il recouvrit
les fruits d'un épais tapis de lainages.

Hélas, malgré toutes les précautions,
les pommes ont gelé ; les différences

de température ont eu raison de cette
« chambre froide » qu'était la caisse
tapissée.

— Ces architectes, si au moins ils
nous construisaient des caves dont la
température permette de conserver des
fruits et des légumes, sans parler des
quelques bouteilles traditionnelles...!
Quant à leurs dimensions, n'en par-
lons pas. Les personnes qui aimeraient
faire des provisions pour l'hiver ne
peuvent acheter la marchandise qu 'el-
les désirent, parce qu'elles ne savent
vraiment pas où l'entreposer.

Messieurs les architectes, construi-
sez-nous donc des caves, des caves
fraîches et spacieuses où l'on puisse
faire cohabiter la luge et les pommes
de terre, les habits d'été et les pom-
mes, les rouleaux de papiers peints et
quelques bouteilles de vin. Cela doit
quand même être possible dans un
immeuble moderne, non ?

MEMO

Messieurs les architectes, construisez-nous des caves !

Monsieur et Madame René Guillod et leurs enfants,
ainsi que les familles Minola en Italie, parentes et alliées,
ont le regret de faire part du décès de

Madame Ida GUILLOD
leur chère maman, grand-maman, sœur, tante, parente et amie,
que Dieu a rappelée à Lui , dans sa 86me année, après une courte
maladie.

Neuchâtel, le 12 janvier 1968.
(Avenue du ler-Mars 8)

Que ta volonté soit faite.

L' incinération,  sans suite , aura lieu samedi 13 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire, à 11 heures.

Domicile mortuaire  : hôpital de Ferreux.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Madame Henri Chardonnens-Vermot ,

à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame André Chardon-

nens et leurs enfants , à Neuchâtel ;
Monsieur René Chardonnens et ses

enfants, à Neuchâtel,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le profond chagrin de faire part

du décès de
Monsieur

Henri CHARDONNENS
caporal de gendarmerie retraité

enlevé à leur affection , après une lon-
gue maladie , dans sa 73me année , muni
des saints sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel , le 12 janvier 1968.
Domicile mortuaire : hospice de Cres-

sier (NE).
La messe de sépulture sera célébrée

en l'église catholique de Neuchâtel le
lundi 15 janvier , â 9 heures, et l'enter-
rement aura lieu à 10 heures, au cime-
tière de Beauregard.

B. I. P.

§L e  

comité de la Musique
militaire, musique offi-
cielle de la ville de

a le pénible devoir d'informer ses
membres du décès de

Monsieur

Henri CHARDONNENS
père de son dévoué membre actif
Âlonsieur René Chardonnens.

Pour l'ensevelissement, prière de
consulter l'avis de la famille.

La Société des agents de la police
cantonale neuchâteloise a le pénible
devoir de faire part du décès de son
dévoué menrbre

Monsieur

Henri CHARDONNENS
caporal de gendarmerie retraité

Pour les obsèques, prière de se réfé-
rer à l'avis de la famille.

Psaume 103
Madame Paul Martenet-Cand, à Cor-

mondrèche ;
Monsieur et Madame. Paul-Eddy Marte-

net et leurs enfants, à Neuchâtel :
Monsieur Jean Martenet et sa fiancée,

Mademoiselle Evelyne Ramseyer,
Monsieur François Martenet ;
Madame et Monsieur Aimé Vuille-Marte-

net et leurs enfants Marie-Frédérique et
Philippe, à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Lucien Martenet ,
leurs enfants et petits-enfants, à Corcelles,
Cornaux et Serroue,

les familles parentes et amies,
ont le grand chagrin d'annoncer le départ

de leur cher époux, papa, grand-papa, frère,
oncle, parent et ami,

Monsieur Paul MARTENET
qu 'il a plu à Dieu de rappeler paisiblement
à Lui, dans sa 79me année.

2036 Cormondrèche, le 12 janvier 1968.
Père saint, garde en ton nom

ceux que tu m'as donnés.
Jean 17 : 11

L'incinération aura lieu lundi 15 janvier
1968.

Culte au temple de Corcelles, à 14 heu-
res.

Selon le désir du défunt , la famille ne
portera pas le deuil.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité et la section du Parti li-
béral de Neuchâ tel - Serrières - la
Coudre ont le triste devoir d'informer
leurs membres et amis du décès de

Monsieur Paul MARTENET
père de Monsieur Paul-Eddy Martenet ,
conseiller communal , président canto-
nal , ancien président de notre section.

Le Comité central de l'Association
démocratique neuchâteloise a le profond
regret de faire part du décès de

Monsieur Paul MARTENET
père de Monsieur Paul-Eddy Martenet,
président du parti libéral neuchâtelois.

Pour les obsèques, prière de consul-
ter l'avis de la famille.

Le Collège des anciens de la paroisse
de Corcelles-Cormondrèche a le profond
regret de faire part du décès ce

Monsieur

Paul MARTENET-CAND
membre et ancien secrétaire du Collège
des anciens.

Ni la mort ni la vie ne peuvent
nous séparer de l'amour de Dieu
manifesté dans le Christ Jésus
notre Seigneur.

Rom. 8 : 38-39.

Madame Marcelle de Safonoff-Dù-
rig ;

Le docteur et Madam e Fritz Baumann
et leur fille ;

Madame Marguerite Grin ,
ainsi que les familles parentes, al-

liées et amies,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Maurice DCRIG
leur très cher père, grand-père, arrière-
grand-père, parent et ami, enlevé à leur
tendre affection le 11 janvier 1968,
dans sa 81me année.

Le culte aura lieu le lundi 15 janvier,
à 14 h 30, en la chapelle du cimetière
de Plainpalais, où le corps est déposé.

Domicile : route de Meyrin No 9,
Genève.

m L'abondance des chutes de m

f  
neige de ces derniers jours, m
comme chacun a pu s'en ren- m

m dre compte, a rendu les rou- m
m tes dangereuses pour les au- m
m tomobilistes. Tant qu 'il conti- û
m nuera de faire f ro id , ils pati- m
m neront et « châtieront » tan t é
m et plus... Mais que le thermo- m
0, mètre remonte de quelques p'M degrés, et ce seront les p ie- pil tons qui devront se méfier : M
S la neige qui s'est accumulée p
M sur les toits peut blesser griè- m
H vement les malheureux qui m
'& recevraient une avalanche sur m
w, la tête.

Mé f iance , donc. Un habi- p
|H tant de la Coudre, qui a passé «
p de nombreux hivers dans les É
m Montagnes neuchâteloises, re- É
m commande soit de raser les M
m murs des maisons — les gla- m
M çons et les p laques de neige p
É| tombent alors au large, sur les É
m bords des trottoirs ¦— soif de É
m marcher p resque au milieu de É
m la chaussée, un œil f i x é  sur éÊ
m les gouttières et l' autre guet- û
i tant l'automobiliste g lissant... M

É Gtire É
j au premier radoux!p

Piétons
I rasez les murs... |

r J'ai combattu le bon combat,
i J' ai achevé ma course, J'ai gardé

la foi. Désormais, la couronne de
vie m'est réservée.

II Tim. 4 : 7
Madame Germaine Lecoultre ;
Madame veuve Albert Godat-Lecoultre ,

. ses enfants et petits-enfants ;
Madame et Monsieur Julien Brossin-Le-

coultre , au Locle, leurs enfants et petite-
fille ;

Monsieur et Madame Gaston Lecoultre-
Métraux et leur fille ;

Les enfants et petits-enfants de feu Achil-
le Humair, à Zurich et Bienne ;

Sœur Renée Prod'hom, à Fleurier,
ainsi que les familles Droz et Leschot,

parentes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de *
Madame Jeanne HUMAIR

née LECOULTRE
leur chère et regrettée sœur , belle-sœur ,
belle-maman , grand-maman , tante, grand-
tante, nièce , cousine , parente et amie que
Dieu a reprise à Lui vendredi , dans sa 71me
année , après une longue maladie supportée
avec couraga.

La Chaux-de:Fonds, le 12 janvier 1968.
L'incinération aura lieu lundi 15 janvi er.
Culte au crématoire , à 11 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière .
Domicile mortuaire : rue du Doubs 119.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part
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L'Eternel a de la bonté pour
qui espère en Lui, pour l'âme qui
le cherche et qui attend en repos
son secours.

Lam. 3 : 15
Monsieur Franz Uebersax ;
Monsieur Hans Uebersax, ses enfants et

petits-enfants ;
Monsieur et Madame Max Uebersax-

Perrelet , leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Willy Uebersax-

Frey, leurs enfants et petits-enfants,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

leur cher frère , beau-frère, oncle, cousin,
parent et ami,

Monsieur Jean UEBERSAX
que _ Dieu a repris à Lui, dans sa 66me
année, après une cruelle et douloureuse
maladie supportée avec courage et résigna-
tion.

Neuchâtel , le 12 janvier 1968.
(Plan 12)

Et maintenant l'Eternel mon
Dieu m'a donné du repos de toute
part.

Josué 21 : 44
L'incinération , ,sans .suite, aura lieu dans

la plus stricte intimité, de lav:familic, à la
chapelle , du crématoire, le'lundi" 15' j anvier,
à 14 heures.

Domicile'- • mortunWïr-^hdpitaK^^des Ca-
dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Neuchâtel: nouveaux dirigeants
à la commission de jeunesse

D'un de nos correspondants :
La Commission de jeunesse neuchâteloise

qui patronne la formation gymnique de
mille pupilles environ , fait partie intégrante
de l'Association cantonale neuchâteloise de
gymnastique. Elle est le réservoir naturel
des sections de l'ACNG en ce qui con-
cerne le recrutement de leurs membres
actifs. Elle compte à ce jour 35 sections
dans le canton de Neuchâtel et est dirigée
par un comité de 7 membres,

Depuis 1964, cette commission était for-
mée de MM. Frédy Juvet, président , Cou-
vet ; Jean Luy, chef technique, Colombier ;
Fred Sîegenthaler, secrétaire-caissier, Cou-
vet ; Alexandre Zangrando , Couvet ; Eric
Bastardoz , Couvet ; Jacques Portmann , Ser-
rières et Edouard Hofmann , Marin. La
plupart de ces personnes ont donné leur
démission à la fin de l'année 1967

Le comité cantonal de l'ACNG a dé-
signé les gymnastes suivants pour les rem-
placer : MM. Henri Ramseyer, président,
Corcelles ; Jacques Portmann , chef techni-
que, Serrières ; Oscar Pfenninger , secrétaire,
Corcelles ; Raymond Pellet, caissier , Cor-

taillod ; Michel Dick , Neuchatel-Ancienne ,
André Javet, Bevaix et Marcel Bellenot ,
membres.

La transmission des pouvoirs a eu lieu
récemment au restaurant du Bornelet à
Corcelles. Le président sortant a remercié
les démissionnaires de leur dévouement à
la cause de la jeunesse neuchâteloise pen-
dant 4 années consécutives et leur a re-
mis à chacun d'eux , un modeste souvenir.
Au cours de la dernière législature, la
Commission de jeunesse a organisé ses
fêtes annuelles à Fleurier en 1964 (avec la
participation des pupillettes) , à Rochefort
en 1965 (seule), à Fontainemelon en 1966
(avec les pupillettes) et à Corcelles en
1967 (seule).

•Le nouveau président Henri Ramseyer
de Corcelles (ancien chef technique de
l'Association neuchâteloise de gymnastique )
a pris possession de son mandat en es-
pérant que ses collaborateurs le seconderont
dans sa tâche pour le grand bien des pu-
pilles neuchâtelois. Ces derniers se retrou-
veront le 16 juin prochain à la Coudre
pour leur fête cantonale , avec la parti-
cipation de 1200 pupillettes.

CHAPELLE DE L'ORANGERIE
Dimanche à 9 h 30, culte avec
sainte cène, mais le soir, à 20 h,
au temple du Bas.

Alliance Evangélique
Ce soir, 20 h 15
Salle de l'Armée dn salut

« Je suis la Résurrection >
et dimanche 14 janvier
Temple du bas,, 20 h 15

« Je suis l'Alpha et l'Oméga »
Chacun y est cordialement Invité

DIMANCHE 14 JANVIER à 20 h 15,
dans le cadre de la semaine de prière
universelle pour l' u n i t é  des chrétiens,

C U L T E  INTERCONFESSIONNEL
à l'église catholique de Neuchâtel

avec prédication du pasteur J.-S. Javet.

Dimanche 14 janvier, à 17 h,

récital de violon
Jacqueline Staehli
Au piano, Régula Lauehll.

? ???????????<????????????<

? NM*-<r/^r Ce soir î
1 Ws&élmtœ à 20 h 30, UBUj

^
ROI ; location : Agence Strûbin, tél.*

? 5 4466, et le soir au théâtre dès*
? 19 h 45, tél. 5 21 62. ?
?????????????????????????

COURS DE DANSE
1. Perfectionnement, 14 h.
2. Débutants, 16 h 15.
Beau-Rivage. Succès assuré, 30 fr.
par mois.
Renseignements, Inscriptions :
tél. (022) 34 83 85.

Grande salle de la Paix
Ce soir dès 20 h 30

GRAND BAL
Orchestre international
RYTM'S

HOTEL DE LA CROIX-FÉDÉRALE
SERRIÈRES

Vu l'immense succès
ce soir

BAL du
super Petit Nouvel-An

avec le trio « Marcello »

e 

Dimanche matin
BOURSE

AUX TIMBRES
Cercle National

Participation de mar-
chands avec timbres

classiques 

HOTEL-RESTAURANT
DES PONTINS - VALANGIN

A l'occasion de la réouverture de
mon restaurant,
Ce soir dès 20 heures

Soupe aux pois
et jambon à l'os chaud

Roby vous attend

%j °L DANSE
SUNSHINES
Dimanche 14 janvier 1968, à 15 h et 20 h

MATCH au LOTO
Eclaireurs catholiques
groupe Saint-Etienne
CERCLE CATHOLIQUE, Colombier

W VILLE DE NEUCHÂTEL

Avis aux conducteurs
de véhicules à moteur

En raison de la suspension de l'ex-
ploitation du funiculaire la Coudre -
Chaumont , les mesures restrictives de
circulation sur la route de Chaumont
sont supprimées jusqu 'à nouvel avis.
Cette route étant utilisée comme piste
de luge, nous recommandons aux usa-
gers de cette route la plus grande pru-
dence.

Direction de la police

Particulier
vend : 1 chambre à coucher, 1 chambre
capitonnée pour jeune fille , avec coif-
feuse, 1 buffet avec bar, 1 table et 6
chaises . Tél. 416 63.

Grand match au loto
Samedi 13 janvier 1968, dès 20 h

Hôtel du Lion-d'Or, Coffrane
organisé par la société des accordéonistes

QUINES SENSATIONNELS

Hôtel de Commune, Rochefort

Bal du Petit Nouvel-An
Orchestre Jack Valesfca
(6 musiciens).

Cette fois, on ne les compte plus ! Les
sapins qui s'abattent dans les gorges,
bien sûr. Il était 22 heures environ, lors-
qu'une voiture neuchâteloise descendait
de Valangin, en direction de Neuchâtel
par les gorges. A mi-chemin, une mau-
vaise rencontre eut lieu entre le sapin
qui s'abattait et l'automobile. Quelques
dégâts au véhicule, pas de blessures à
ses occupants qui regagnèrent Valangin
à bord du véhicule d'un autre usager.
Les services de police avertis ont dû, une
fois de plus, détourner la circulation par
Pierre-à-Bot. Une équipe des Tramways
neuchâtelois est montée sur place pour
dégager la ligne du trolleybus sur la-
quelle le sapin s'était appuyé. A la res-
cousse, on appela également un garde
forestier pour scier le tronc qui passait
largement par-dessus la route. La circu-
lation a été rétablie vers 1 heure, ce
matin, grâce à la diligence de tous ces
travailleurs nocturnes.

La série continue...
dans les gorges

du Seyon !

ÛLa 
C. C. A. P.

garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) S 49 M Neuchâtel
Agent général Ch* Robert

Observatoire de Neuchâtel. — 12 jan -
vier 1968. Température: moyenne — 6 ,6 ;
min. : —10 ,8 ; max. : — 2 ,6. Baromètre :
moyenne : 720 ,6. Eau tombée : 4,1 mm.
Vent dominant : direction : nord - est ;
force : faible jusqu'à 12 h ; ensuite est,
dès 16 h nord. Etat du ciel : légèrement
nuageux à clair ; neige de 1 h à 7 h,
ensuite intermittente jusqu 'à 10 h 45.

Niveau du lac du 12 j anv. à 6 h 30 : 429,17
Température de l'eau (12 janv.) 6°

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais , nord et centre des Grisons : la
nébulosité demeurera très variable , des
éclaircies régionales alternant avec des pas-
sages nuageux accompagnés de quelques

^
averses de 'neige.

Températures prévues : —8 à —15 de-
grès ce matin , —8 à —3 degrés cet après-
midi. Vents du secteur nord-est , faibles à
modérés en plaine , modérés à forts en
montagne.

Evolution probable pour dimanche et lun-
di : en début de période, temps ensoleillé
et froid. Par la suite, ciel nuageux à cou-
vert s'accompagnant de précipitations au
nord des Alpes.

Observations météorologiques

NAISSANCES. - 7 janvier. Bertoni , Wal-
ter, fils de Graziano, électricien à Ma-
rin, et d'Anna, née Locatelli ; Chalan-
des, Sébastien, fils d'Albert, facteur
postal à Neuchâtel, et de Fernande-
Eva, née Droz. De Marco, Antonella,
fille de Francesco, soudeur à Cornaux,
et d'Aurelia, née Laveneziana ; Cortina,
Dario, fils de Luigi, manœuvre à Neu-
châtel, et de Iolanda, née Zaïppieri ;
Grispan, Sandiro-Maurizio, fils de Gian-
carlo, aide-mécanicien à Coffrane, et
de Lidia, née Cillotto ; Jaquet, Syl-
vain-Bdonond , couvreur à Boudry, fils
de Félix-Samuel et d'Eliane-Dora, née
Calderari .

PUBLICATION DE MARIAGE. —
9 janvier. Castellani, Sergio-Marco, sou-
deur à Peseux, et Casagrande, Rosa-
rita, à Neuchâtel.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 5 janvier.
Kncepfler, Denis, étudiant en lettres à
Paris, et Buchet, Martine-Sylvie, à
Neuchâtel ; Lerch, Daniel-Paul, dessi-
nateur-architecte à Neuchâtel, et
Schmid, Dorothée, à Rougemont ; Pasi-
nato, Danilo-Luigi, ébéniste à Neuchâ-
tel, et Bourgoin , Claudine-Anne-Marie,
au Landeron ; Piaget, . Carlo-Enrique,
commerçant à Neuchâtel, et Miserez,
Sylvaine, à Colombier ; Donabédian,
Jean-Claude, boucher au Landeron, et
Kissling, Lisette-Ellen, à Neuchâtel.

Etat civil de Neuchâtel

Contrôle des habitants
NAISSANCES. - 7 décembre. Pfiinder,

Tanja-Ivana , fille d'Hermann-Max et Jac-
queline-Betty née Mceckli. 11. Scheffel Lau-
rence, fille de Pierre-Michel et Edith-Fran-
çoise née Sunier. 17. di Matteo Claudio,
fils de Bonaventura et Maria-Annunziata
Muchino. 21. Louis Hubert, fils de Jean-
Pierre et Monique-Hélyette née Stalder.

MARIAGES. — 1er décembre. Robert-
Nicoud René-Maurice et Fliickiger Ruth-
Marie. 9. Luscher Heinrich-Omer et Ste-
bler Adelheid

DÉCÈS. — 17 décembre. Dellamaria
Maria-Josefa.

LA NEUVEVILLE



Un enfant de 7 ans
tué par le train

Sur la ligne les Verrières-Pontarlier

Hier, le train quittant Pontarlier
à 17 h 43 en direction des Verrières
a happé, au passage à niveau de
la Cluse-et-Mijoux, un enfant du
village âgé de 7 ans, Patrice Huillery
qui a été tué sur le coup.

Au moment de l'accident, les bar-
rières étaient baissées. L'enfant s'est
engagé sur la voie ferrée en passant

par un portillon. Le train sortait
d'une courbe. Le mécanicien avait
une visibilité de 80 mètres. Lors-
qu 'il aperçut le petit Patrice, il
actionna le sifflet de l'automotrice
et freina. Malheureusement, le choc
fatal ne put être évité. La gendar-
merie de Pontarlier a ouvert une
enquête qui se poursuivra aujour-
d'hui par l'audition des témoins.

Le plus difficile reste h foire i Valonoin

»

Le problème des transports est réglé à satisfaction de tous
mais la route d'évitement en pose d'autres

LE 
décor représente l'entrée de Va-

langin. Côté bas ou haut, peu
importe laquelle. L'important est

que des travaux y seront faits. L'ingé-
nieur adjoint des ponts et chaussées,
M. Worthington, est seul eu scène. Il
semble très occupé. Ce n'est pas une
mince affaire que de préparer le pas-
sage de la nouvelle route, en évitant
le village de la sortie des gorges au
lieu dit « En-haut-des-Scies », sur une
longueur de 1300 mètres. La chaussée
aura quatre pistes et le débouché de la
vieille route de Pierre-à-Bot ne sera
p lus qu 'un mauvais souvenir. Deux
échangeurs de circulation sont prévus
aux deux extrémités du village.

Malheureusement, le terrain est mau-
vais. Pourri même. Comment faire ?
L'ingénieur- prend la salle à témoin :

— C'est difficile 1 Techniquement
parlant s'entend...

— Et pourtant, monsieur Worthing-
ton, cette amél ioration est capitale I
commence le conseiller d'Etat Grosjean
qui vient d'entrer, côté cour.

Le chef du département des travaux
publics aime insister sur l'importance
à donner à ce qu 'il appelle volontiers
la colonne vertébrale du canton : BN 5
et route de la Vue-des-Alpes, ses deux
lignes de force. Or, à cette seconde
artère se greffe le Vail-de-Ruz dont une
partie, la plus vaste, n'est pas desser-
vie par le rail. Elle dépend de la ligne
de trol leybus conjointement exploitée
par les Transports du Val-de-Ruz (V.R.)
et la Compagnie des tramways de Neu-
châtel (T.N.). Mais voilà : éviter Va-
langin  en construisant une nouvelle
route ne va pas sans poser de problè-
mes aux deux entreprises qui auront
la première 1200 et la seconde 600 mè-
tres de nouvelle ligne aérienne à ins-
taller. En chiffres, cela veut dire une
dé pense de 120,000 fr . pour l'une, moi-
tié moins pour l'autre.

DEUXIÈME ACTE
La dépense ne sourit ni au V.R., ni

aux T.N. La Compagnie de Neuchâtel a
posé sur les 5 km 900 du trajet qui lui
incombe des py lônes métalli ques soli-
dement fixés , inusables , pourrait-on
dire , alors que le V.R. dispose tant
bien que mal d'une forêt , par surcroit

i peu esthéti que , de poteaux de bois en-
foncés à même les champs. C'est le
premier point sur lequel les opinions
de deux compagnies sont divergentes.
Alors que l'intérêt des T.N. serait de
poursuivre l'exploitation par trolley-
bus, le V.R., dont, en plus, les gros vé-
hicules italiens deviennent aussi vieux
que coûteux en réparations, préférerait
les remplacer par des autobus. Pre-
mière constatation : il y aurait donc
un transbordement à Valangin...

Techniquement et financièrement ,
chaque compagnie sort des arguments
valables, mais ils vont à rencontre de
l'intérêt des usagers de la ligne qui
craignent de devoir changer de voiture
à Valangin. Comment concilier les deux

i thèses ?: M. Grpsjean prend JL part MM.
Benoit et Daum , les directeurs des deux
entreprises , pendant que l'ingénieur
Worthington sort , côté jardin , en re-
mâchant ses soucis :

— Pour rendre le trafic plus fluide,
pas d'autre solution que l'évitement.
Hélas , au nord-ouest du collège prin-
ci palement , le terrain est mauvais. Une
roche pourrie , des couches d'humus
rendent problématique l'ancrage des
ouvrages de génie civil...

TROISIÈME ACTE
Très vite, M. Carlos Grosjean trouve

un terrain d'entente. Décidé : on sup-
primera les trolleybus entre Neuchâtel
et Cernier et il n'y aura pas de trans-
bordement à Valangin comme ce fut le
cas jusqu 'à l'abandon du tramway, en
juil let  1940. L'autobus n'est plus chi-
nois , ni grinçante cage à poules. Même
les T.X., enchantés des services rendus
par leur matériel allemand qui dessert
actuellement les Cadolles, admettent
qu 'il est devenu aussi souple et aussi
confortable que son rival à perches.

Avec ces véhicules, l'exploitation ne
souffre plus d'aléas tels que le gel
qui, en hiver ou sous les brouillards
d'automne, paralyse la ligne aérienne,
la tempête qui la coupe à coups de sa-
p in ou les limitations de vitesse, sur
la route des Gorges entre autres, im-
posées par un parcours sinueux sur le-
quel il faut bien prendre garde de ne
pas faire sauter les perches. D'autre
part , plus mobile parce qu'indépen-
dant, le car peut, au contraire du trol-
leybus, se glisser et naviguer sans trop
d'encombre dans la circulation. Enfin,
les T.N. n'engageront pas une dépense
inutile puisque les trolleybus enlevés
au Val-de-Ruz serviront à la nouvelle
ligne d'Hauterive. Quant aux ponts et
chaussées, la solution choisie leur per-
met d'abaisser de 4 m 70 à 4 m 20 le
gabarit des échangeurs de circulation.
De plus, par le biais des P.T.T., la Con-
fédération subventionnera partiellement
l'achat des nouveaux véhicules du V.B.

Chaque compagnie acquerra deux vé-

POTEAUX — Une forêt peu esthétique entre Fontaines
et Boudevilliers (Avipress - VR)

liiciiiles. Les autobus seront normalisés
et seule la couleur marquera leur
appartenance. Enfin , les T.N. obtien-
dront, par des kilomètres de roulage
plus longs, une compensation finan-
cière qui couvrira la dépense à la-
quelle ils n'étaient pas contraints.

RIDEAU
Marché conclu : le conseiller d'Etat

et les deux directeurs se serrent la
main. L'important est bien que tout le
monde y trouve son compte, les voya-
geurs en premier lieu. Tout en conci-
liant habilement les thèses de deux
cpmpagniesj . M. Carlos Grosjean s'est
attaché à ne pas passionner le débat.
Sous le prétexte du transbordement à

^V^ langin, ..il p était . aisé, , en effet, de
faire d une "* question 1 " de transport et

d équipement technique, une querelle
d'épiciers. N'était-ce pas là encore cou-
per le canton en deux et parce qu'on
ne lui facilitait pas l'accès à Neuchâ-
tel, glisser le Val-de-Ruz dans la poche
des Montagnes ? Le conflit était latent,
un de ceux chers aux stratèges des ca-
fés du Commerce qui, sans avoir en-
core compris qu'il forme un tout mal-
gré ses dissemblances, divisent toujours
le pays en deux factions, couteaux aux
dents...

Sur le feu qui s'éteint, Dieu merci,
M. Grosjean ne voulait pas que l'on je-
tât de nouveaux fagots. Il y a réussi.

Il s'en va avec MM. Daum et Benoît.
Les trois hommes partis, l'ingénieur
revient. Il déploie une carte et songe
à tout le travail qui reste à faire.

Cl.-P. Ch.'

Malgré les inconvénients de la neige
on prend les choses avec philosophie

DANS LE VALLON

De notre correspondant régional :
Il faut remonter à plusieurs années

pour retrouver un tel amoncellement
de neige au Val-de-Travers. On a tra-
vaillé pendant la nuit de jeudi à ven-
dredi pour déblayer les points les plus
menacés et il a fallu recommencer
hier matin.

PERTURBATIONS FERROVIAIRES
Le direct Paris-Berne du matin est

arrivé en gare des Verrières avec six
heures de retard sur l'horaire habituel.
L'après-midi, le retard était tombé à
une heure.

Aux Verrières, il y a entre deux et
trois mètres de neige sur les quais.
Hier 50 hommes peinaient.

Sur le réseau du R.V.T. le train
partant de Fleurier à 6 h 12 a dû être
supprimé. L'automotrice ne pouvait pas
circuler entre le dépôt et la gare en
raison du bloquage des aiguiUes. La
composition suivante — celle menant
les ouvriers à Couvet — a quitté Fleu-
rier avec une demi-heure de retard. Sur
Buttes, pendant la matinée, toutes les
courses ont été assurées par la compa-
gnie avec des autocars.

BOUTES RÉTRÊCIES
Les routes sont singulièrement rétré-

cies. Les voitures passent entre des
tranchées blanches plus hautes qu'elles

AU RALENTI

Un cas entre autres : celui de M
Armand Chollet, agriculteur au Mont-
du-Bec. Vendredi matin, il allait à la
fromagerie des Bourquins livrer le lait.
La boille était remorquée par la jument
qui devait se frayer un passage en
poussant avec le collier et avait le
museau qui touchait la neige. Dans
une tranchée, on n'apercevait plus l'ani-
mal. Plus malin, le poulain suivait les
traces de sa mère et franchissait ainsi
les obstacles avec moins de difficulté.

La distance aller et retour à par-
courir est de 1400 mètres. Pour la fran-
chir, M. Chollet a pris une heure et
demie.

« Comptez la vitesse • dit-il. c Ça
fait 930 mètres à l'heure. »

Il faut le souligner, malgré les mul-
tiples inconvénients qui résultent de
cette extraordinaire offensive blanche,
on prend généralement les choses avec
philosophie. Reconnaissant les efforts
qui sont faits partout et sachant qu 'à
l'impossible nul n'est tenu.»

A la recherche des funiculaires de Chaumont
nk Mk I I —49 a B Jg ~*"*fl̂ l w II ~
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Les deux véhicules sont bloqués à mi-parcours

MYSTERE — Ce funiculaire, perdu au milieu des neiges et de la forêt pourrait servir comme objet de
concours : Comment ce lourd véhicule a-t-il pu échouer à cet endroit ? Et à droite : TRANSPORT HI-
VERNAL — Une des nombreuses conséquences de la neige : le transport des colis par luge et par
« épaules ». La pente de Chaumont est raide, les cages de galets sont profondes, l'expédition n'a pas

été de tOUt repos ! (Avipress - J.-P. Baillod)

— C est scandaleux, on ne peut pas
monter à Chaumont pour luger, les
funiculaires ne fonctionnent pas. « Ils »
pourraient pourtant dégager les voies,
« ils » pourraient s'arranger pour que les
courses reprennent...

Ces remarques, on les entend à lon-
gueur de journ ée depuis trois jours. Et,
tout au long de ces jours également, le
téléphone sonne à la station du funicu-
laire la Coudre - Chaumont. Les gens
veulent savoir s'* ils » ont enfin fait quel-
que chose.

Eh bien, non. « I ls » n'ont pas encore
ouvert la voie, « ils » ne pourront pas
faire fonctionner le funiculaire avant plu-
sieurs jours.

LE GRAND RESPONSABLE :
UN SAPIN

Mardi dernier, un arbre est tombé sur
la ligne d'alimentation de Chaumont. Il
s'ensuivit une panne de courant de
10 h 30 à 18 h 50 et, faute d'électricité,
les funiculaires n'ont pas pu fonctionner.
Le drame, c'est que la neige tombait à
gros flocons et qu'elle a duré pendant la
nuit entière. Le triangle, placé devant les
véhicules lors de la première course de
mercredi, à 7 h 15, n'a pu avoir raison
de cette importante couche de neige.
A mi-parcours, soit au lieu de croise-
ment, les deux funiculaires s'avouaient
vaincus. Cinq jeunes gens qui descen-
daient pour suivre leurs cours en ville
ont poursuivi leur route à pied. Depuis
lors, les deux véhicules jaunes station-
nent au milieu des neiges.

C'EST SI SIMPLE
— Eh bien, c'est tout simple, poursui-

vent les amateurs de luge. « Ils » n'ont
qu'à débarrasser les voies et le tour
sera joué.

Les pelleteurs n'ont pas attendu ce
conseil pour se mettre à l'ouvrage. De-
puis plus de deux semaines, chaque jour,
des équipes se relaient pour pelleter la
neige. On trouve des employés du funi-
culaire, des habitants de Chaumont, le
garde forestier avec son apprenti, des bû-
cherons, des paysans. Jeunes et moins
jeunes se côtoient dans l'e f for t .  Le doyen,
âgé de soixante-huit ans, est certainement
M.  René Junod qui fai t  le trajet entre
son domicile, à la Combe-Denges et son
lieu de travail à skis ou à pied. Il y
a aussi les bûcherons du Pré-Louiset qui,
pendant des heures, affrontent les bour-
rasques pour venir dégager les voies.
i Ils » ne sont pas inactifs , sachons-le !

Parmi ces « ils », on comptait même
une « elle » pendant la journée de mer-
credi. Contrôleuse du véh icule resté en

panne à mi-parcours, Mlle Greti Pfund ,
habitant Chaumont, a pris une pelle et ,
avec toute l'ardeur de ses dix-huit ans,
elle a brassé la neige.

POUR LA PREMIÈRE FOIS
DEPUIS DES DÉCENNIES

M. Willy Montandon s'occupe du fu-
niculaire de Chaumont depuis vingt-deux
ans. Il se souvient d'un arrêt des véhi-
cules il y a plusieurs années, arrêt qui
n'avait duré qu'une demi-journée envi-
ron à la suite d'une grosse chute de
neige.

— Les équipes de déblaiement ont
travaillé sans relâche depuis la fin de
l'année dernière. Les abords des rails
étaient nettoyés et sitôt recouverts, la
neige tombant sans arrêt. Inlassablement,
les pelleteurs reprenaient leur tâche, de-
vant soulever toujours plus haut leurs
outils pour jeter la neige. Le tronçon
inférieur est le plus facile à entretenir
puisque la neige peut être poussée au
bas des ponts mais le haut, surtout la
tranchée, est un véritable tunnel. Où met-
tre les centaines de mètres cubes que
nous enlevons ? Une place suffisante
doit en effet être laissée près des rails
pour que les triangles puissent fonction-
ner lorsque le trafic sera repris. Tout
allait bien, les courses circulaient régu-
lièrement. Il est, hélas, survenu cette u.iinne
de courant, les véhicules n'ont pas pu
circuler pendant vingt-quatre heures. Les
rails, les câbles, les galets étaient enfouis
dans la neige, cette masse freinait le
véhicule descendant, le câble, qui se dé-
roule à une allure régulière, se disten-
dait... et l'arrêt est survenu.

— Quand pensez-vous pouvoir repren-
dre les courses, pour autant que la neige
cesse de tomber ?

— Nous ne disposons que d'une équi-
pe réduite de pelleteurs. Si nous étions
nombreux, cela ne poserait pas de problè-
me et, en deux jours, tout serait certai-
nement en ordre. Les funiculaires sont
restés en plein vent pendant plusieurs
jours et il sera nécessaire de les con-
trôler avant de les mettre en service. Au
train où vont les choses, il est difficile
de faire des pronostics. Les galets —
les grosses roues droites ou obliques
dans les courbes qui se trouvent entre
les rails — doivent être dégagés et dé-
bloqués s'ils sont gelés. Il y en a quatre
cents environ dans deux cents cages.
Quant aux câbles, ils sortiront sans en-
combre de l'aventure.

LES COLIS DESCENDUS
A LA COUDRE

Hier après-midi, nous avons accompa-

gné trois hommes jusqu 'à mi-côte de
Chaumont : M.  Willy Montandon , M.
Pierre Pfund , employé du funiculaire
qui est en train de devenir un spécia-
liste de la pelle (!) et le troisième, un fer-
mier de Chaumont. A pied , en
longeant les rails que les pieds décou-
vraient parfois , ils ont atteint les deux
funiculaires isolés au croisement . Des
colis destinés aux hôtels de Chaumont
s'y trouvaient encore. Sac de farine , car-
tons remplis de boîtes de conserves, pa-
quets divers, ainsi que des outils ont
été descendus à l'aide d'une luge ou sur
les épaules. Les pelleteurs rencontrés le
long de la voie profitaient de souff ler
pendant quelques secondes pour laisser
passer cet étrange cortège.

Si les lugeurs ne peuvent pas se rendre
à Chaumont en utilisant le funiculaire ,
une chose est certaine : « ils » ne comp-
tent pas les ef for ts  pour tenter de dé-
gager cette voie, et c Us > méritent tous
un immense coup de chapeau !

RWS

A Cressier, trois frères vignerons
comptent 120 ans de service au sein

du domaine de l'hôpital Pourtalès
De notre correspondant :
Vendredi 12 janvier , l'hôpital Pour-

talès, représenté par M. Jacques Wa-
vre, intendant et régisseur du domaine
à Cressier avait le plaisir et le privi-
lège de fêter et de récompenser pour
40 ans de fidèles services trois frères
vignerons : M M .  Edouard , Pierre et
René Descombes.

Le fai t  est si exceptionnel dans la
vie des vignobles qu'il vaut la peine
d'être relevé : trois fois quarante ans
pour le compte d'une même entrepri-
se, cela compte !

Les frères Descombes ont cultivé
à tâche 45 118 ouvriers de vignes
(352 m2) en 1928 alors qu'ils étaient
en compagnie de leur p ère, M.  Numa
D escombes. En 1938, ils en cultivaient
58 5/ 8 ouvriers ; en 1948, il en cul-
tivaient 75 2/ 8 ouvriers ; en 1958,
ils en cultivaient 86 118 ouvriers. Et
aujourd'hui, l'aîné et le plus jeune des
trois en cultivent 53 ouvriers toujours

à tâche, alors que Pierre, le second
des frères est devenu depuis dix ans
chef vigneron du domaine pour s'oc-
cuper avec son équipe de 4 hommes
de 243 218 ouvriers, du verger et de
la cave.

Relevons qu 'au cours des 40 ven-
danges, ces trois frères ont récolté
dans les vignes qui leur étaient remi-
ses 6139 gerles de vendange, soit 154
par an de moyenne.

Notons aussi que la culture géné-
rale d'un ouvrier de vigne coûtait en
1928 47,50 f r .  l'ouvrier et s'élève au-
jourd'hui à 231 francs. Au cours de
cette période , le prix de la vendange
s'est pay é 35 f r .  le blanc et 55 f r .  le
rouge en 1935, à la cote la plus bas-
se, et 165 f r .  le blanc et 220 f r .  te
rouge, cote la plus haute attein te en
1966. Toutefois, il est bon de signa-
ler qu'en 1928, la gerle valait 82 f r .
le blanc et 135 f r .  le rouge et en 1946
déjà , la gerle atteignait presque le prix

M. Ruedin félicite les trois frères
(Avipress - J.-P. Baillod)

d'aujourd'hui : 156 f r .  le blanc et 210
francs le rouge.

En résumé, les trois frères Descom-
bes ont accompli fidèlement leur tâ-
che pendant 40 ans de recommence-
ment à tra vailler la même terre rude
parfois , à lutter contre les éléments
naturels souvent violents et à servir
cette cause de la vigne et du vin, fai-
te de persévérance, d'endurance mais
aussi de beauté et de grandeur. Main-
tes fois , ils ont été cités en exemple,
car leurs vignes étaient parmi les plus
belles que l'on puisse voir. Enfin , ce

jubile exceptionnel représente pour
chacun environ 12,000 journées de
travail, soit environ 36,000 jours de
bon labeur.

Notons encore que le même jour
l'Iiôpital Pourtalès fêtait également M.
Armand Persoz, vigneron-tâcheron de-
puis 30 ans à son service. M.  Persoz
a succédé à son père et à son grand-
père , qui ont cultivé les vignes de
l'hôpital Pourta lès depuis 1895. Voi-
là aussi un bel exemple de travail et
de fidélité.

Les feux lumineux du carrefour
cTAreuse fonctionnent depuis hier

L'Office fédéral des transports a reconnu
hier l'installation de feux lumineux qui
doivent bloquer la circulation au carrefour
d'Areuse, chaque fois que passent les trams
de la ligne 5. Placés sur les routes venant
de Boudry, Cortaillod , Grandchamp et
Neuchâtel , ils ont été posés conjointement
par les ponts et chaussées et par les TN ;
leur financement a été assuré par le canton ,
la commune de Boudry et la Compagnie

des tramways. ' Commandés automatique-
ment par les rames arrivant de Boudry et
de Cortaillod, ils sont enclenchés par le
conducteur au départ d'Areuse. L'arrê t est
automatique dans tous les cas.

Ces signaux — une croix de Saint-André
au-dessus d'un triangle noir bordé de rouge
et de blanc avec un feu clignotant au
centre — renforceront considérablement la
sécurité du trafic. (Avipress - Baillod )
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^Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) B 65 01
Compte de chèques postaux 20-178
Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures & midi et de 13 h 45
à 18 h 10, sauf le samedi.
Tous nos bureaux peuvent être at-
teints par téléphone de 7 h 30 à
12 heures et de 13 h 45 à 18 heures.
En dehors de ces heures, une per -
manence est ouverte, du dimanche
au vendredi soir de 20 h 30 à
0 h 80. La rédaction répond ensuite
aux appels Jusqu'à 2 heures.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-vellle à
17 heures peuvent paraître le sur-
lendemain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parve-
nir à notre bureau le vendredi avant
9 heures et les petites annonces,
le vendredi également avant 11 heu-
res. Pour le mardi, le lundi Jusqu 'à
8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bu-
reau Jusqu'à 18 heures ; dès ce mo-
ment et Jusqu'à 23 heures, ils peu-
vent être glissés dans la boite aux
lettres du Journal située à la rue
Saint-Maurice 4, dans te passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs dont la
hauteur est fixée au maximum à
50 millimètres et de 50 millimètres
pour les réclames.

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30
Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : fraie de

port en plus.
Tarif des abonnements

SUISSE :
1 an 6 mois 3 mots 1 mois
52.— 26.50 13.50 5 —

Nous cherchons à acheter
une maison

de construction ancienne
sise au bord des lacs de Bienne ou
de Neuchâtel , ou dans les environs im-
médiats. Ancienne maison vigneronne à
transformer conviendrait aussi.
Adresser offres écrites à CS 2773 au
bureau du journal.

Samedi 13 janvier 1968

Il Pour notre rayon
¦ CONFECTION DAMES I

nous cherchons : -

EMPLOYÉE
!j pour la réception et la marque I¦ de la marchandise ; !

! EMBALLEUSE
I pour la caisse du 1er étage. R

I 

Places stables, travail varié et bien H
rémunéré. |
Semaine de 5 jours.

| Avantages sociaux d'une grande maison. |

I 

Faire offres au chef du personnel des B
Grands Magasins '§

i ¦MMEBËéëI i
I ¦"¦"a ¦ mmam "¦¦ I

¦ Nous cherchons, pour entrée janvier 1968 ou date à convenir,

PREMIER PEINTRE
ou

CHEF PEINTRE
Nous offrons salaire élevé adapté aux capacités, semaine de 5 jours,
3 semaines de vacances par année.
Les candidats désirant une place stable sont priés de soumettre
leurs offres de service à : \
CARROSSERIE LAUBER & FILS S. A., 1260 NYON. ?—II.II ¦¦¦ .i..—.m. ....mi-r

©FuÉPuT riyniiE
I 

Neuchâtel
Nous cherchons pour entrée en service aussi
rapidement que possible

¦ >V<-UJbLv(lJb«J 1JAU „ £n,to i uO '

JEUNES EMPLOYÉS (ÉES)
ayant fait un apprentissage de bureau ou fré-
quenté une école de commerce.

\ Places intéressantes pour personnes intelligen-
tes et de confiance, recherchant une situation
stable et bien rémunérée.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae,
en indiquant prétentions et date d'entrée, au
Crédit suisse, Direction, 2001 Neuchâtel.

OBËûinr sypiiE

l!|jl MOBILIÈRE SUISSE
Pour compléter notre organisation , nous cher-
chons pour Neuchâtel et environs

INSPECTEUR D'ACQUISITION
Ce collaborateur devra maintenir le contact
avec une partie de notre clientèle et conclure
de nouvelles assurances.

Nous offrons :
— situation stable et intéressante (fixe, frais
et commissions), caisse de retraite, assurance
accidents

— activité facilitée par le portefeuille d'une im-
portante société d'assurance

— formation complète et appui permanent

Faire offres à M. Paul Favre, agent général,
Bassin 14, 2000 Neuchâtel. Tél. 5 91 51.

?W-W* L'INSTITUT DE BIOCHIMIE
f I I H \ DE L'UNIVERSITÉ

Ŵ*,*0'* engagerait

UNE LABORANTINE DIPLÔMÉE
pour travail en équipe, semaine de 5 ou 6 jours.

Domaine d'activité :
enzymologie et chimie des protéines
recherches sur les causes de la dystrophie musculaire.

Début de l'engagement pour date à convenir.

Les candidates peuvent être de langue française ou
allemande.

Adresser des offres détaillées, avec curriculum vitae,
à la direction de l'Institut de biochimie de l'Université,
18, rue de Chantemerle, 2000 Neuchâtel 7.

HU ÉCOLE SUPÉRIEURE
IP DE JEUNES FILLES, NEUCHÂTEL

(Gymnase de jeunes filles de la ville de Neuchâtel)

Section littéraire
préparant :
a) par la Maturité fédérale et par le Baccalauréat es

lettres (types A et B) à l'Université et aux écoles
polytechniques,

b) par le Diplôme de langues modernes à l'entrée à la
Faculté des Lettres de l'Université de Neuchâtel pour
l'obtention :
1) du brevet pour l'enseignement secondaire inférieur

(B.E.S.I.)
2) de certificats d'études supérieures.

Ce titre est également reconnu par la Faculté de Droit
et des Sciences économiques. Il ouvre aussi les portes
de l'Ecole normale cantonale.

Section des carrières féminines
offrant la possibilité d'obtenir un diplôme qui donne
accès à de nombreuses écoles professionnelles et spécia-
lisées.

Inscription des nouvelles élèves
Les élèves sortant au printemps 1968 de 4me classique,
de 4me scientifique ou de 4me moderne ancien style
peuvent entrer en section littéraire. Les élèves sortant de
4me moderne nouveau style, qui ont suivi le cours de
raccordement, peuvent entrer en section des langues
modernes. Celles qui n 'ont pas suivi le cours de raccor-
dement ont accès à la section des carrières féminines.
Les feuilles d'inscription doivent être envoyées jusqu 'au
samedi 20 janvier 1968, au Secrétariat du collège latin.

L'inscription ne deviendra définitive que sur présenta-
tion du dernier bulletin annuel, à la rentrée des classes.
LES PARENTS SONT INVITÉS A UNE SÉANCE
D'INFORMATION LE MARDI 16 JANVIER 1968, A
20 H 15, AU COLLÈGE LATIN, 2me ÉTAGE, SALLE 23.

Le directeur de l'Ecole supérieure de jeunes fi l les :
A. MAYOR

OS ÉCOLE SUPÉRIEURE DE COMMERCE
iMi DE NEUCHÂTEL

—

Section maturité
(4 ans d'études)

préparation aux études universitaires

Section diplôme
(3 ans d'études)

préparation à la vie des affaires

Section d'administration
(2 ans d'études)

préparation aux carrières dans lés PTT,,
CFF, Swissair et douanes

Début de l'année scolaire: jeudi 18 avril 1968
Sur demande, le secrétariat enverra sans frais
le programme détaillé de l'école.

Délai d'inscription : jeudi 15 février 1968

Une séance d'information à
l'intention des parents aura
lieu mercredi 17 janvier à
20 h 15, à l'auditoire du
bâtiment des Beaux-Arts 30
(salle 23).

i

Tél. (038) 5 13 89 Le directeur : R. Meuli

GYMNASE CANTONAL
DE NEUCHÂTEL

MISE AU CONCOURS
Le poste suivant est mis au concours
au Gymnase cantonal de Neuchâtel :

1 POSTE COMPLET
DE MAITRE DE

MATHÉMATIQUES
Titres exigés : licence ou titres équiva-
lents et certificat d'aptitudes pédago-
giques.
Obligations et traitements : légaux.
Entrée en fonction : à convenir.
Adresser les offres de service, avec cur-
riculum vitae et pièces à l'appui, au
département de l'Instruction publique,
château, 2001 Neuchâtel, jusqu 'au sa-
medi 27 janvier 1968.
Tous renseignements concernant le
poste mis au concours peuvent être
demandés à M. Herbert SUTER, direc-
teur du Gymnase cantonal, 3, rue Bre-
guet, 2000 Neuchâtel.

Le chef du département,
Gaston Clottu

tSSFZ\ Ville de Neuchâtel

ffîaffl ÉCOLE DES ARTS
\3||p/ ET MÉTIERS

Mise au concours d'un poste i
partiel de :

maître de technologie
aux élèves cuisiniers \

Titre exigé : maîtrise fédérale
Obligations et traitement : lé-
gaux.

i Entrée en fonction : début de
l'année scolaire 1968/69.
Les candidatures manuscrites,
accompagnées des pièces à
l'appui, devront être adressées
à M. F. Werner, directeur de
l'Ecole des Arts et Métiers,

| Maladière 84, Neuchâtel, jus-
qu 'au 31 janvier 1968. Aviser
le secrétariat du département
de l'Industrie, château de Neu-
châtel. Tous renseignements
peuvent être obtenus auprès
du directeur de l'Ecole, tél. :
(038) 5 25 46.
Neuchâtel, le 12 janvier 1968.

La commission.

III COMMUNE DE FLEURIER

Dépôt de plans
M. Louis JEANNERET, entrepreneur
à Fleurier, a déposé des plans en
vue de la transformation de son
immeuble sis à la rue de Belle-
Roche 3, à Fleurier.
Ces plans peuvent être consultés à
l'hôtel de ville où ils sont affichés.
Toute observation ou opposition
doit être formulée par écrit à
l'adresse du Conseil communal, d'ici
au lundi 22 janvier 1968, à midi.
Fleurier, le 12 janvier 1968

CONSEIL COMMUNAL

A vendre, dans localité à l'ouest de
Neuchâtel ,

belle fabrique
bâtiment en parfait  état d' entretien ,
chauffage au mazout. Surface utili-
sable : 780 m2. Entrée en jou issance
à convenir.
Pour tous renseignements, s'adres-
ser à Me Charles Bonhôte , avocat
et notaire , à Peseux .

On cherche

terrain
région Peseux-Cor-
celles, pour petite
maison familiale ;

surface de 600 à 700
m2. Accès voiture.
Adresser offres écri-
tes à EG 2890 , au
bureau du Journal.

r —^A louer a Colombier
dès le 24 juin 1968

dans quartier ensoleillé et tranquille,
locaux à l'usage de bureaux ou d'ate-
lier, propres et silencieux.
Surface totale : 70 m2 en 3 locaux -j-
W.-C. et toilettes, chauffage général.
Prix 270 fr. par mois
-f- 30 fr. pour chauffage.
S'adresser à la

Caisse de retraite de Favag S. A.

Monruz 34 2000 Neuchâtel
Tél. (038) 5 66 01

V ?
A louer

STUDIOS OU APPARTEMENTS
tout confort , toutes charges comprises, de Fr. 160.— à
Fr. 215.— pour

MÉCANICIEN DE PRÉCISION

DÉCOLLETEUR

MANŒUVRE SPÉCIALISÉ

OUVRIER ET OUVRIÈRE SUR CADRAN

Faire offres , avec prétentions de salaire , ou se présenter
sur rendez-vous téléphonique.

E S C O  S. A. LE PRÉLET S. A.
Fabrique de machines Fabrique de cadrans
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane Tél. (038) 7 62 12/13

Nous engageons, pour début avril 1968, une jeune

S E C R É T A I R E
pour notre département « études commerciales » à
LAUSANNE
(service chiffres, statistiques et interprétat ion).

Nous demandons :
diplôme d'une école de commerce ou certificat d'appren-
tissage commercial ;
langue maternelle allemande et quelques connaissances
de français ;
aptitudes pour l'arithmétique ;
employée débutante acceptée.
Nous offrons :
place stable et bien rémunérée ; avantages sociaux d'une
grande entreprise. Travaux variés en collaboration avec
une équipe jeune et dynamique de MARKETING.
Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae, photo
et certificats, à notre chef du personnel. Réf. « secrétaire
études commerciales ».
FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S.A. - 2003 Neuchâtel

A louer en plein centre, dans im-
meuble commercial avec ascenseur,
chauffage central général, trois piè-
ces + hall et services, à l'usage de

BUREAU
Tous renseignements sous chiffres

H. D. 2823 au bureau du journal.

LE GARAGE DU LITTORAL
début route des Falaises

cherche
appartements de 3 et 3 % pièces
pour deux de ses ouvriers.
Faire offres détaillées ou téléphoner
au 5 99 91.

H.L.M. Suchiez-Serroue
A louer, pour le 24 janvier ou
date à convenir, appartement I
de 2 pièces, cuisine, salle de
bains : loyer mensuel 118 f r. • r
prestations pour conciergerie et
chauffage. L'appartement ne
peut être loué qu'à un couple,
ou à personne seule avec un en-
fant et dont le revenu ne dé-
passe pas 10.200 fr. ou 11,200
fr. avec un enfant. Adresser
offres écrites à MN 2803 au bu-
reau du journal.

Nous cherchons à louer , dans la ré-
gion ouest de Neuchâtel, un

appartement
de 5 pièces

avec confort ou mi-confort, destiné
à un employé supérieur. Entrée im-
médiate ou à convenir.

Adresser les offres à : Papeteries de
Serrières S.A., 2003 Neuchâtel-Ser-
rières.

MONTMOLLIN
A louer dans immeuble neuf encore
quelques

APPARTEMENTS
à prix raisonnables. Entrée à con-
venir. S'adresser à René Fivaz,
Montmollin. Tél. (038) 81218.

A vendre, dans le haut de Peseux ,

MAGNIFIQUE VILLA
construction très moderne, 8 pièces,
atelier de 100 m2 au sous-sol, vue
exceptionnelle, terrain de 1900 m2.

Prix 345,000 fr. Offres et renseigne-
ments : Arrigo & Cie, entrepreneurs,
Peseux. Tél. (038) 813 61.

Jura neuchâtelois, 1000 m alt i tude ,
à vendre pour le 1er mai 1968

DOMAINE AGRICOLE
de 16 ha dont 4 ha de pâturage et
1 ha de forêt.
Bâtiment en bon état comprenant
deux appartements, une grange et
deux écuries pour la garde de dix
tètes de bétail . Un deuxième bâti-
ment fait office de remise et d'ate-
lier.
Pour tous renseignements complé-
mentaires, tél. (021) 89 17 23.

Je cherche à acheter

maison
familiale

ou ancienne maison
de un ou deux ap-
partements, avec ou
sans confort . Ré-
gion Neuchâtel ou

environs.
Adresser offres écri-
tes à FH 2891, au
bureau du journal.

A louer à Anet , dans maison à
2 étages, pour 6 familles, cons-
truction moderne, ;

appartement de 3 1/2 chambres
(avec cheminée) 355 fr. \

appartement de 4 V2 chambres
375 fr.

Situation exceptionnelle et tran- j
quille, vue sur féSiw lac^,, et,,J,esi.i.
Al pes.

Pour tous renseignements, s'adres- !
ser à M. Franz Thoniet, avocat
et notaire, 3232 Anet. Tél. (032)
83 17 37.

A louer tout de suite

belle boucherie-charcuterie
dans quartier bien centré de
Bienne, parfaitement aménagé, loyer
avantageux et logement disponible
tout de suite.

Grande Boucherie Bigler S.A., Bù-
ren (Aare). Tél. (032) 81 23 45.

Gorgier
Saint-Aubin

A louer apparte-
ment d'une cham-

bre , avec cuisine,
salle de bains , bal-
con, tout confort ,

éventuellement
meublé. Situation

tranquille avec
vue, Loyer 140 fr.

+ charges.
Tél. 6 75 44.

Baux à loyer
à vendre

à l'imprimerie
de ce journal

Vercorin
(Valais)

A louer, février,
mars, appartements

tout confort.
Tél. (022) 42 87 78.

On cherche à louer

BUREAU
si possible au cen-
tre. Faire offres à
case postale 590,
2001 Neuchâtel.

2 PIÈCES
OU STUDIO

MEUBLÉ
tout confort ,
est cherché

pour tout de
suite ou date à

convenir. Ré-
gion Corcelles-

Peseux.
Tél. 5 80 44
(bureau).

Je cherche à louer

appartement
de 4 pièces, pour
le 1er juillet 1968.

De préférence :
Auvernier, Colom-
bier , Boudry, Cor-
taillod. F. Jennl,

Wulflingerstrasse
142, 8408 Wlnter-

thour.

Le restaurant
Le Faubourg

cherche

1 sommelière
pour entrée immé-

diate. Tél. 4 39 52.

L O C A L
de 150 m2 environ, sec et chauffé, à
l'usage de dépôt et bureau, pour pro-
duits alimentaires, situé au rez-de-
chaussée, facilement accessible pour
camionnettes. Région Neuchâtel - Pe-
seux - Colombier.
Adresser offres écrites à HJ 2893 au
bureau du journal.



Ĝourmets DISCOUNT HIT PARADE auxGourmets
Soupes Knorr u îgf| Confessa Hais-spray lg S|1

prix indicatif —.60 net BHFQUP prix indicatif 7.90 net SHT»^»' ¦

Chianti «Marri» fl QE Radion 3 &CI5
prix indicatif 6.30 net ^W* M#l# 2 paquets doubles prix indicatif 5.10 net B̂ *̂  ̂ MF

Café Bramil V 3 •» Confessa 2 fH
2 paquets de 250 g prix indicatif 4.— net ¦̂ ¦¦¦ IHBP bain de mousse prix indicatif 3.90 net ¦¦¦ 

 ̂^B?

Truite au bleu 9 "5IK Nescafé Standard il 7Q
3

surgelées pce 260 g prix indicatif 2.90 net ¦¦ •̂ PâP Prix indicatif 4.95 net "TP»  ̂^B?
* 4 y;'

| DÈS LUNDI 15 Bjjjj JBPgÉS 11111111

PRÊTS
rapides
de Fr. 500.- à Fr. 10000.-

• Nous accordons un
crédit toutes les
3 minutes

• Garantie de
discrétion totale i

• Pas de caution ;
Votre signature suffit

X 

Banque Procrédit
1211 Genève, Cours de Rive 2,
Téléphone 26 02 53
1701 Fribourg, rue Banque 1,
Téléphone 2 64 31

NOUVEAU:
Service express

Nom 

Rue 

s Endroit 

S é

A la fois humidificateur et inhalateur Dc\#ll BISS

I

JHBHpiÈ̂  plus hygiénique — silencieux
JpÈ '" 'lf

' '5Ï«tofcl Ê Dans les locaux de travail et d'habitation chauffés normalement,
^"̂ r\ r\\rr\ r '"'"" " ""̂ 4ê:. ' :- îtâ*^*J?WÊÊr:'' ''' ~ ' ' ""x*> l'air manque aujourd'hui de 20-30% d'humidité. Un air trop sec
V^vJl 11| fcî . j ff

;"^^"llBMi;- ^Tijr̂ r*-  ̂
est malsain- 

Une humidification efficace 
de 

l'air suffit pour bannir
»|" ' '^^

k'itâËSJjSk ' %s refroidissements, fatigue et manque d'entrain au travail. Or, les

'r \\r  or\r\ ŵ: :,ÉÏ "* "̂ ^ '̂ humidificateurs traditionnels 

sont 

insuffisants. Il 

faut 

davantage:
CUI OtxO "~" m̂̂ MŒS6mMBBII^̂  DeVILBISS, l'humidificateur d'air actif.

« DeVILBISS — idéal pour les salles de séjour, les chambres à cou-

K"\ î i iv" IK>/^ 
cher et les bureaux. Ses particularités exclusives: tout à fait silen-

POUl Uï ie *^»<<.*-.^- cieux * plus hygiénique parce que ne vaporisant ni impuretés, ni
' " """ *" " i chaux, ni bactéries * s'arrête automatiquement * fonctionne avec

' « / une sécurité absolue * garantie illimitée. Et, d'autre part, inhalateur

ScUf!© • ' / efficace dans les cas de refroidissement, de bronchite ou d'asthme.
:" '̂ rf itiiifMWtf  ̂ miwiiiiiiiiiayiaiiM^Miiffiî  Contrôlé par l'ASE. Extrêmement avantageux.

, i -» . W? P̂ ^̂ ^̂ Î ^W^̂ ^̂ ^ ^P̂ ^SF Le DeVILBISS vous assure bien-être et fraîcheur juvénile.

PîTmOm^nf^rf^ DeVILBISS 13?, cont. 2I, pour 4—"5'heures d'exploitation,frs/IQ»̂ 4 U I IV^vJ^I IV-'l \-/ I DeVILBISS 134, cont. 4 I, pour 10—12 heures d'expl., frs 79.- *+v7.~~
. I r»rt#II Dioc ' ' I Dans les pharmacies, les drogueries, les magasins d'articles sanitaires

r \[  \ tTrîX/r^il WÊÊ^'̂ P'' tJEVïLMlhS i n 
__JBH ^̂ ide

ména
9e- 

Lamprecht
S.A., 8050Zurich
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< B̂  ̂
AVIS §̂B >̂ I

AUX AUTOMOBILISTES DU VAL-DE-TRAVERS I

Afin de toujours mieux servir notre clientèle et tous les propriétaires de véhicules i
Cffifid )  nous informons les automobilistes en général que nous avons confié B

la sous-agence Ç&î&cù}  B

à Monsieur WILLY OFZKY , garagiste à Fleurier 1
. . . SH

Nous continuerons à prospecter le territoire et à traiter les ventes, en revanche , I
les services gratuits, la garantie puis ensuite tous les services recommand és B
par C§§£> pourront se faire chez Monsieur Willy Ofzky. B

Quatre ans d'expérience sur la marque ÇffinT) permettront à Monsieur B
Willy Ofzky de garantir un travail parfait , d'autant plus qu'il disposera de toutes i
les informations techniques et des outillages spécialisés de la marque Ç&TŜ ) B

flffl

Les Fordistes du Val-de-ïravers bénéficieront ainsi d'un service direct dans leur rayon. |jj

GARAGE des 3 ROIS Neuchâtel 1
_^̂ ^̂ ^_ -̂̂ __ _̂_ La Chaux-de-Fonds M

J. -P. et M. NUSSBAUMER Le Locle 1

— Tous nos services à votre service — 'Ê

B HB
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! ""_ -
: Hélas !
j '
!< Si ceci vous arrive, adressez-vous à la '!
;; \

Carrosserie Paul Schœlly j
2068 HAUTERIVE/NEUCHATEL •;

t Tél. (038) 5 93 33 » !

'' ' _ ,i

Ecole des parents et des éducateurs
t Cercle des parents de l'Ecole secondaire

régionale
i Lundi 15 janvier , à 20 h 15,

Salle des conférences , Neuchâtel
M. E.-A. NIKLAUS, psychologue, professeur ,

parlera de

LA CRISE DE L'AUTORITÉ
N. B. Suite à cette conférence , et sur le même
important sujet, un FORUM animé par cinq

t personnalités de Neuchâtel aura lieu à la même
heure et au même endroit MARDI 30 Janvier.

il écrit
longtemps

et
ne se dessèche pas...

(môme sans capuchon pfotecteur)

* ¦¦' *¦ *¦¦' -- 'WjËTjipjHP . ^BiK3 •MIB'V " ' ̂̂ ^Hl XI
-£-*¦' :*dHVXViv ¦ i'̂ *̂ i*7rjfrr&;t.i ^mSl -JR ÎOER' -. -̂ ^H

ot CARAN
t D'ACHE

Economique
40 pages d'écriture fine et nette.
Encre spéciale

\ ne se dessèche pas dans le stylo,
I non toxique. Indélébile à l'eau.

I Agréable
| la pointe en nylon inusable, glisse
| avec légèreté sur tous les supports,
'!¦ sèche instantanément sans traverser
| H le papier.

\M Coloris lumineux
! rouge, bleu, noir, vert, jaune, brun.

|f Avantageux 
^¥ la pièce Fr. 1.90

Pour l'école, le bureau, les architectes, les entrepreneur*.
Pratique pour écrire, dessiner, tracer et marquer.

K ^̂ ^~\ A louer machi-
_ \ nés à écrire, à

\ k loU f̂ \ :alculer, à dic-
\ *̂  

^̂ **} ter, au jour, à
U——**""" la semaine, au

Tiois, chez Reymond, fbg du Lac 11
Neuchâtel (tél. 5 25 05)

TOUS NETTOYAGES
dans bâtiments neufs ou à entretenir.
Machine à paille de fer. PONÇAGE ET <
I M P R É G N A T I O N  DE PARQUETS ;
longue garantie. Lessivage de cuisine.
Abonnement pour travaux réguliers. Devis
sur demande. Fondée en 1940.

LA MOB B. CHAIGNAT
Rue Arnold-Guyot 10 Tél. (038) 5 42 04

I



La «Grande chance» était à Saint-lmier
et elle a souri à un Chaux-de-Fonnier
Les deux dauphins : une jeune chanteuse de Deïémont et un Biennois

La septième sélection des candidats
à La Grande Chance (championnat des
variétés de la Radio romande et de la
télévision) s'est disputée hier soir à la
salle de spectacles de Saint-lmier.

Un nombreux pub lic était venu
app laudir les six chanteurs, chanteuses
et les deux ensembles sélectionnés à
Porrentruy, Deïémont , Neuchâtel , la
Chaux-de-Fonds et Bienne.

Cette comp étition , dont le but est de
promouvoir les jeunes talents qui asp i-
rent à s'a f f i rmer  dans le domaine du
music-hall , est p lacée sous l'arbitrage
des auditeurs de la radio. Lors de cha-
que émission, les trois candidats qui
obtiennent le p lus grand nombre de
su f f rages  des auditeurs sont élus poul -
ie second tournoi de La Grande Chance.
Par ailleurs, lors de chaque gala , un
jury  de professionnels (journalis tes,
gens de la radio et de la télévision)
accorde des distinctions aux toncur-
rents qui lui paraissent les mériter et
les spectateurs de la salle votent , de
leur côté , pour leurs favoris.

Pour La Grande Chance de Saint-
lmier, Raymond Colbert , après avoir
organisé des éliminatoires, avait re-
tenu six chanteurs, chanteuses et deux
ensembles, soit :

Les Gardians, un ensemble de Por-
rentruy, comprenant quatre musiciens
et un chanteur soliste, exécutant des
compositions modernes ; Rénald Jean-

Morie-Josée Prince, de Deïémont,
deuxième avec 203 suffrages.

net, de Neuchâtel, l'un-des animateurs
des célèbres Neuf  de chœur devenu au-
teur, compositeur, interprète, âgé de 26
ans ; Marie-José Prince, de Deïémont,
une jeune fil le de 17 ans qui écrit une
partie de .son répertoire elle-même et
chante en s'accompagnant à la guitare ;
André Zaugg, de la Chaux-de-Fonds, 19
ans, employ é de commerce, chanteur et
excellent p ianiste ; Los Aymaras, de
Neuchâtel , sous le nom d'une peup lade
des Andes et sous un costume coloré se
cachent Bernard Apothéloz (23 ans) et
René Jeanneret (23 ans) ; Francine ,
alias Françoise Racheter, 18 ans, qui
chante depuis l'âge de 13 ans, premier
prix de la télévision romande en 1966
et premier prix de Radio-Monte-Ceneri.
Elle chante en s'accompagnant à la gui-
tare et au p iano et compose une partie
de ses chansons. Découverte par Inter-
Variétés, la jeune chanteuse est Bien-
noise ; Marcel Schweizer, de la Chaux-
de-Fonds , bijoutier de profession , est
tout à la fo is  auteur-compositeur,
poète et interprète ; Pierre-Alain Gue-
rig, qui a tout juste 20 ans et entre à
l'école de recrues de Colombier à la
f i n  du mois, est mécanicien. Avant-
dernier d' une famille de cinq enfants,
il chante depuis l'âge de 16 ans. Il a
déjà eu l'honneur de la radio et accom-
p li de nombreuses tournées en Suisse
en compagnie d'artistes renommés.

LES CONDITIONS D'ADMISSION
Pour parvenir à la f inale des cham-

p ions qui aura lieu le 22 juin 1968, les
concurrents de La Grande Chance doi-
vent d' abord se quali f ier dans l'une des
douze émissions du tournoi des candi-
dats , puis dans l' un des quatre galas
rad iod i f fusés  et télévisés du second
tour.

Ces qualif ications dé pendent essen-
tiellement de l' op inion publique : les
auditeurs au premier tour , les audi-
teurs de la radio et les téléspetateurs
au second tour. Par ailleurs , au pre-
mier tour comme au second , les concur-
rents se disputent chaque fo i s  deux
prix : le prix des spectateurs et le prix
du jury .

Les artistes admis à concourir sont
répartis dans les onze premiers galas
sur di f férentes  scènes de Suisse ro-
mande. Chacun d'eux présente deux
numéros de son répertoire. Il  y a trois
élus par émission. Un douzième radio-
spectacle de rep êchage est prévu en-
suite pour remettre en comp étition les
douze non-élus auxquels le jury estime
devoir accorder une nouvelle occasion
de présenter une seule interprétation.
Sept d' entre eux peuvent ainsi accéder
au second tour, soit ceux qui recueil-
lent le p lus grand nombre de votes des
auditeurs. Au total, il y aura quarante
lauréats.

Les quarante élus du premier tour
seront répartis dans les quatre galas
du second tournoi qui auront lieu à
Bienne , Fribourg, Genève et Sion. Cha-
que lauréat a droit à une seule inter-
prétation. Il y a trois élus par specta-
cle : les douze champions seront admis
en finale. Celle-ci sera radiodi f fusée  et
télédiffusée le samedi 22 juin pro-
chain. Les 12 champ ions du second
tournoi se retrouveront sur la scène du
Palais de Beaulieu , à Lausanne. Cha-
que concurrent présentera une seule
interprétation.

A relever que le jeu était mené
admirablement par Raymond Colbert
et Michel Dénériaz, que les candidats
étaient accompagnés par un orchestre ,
« Les Radionautes », de Radio-Lau-
sanne , alors qu 'en intermède ou pou-
vait app laudir aux productions du ca-
baret Boulimie et des Faux-Frères.

LES LAURÉATS
Quant aux lauréats, que le public de

la salle de spectacle a désignés , ils sont
les suivants : 1. André Zaugg. la Chaux-
de-Fonds (235 su f f rages )  ; 2. Marie-
José Prince, de Deïémont (203) ; 3.
Pierre-Alain, de Bienne (193) ; i. Los
Aymaras, de Neuchâtel (18b) ; 5. Fran-
cine, Bienne (155) ; 6. Les Gardians,
Porrentruy (123) ; 7. Marcel Schweizer,
la Chaux-de-Fonds (9b) ; 8. Rénald
Jeannet , Neuchâtel (92).

Ad. G.
¦

Pierre Alain, de Bienne, vient en
troisième position...

Premier : André Zaugg, de la
f Chaux-de-Fonds.

( Avipress-G u ggisberg) I ' - - " ¦ ¦ ¦ I JIM» im\ i IMÉ £^\ À M

(c) Pour la troisième fois en une semaine,
le train Yverdon - Sain te-Croix s'est à
nouveau trouvé en difficulté et la circula-
tion entravée. Entre 4 et 5 heures du matin ,
alors qu 'une composition formée d'une lo-
comotive et d'un chasse-neige accouplé
circulait en direction de Sainte-Croix, elle
fut bloquée au-dessus de Baulmes à la
Roche-Bleue par un- sapin qui était tombé
sur la voie pendant la nuit. Dès lors, il
n 'y avait pas d'autres moyens que d'orga-
niser des courses spéciales par cars apparte-
nant à la compagnie au départ de Vuite-
bœuf pour Sainte-Croix.

Ce n'est qu 'à 19 heures qu 'une circulation
normale put être rétablie sur tout le par-
cours Yverdon - Sainte-Croix.

— 22 à l'Auberson
(c) Les températures enregistrées à Yver-
don étaient hier, de —8 degrés, à 18 heu-

' res ainsi qu'à 2 heures.
A Sainte-Croix, le thermomètre marquait

—16 degrés et on enregistrait —22 degrés
à la patinoire de l'Auberson.

LUCENS
Le doyen a 90 ans

(c) Lucens compte quelque trente-cinq ha-
bitants âgés de quatre-vingts ans et plus.
Actuellement , le doyen de la commune est
M. Eugène Augsburger, qui atteindra l'âge
respectable de nouante ans le 21 juin
prochain.

Un sapin sur la voie
Yverdon - Sainte-Croix

(c) Sur la route Payente-Chevroux, alors
que sévissait une tempête de neige, M.¦N'aller Hanselmarin , domicilié à Che-
vroux , circulant au volant de sa voitu-
re,,.a. été tamponné par une auto f ri-
bourgeoise. Souffrant de multiples frac-
tures à une jambe et de nombreuses
contusions, M. Hanselmann a été trans-
porté à l'hôpital de Payerne.

CORCELLES-PRÈS-PAYERNE
Du théâtre à l'auberge

(c)  Les acteurs du Centre dramatique
romand et du Théâtre de Carouge ont
donné , à la Grande salle de l'auberge
communale, une représentation très
réussie de la pièce de Max Frisch :
« Monsieur Bonhomme et les incendiai-
res ». Un nombreux public a applaudi
les interprètes.

Victime de la femnête

Un incendie
Hier soir à 22 h 50, les premiers se-

cours de Bienne ont dû intervenir au
chemin des Tilleuls où le feu avait
pris dans les combles d'une maison de
deux étages, au No 115 dudit chemin.
Des renforts ont dû se rendre sur place
et le feu a pu être maîtrisé avant mi-
nuit. Les combles ont été détruites mais
les deux étages inférieurs n 'ont pas eu
à souffrir des flammes.

Deux collisions
(c) Deux collisions se sont produites
hier à Bienne : la première près de la
Tréfilerie à la Langfeldweg, où deux
voitures se sont rencontrées. Dégâts
matériels 700 francs.

La deuxième, rue de Morat , entre
une voiture et le train Bienne - Tauffe-
len - Anet. Dégâts matériels 200 francs .

LAMBOING
Jambe fracturée

(c) Hier , à 18 heures, l'ambulance a
dû se rendre à Lamboing pour prendre
en charge le jeune Pascal Devaux qui
s'était fracturé une jambe en skiant.
Il a été transporté à l'hôpital Wilder-
meth à Bienne.

Sur le plateau de Diesse
on lait iront à la neige
De notre correspondant :
Pour la troisième fois en l'espace d'une

semaine , une tempête de neige s'est abat-
tue jeudi et dans la nuit de jeudi à ven-
dredi sur le plateau de Diesse. Hier matin ,
30 cm de neige fraîche venaient s'ajouter
à la masse des tempêtes précédentes. La
circulation a de nouveau été perturbée et
jeudi ," aucun skieur n'a pu atteindre le
sommet de Chasserai. A Nods , les rem-
parts, de plus de deux mètres de hauteur
ont rendu inopérant le travail des chasse-
neige. Seule la fraise à neige est capable
d'élargir les murs de neige. Heureusement ,
cette précieuse machine qui avait subi une
avarie jeudi soir , a été remise en état et
jusque tard dans la soirée d'hier , elle a
permis de déblayer les rues du village et
les places de parc du télésiège. S'il fait

beau ce week-end , la circulation sera in-
tense vers les champs de ski.

LA LIGNE ÉLECTRIQUE RÉPARÉE
AU SOMMET DE CHASSERAL

Dans la journée de vendredi , l'électri-
cité a été rendue à l'hôtel de Chasserai
qui en était privé depuis dimanche. Grâce
au travail diligent d'une équipe des For-
ces motrices bernoises, qui a profité de
l'accalmie d'hier après-midi , pour rempla-
cer les deux poteaux arrachés par la tem-
pête.

ACCIDENT DE SKI
Hier après-midi , le jeune Jacques Bail-

lif , âgé de 13 ans et domicilié à Diesse,
skiait à Pierre-Grise. Il a fait une chute
et s'est cassé une jambe. Il a été secouru
par les sauveteurs de Chasserai sud avant
d'être hospitalisé à Bienne.

Déraillement
aux Grisons :

quatre blessés

Dernière mmutej

COIRE (UPI). — Quatre cheminots
du Chemin de fer rhétique ont été
blessés hier matin , entre Litzir et
Arosa, à la suite du déraillement d'un
convoi-chassc-neige. Les ouvriers étaient
occupés au déblaiement de la voie fer-
rée. Le déraillement s'est produit à 10
heures. Le trafic a été interrompu
jusqu 'à 16 heures l'après-midi. Deux
des blessés ont dû être transportés
à l'hôpital. Leurs blessures, toutefois,
n'inspirent pas d'inquiétude. Le trafic
a été assuré par transbordement.

Le trafic a également été interrompu
hier vers midi , dans le tunnel Cava-
duerli , au-dessus de Klosters, la ligne
aérienne du train ayant été endomma-
gée par la neige et le vent. Là aussi ,
le trafic entre Klosters et Davos a
été assuré par transbordement. La cir-
culation des trains devrait pouvoir re-
prendre normalement sur cette ligne ce
matin.

Les scouts de Bulle
vont faire peau neuve

MMd^UNiMhfe^JWdzlUUinTmBBI

(c)  Désirant à leur tour redonner à leur
troupe scoute le saiig f ra i s  qui lui faisait
défaut  depuis quelques années, en re-
mettant la méthode de Baden-Powell
en correspondance avec les besoins et
les goûts de la jeunesse de ce temps,
les chefs de la troupe de Bulles ont
décidé d' abandonner le système des pa-
trouilles et l'uni/orme kaki. Ils adopte-
ront la chemise rouge, déjà très répan-
due en France, notamment , et « dédou-
bleront » l'âge éclaireur en « Rangers » ,
pour les garçons de 11 à 14 ans, et en
« Pionniers » pour ceux de 14 à 17 ans.

Or, cette « restructuration » du mou-
vement , qui avait été présentée de ma-
nière cavalière dans la presse locale , par
de peu courtoises références au mouve-
ment traditionnel et à ceux qui l'ani-
mèrent, était au premier abord mal
accueillie par une large partie de l'opi-
nion. Les choses s 'arrangèrent toutefois
au cours d'une séance d'information où
l'on s'expliqua franchement. Il y avait
eu maladresse , et non « intention mau-
vaise ».

Et surtout, de magistraux exposés des
chefs vaudois Arnold Jaccoud et Alec
Mayor , démontrant que l'esprit de Ba-
den-Powell n'était point trahi , recueil-
lirent sans doute l'approbation du public
présent . Plein succès donc, aux aventu-
res et entreprises des « chemises rouges »
bulloises.

PAYERNE

9Le capitaine André Gremaud , à
Payerne , a été promu au grade de
major, et le lieutenant Pierre Savary,
au grade de premier-lieutenant.
• M.  André Conus, mécanicien à

l'aérodrome militaire de Payerne , ain-
si que M.  Henri Berger, magasinier,
ont fê té  le 25me anniversaire de leur
entrée au service de la Confédération.

9 L'administration des postes an-
nonce, pour 1968, l'émission d'un tim-
bre consacré à Payerne. Ce timbre,
d'une valeur de 1 f r .  20, portera l 'égli-
se abbatiale.
• Au cours du mois de décembre,

il a été abattu dans les abattoirs com-
munaux quelque 684 pièces de bétail ,
soit : 4 taureaux, 5 bœufs , 10 génisses,
6 vaches, 39 chevaux, 15 poulains, 27
veaux, 12 moutons, 566 porcs. Il a
en outre été importé 28,680 kg d'au-
tres viandes.
• Un nombreux public a participé

à la dernière séance du Ciné-club des
jeunes, au cours de laquelle le beau
f i lm polonais de Andrzej Wajda,
« Cendres et diamants » , a été pré-
senté-

En quelques lignes...

YVERDON

(c) Le tribunal de police d'Yverdon, prési-
dé par M. S. Contini , a condamné un
ressortissant ' italien qui faisait défaut à
l'audience, à trois mois de prison pour abus
de confiance et filouterie d'auberge. Il a,
en outre, ordonné l'expulsion du condamné
du territoire suisse pour une durée de 5
ans.

Le tribunal a également vu comparaître
M. P., actuellement domicilié à Genève, et
C. C, domicilié à Yverdon, accusés tous
deux d'avoir contrevenu aux dispositions de
la loi sur la circulation routière. Le deuxiè-
me accusé est en outre accusé d'escroquerie
manquée. L'accusé C. C. a été condamné
à 20 jours de prison avec sursis pendant
3 ans et au paiement d'une amende de
300 francs. Quant à M. P., û a écopé de
7 jours d'emprisonnement.

Au tribunal

(c) La gendarmerie d'Yverdon, en col-
laboration avec la police de sûreté a
procédé à l'arrestation d'un employé
d'un grand magasin d'Yverdon qui avait
gardé par devers lui diverses sommes
provenant de ventes faites pour le
compte de son employeur. Le montant
ainsi détourné est relativement impor-
tant. L'intéressé devra répondre de ses
actes devant l'autorité.

Arrestation

(c) Hier, entre 12 et 13 heures, alors qu 'il
se trouvait à la patinoire d'Yverdon , un
élève de l'Ecole normale de cette ville,
Pierre Locatelli , habitant la Vallée de Joux,
es tombé sur la glace et a dû être trans-
porté par l'ambulance de la ville à l'hô-
pital où l'on constata qu 'il souffrait d'une
commotion cérébrale.

• Hier est décédé à l'hôpital d'Yverdon ,
M. Robert Jolliet, âgé de 58 ans. Le

défunt étai t occupé depuis 1958 à la Com-
pagnie vaudoise d'électricité, après avoir
travaillé duran t de nombreuses années à
l'ex-société électrique des Clées à Yverdon.
M. Jolliet était l'adjoint du chef du 5me
réseau d'Yverdon.

O Hier , vers midi, un accident de la cir-
culation s'est produit au carrefour Casino -
rue de l'Ancien-Stand - avenue Haldimand.
Une voiture entra en collision avec un
autre véhicule. Dégâts matériels. Pas de
blessé.

Chute sur le verglas

Tunnel routier du
Grand-Saint-Bernard :

trafic interrompu

VALAIS f

MARTIGNY (ATS). — Tout trafic a
été interrompu durant plusieurs heures
vendredi entre la Suisse et l'Italie par
le tunnel du Grand-Saint-Bernard , la
tempête de neige s'étant acharnée sur
la route reliant Martigny au tunnel.

La circulation a repris actuellement
mais la police a dû imposer des sens
uniques sur certains tronçons.

BULLETIN D'ABONNEMENT
Je m'abonne à

* la Feuille d'avis de Neuchâtel

* L'Express
* 10 JOURS GRATUITEMENT

- et sans engagement de ma part

* jusqu'à fin mars pour Fr 10.50

* jusqu'à fin juin pour Fr. 23.50

* jusqu'à fin décembre 1968 pour Fr. 47."

(* souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une carie de versement.

Nom : . 

Prénom : 

No et rue : 

Localité : No postal : 

Signature : 

Ce bulletin est à retourner comme imprimé, sous enveloppe affranchie
de 10 centimes, à la FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ou à L'EXPRESS

Service des abonnements
2001 NEUCHATEL

BELLEGARDE

A la suite des chutes de neige de ces
jours derniers, un groupe de cinq maisons,
situées ' à l'entrée du village fribourgeois de
Bellegarde , était menacé par une avalanche.
Les autorités ont décidé d'évacuer ces
habitations, et de les protéger à l'aide de
barrages contre les avalanches.

Ces précautions ne furent pas inutiles :
en effet , hier après-midi, une avalanche
s'abattit juste à cet endroit. Mais retenue
par les barrages, elle ne causa aucun dégât.

Le village échappe
à une catastrophe

Trois collisions sur les routes
verglucées : 15,000 fr de dégâts
(c) Hier , vers 11 h 30, une voiture alle-
mande qui circulait de Lausanne en di-
rection de Berne, roulait sur la route de
détournement de Morat , lorsque au carre-
four de Champ-Olivier, elle s'arrêta.

La conductrice, intriguée par la pré-
sence de plusieurs feux de signalisation,
ne savait que faire exactement, les mar-
ques de présélection peintes sur la route
étant invisibles sous la neige tassée. Un
camion qui la suivait l'emboutit alors à
l'arrière, l'expédiant à une cinquantaine
de mètres contre un poteau. La conduc-
trice, venant de Francfort-sur-le-Main,
a dû être hospitalisée à Meyriez, souf-
frant d'une commotion cérébrale. Les dé-
gâts sont estimés à 8000 francs.

Hier , vers 15 h 45, un fourgon circu-
lait sur la route Fribourg-Payerne, au
lieu dit « Les Dailles » . Dans un virage
à droite, son conducteur entra dans une
congère sur la droite, pour éviter une
voiture qui arrivait en sens inverse, oc-
cupant le milieu de la chaussée. Cette
manœuvre eut pour effet de faire déra-
per l'arrière du fourgon sur la gauche,
au moment où un autre véhicule sem-
blable survenait en sens inverse. La col-
lision qui s'ensuivit fit pour quelque 2000
francs de dégâts, le deuxième fourgon

n'ayant terminé sa course qu'après avoir
dévalé un talus d'une dizaine de mètres.

Enfin hier, vers 17 h 45, un camion
tessinols et la voiture d'un automobiliste
de Corblères se sont heurtés latérale-
ment, à la sortie de Chàtel-Saint-Denis,
en direction de Bulle, au Bourg. H y eut
pour près de 5000 francs de dégâts.

SAINT-IMIER

(c) En 1967, la population du grand
village d'Erguel a diminué de 3 unités ;
cependant , grâce aux étrangers le nom-
lire de la population a augmenté de 24
personnes.

En elïfet, à fin décembre 1967 Saint-
lmier comptait 6152 Suisses (6155 en
1966). soit 3880 Bernois (3918), 1954
ressortissants d'autres cantons (1967) ;
le nombre des étrangers ayant le per-
mis d'établissement est de 318 (270) ;
celui des mariés à 3120 (3117) ; veufs
ou divorcés, 518 (527) ; célibataires
2514 (2512) ; protestants 4175 (4206) ;
catholiques romains 1847 (1821) ; catho-
liques chrétiens et autres confessions
130 (128). 2896 personnes sont du sexe
masculin (2882), 3256 du sexe fémi-
nin (3273). Durant l'année écoulée, on
a enregistré 44 arrivées et 455 départs,
naissances et décès non compris.

Les 914 étrangers domiciliés à Saint-
lmier se répartissent comme suit : 723
Italiens ; 123 espagnols ; 14 Allemands ;
40 Français ; 2 Autrichiens ; 1 Belge ;
1 Anglais ; 6 Yougoslaves ; 1 Améri-
cain.

Avec ses 914 étrangers, Saint-lmier
a ainsi augmenté sa population de 24
unités. La population indigène a, elle,
baissé de 3 unités.

Fractures à la jambe
(c) Pierre Gégniat, président du P.A.B.
jurassien a été hospitalisé hier à Saint-
lmier souffrant d'une double fracture
à la jambe droite.

Départ du curé Garce
(c) Le curé Gorce, de la paroisse ca-
tholique chrétienne de Saint-lmier,
vient de faire parvenir sa démission
pour raison d'âge. C'est en 1947-1948
que le curé Gorce a succédé à la tète
de la paroisse de Saint-lmier au curé
Bellib. Rappelons brièvement les noms
des curés qui furent à la tète de cette
paroisse : les curés César, Gruin , Rich-
terich , Rutty, Bellib et Gorce. Le dé-
part de ce dernier est prévu pour le
mois de juin.

24 habitants de plus
grâce aux étrangers

TAVANNES

(c) Bien que fonctionnant depuis quel-
que temps, le nouveau téléski « Sous le
Mont » sera inauguré officiellement au-
jourd'hui. A cette occasion un concours
de ski travesti sera réservé aux écoliers
et nul doute que la jeunesse de Tavannes
saura faire preuve de bon goût. Durant
toute la journ ée, le téléski fonctionnera
gratuitement.

Nous reviendrons prochainement sur
ces nouvelles installations.

Un concours de ski
renvoyé

(c) Contrairement à ce qui a été an-
noncé, le concours jurassien de ski des
Amis de la nature prévu pour les 13 et
14 janvier 1968 est reporté aux 3 et 4
février. Au programme deux disciplines :
une descente et un slalom qui seront dis-
putés sur les pentes de Montez. Les meil-
leurs skieurs des sections de Bienne ,
Saint-lmier , Tramelan , Moutier , seront au
départ.

Que de neige !
(c) Depuis une semaine la neige est

tombée sans interruption sur la vallée.
La couche de neige atteint 60 cm et plus
d'un mètre sur la montagne. L'ouverture
des routes a été rendue dif f ici le . On a
enregistré quelques accrochages.

La semaine de l'Unité
(c) La semaine de l'uni té  de cette an-
née se déroulera entre le 18 et le 25
janvier. Au programme, deux forums
consacrés à l'étude de la bible, une ren-
contre de jeunes, une rencontre com-
mune, et une séance de clôture fixée
au 25 janvier.

PONTENET
Retraite du facteur

(c) Une belle page d'histoire vient de
se tourner pour le facteur de Pontenet ,
M. Georges Vuillcumier qui durant 39
ans , apporta bonnes et mauvaises nou-
velles. Le facteur et buraliste de Ponte-
net était un homme aimable, serviable.
Heureuse retraite M. le facteur . Son
remplaçant sera M. Domon.

Sous le Mont :
du ski travesti

GRANDCOUR

(c) La Société d'agriculture de Grand-
cour, qui est indépendante de la société
vaudoise, a tenu son assemblée générale,
au cours de laquelle les membres ont
pris connaissance avec satisfaction du
montant du chiffre d'affaires, qui s'est
élevé en 1967 à 490,000 fr., chiffre encore
jamais atteint.  Sous la direction du nou-
veau gérant, M. W. Lehmann, il a été
vchdu 513 tonnes d'engrais, 78 tonnes
de céréales , 130 tonnes d'aliments com-
plets et 200 tonnes de pommes de ter-
re.

Réélu par acclamation , le comité res-
tera présidé par M. Henri Oulevey, syn-
dic et député. Le gérant a été remer-
cié et félicité pour son excellent tra-
vail.

GRANGES-MARNAND
45 ans de service

(c) Récemment, au cours d'un excellent
dîner , la direction des Moulins de Granges,
ainsi que tout le personnel, ont pris congé
de deux fidèles employés : M. Georges
Marmet, meunier, qui se retire après 45
ans de service, et M. René Diserens, qu'un
grave accident de la circulation, survenu il
y a quelques années, a contrain t à cesser
son activité régulière après 19 ans de
travail.

Société d'agriculture

pour un « batailleur »
(sp) Le tribunal correctionnel du dis-
trict d'Orbe, présidé par M. Pierre Cavin,
de Lausanne, a instruit l'affaire d'une
rixe à Vallorbe dont était inculpé Ar-
mando Giorgi, ressortissant italien , ou-
vrier boucher, domicilié à Belfort, venu
« faire une partie » en voiture avec deux
autres compagnons. S'étant attardés
dans un établissement public, et sous
l'emprise de l'alcool, une rixe éclata en-
tre consommateurs, et A. G., déjà con-
damné à plusieurs reprises comme « ba-
tailleur », martela de coups de poing un
ressortissant français, Albert Patron , ce
qui entraîna une incapacité de travail
partielle du prénommé.

Le tribunal, tenant compte de certai-
nes circonstances, a condamné A. G. à
trois mois d'emprisonnement, sous déduc-
tion de quarante-huit jours de détention
préventive, aux frais de la cause, acte
étant donné au surplus à la partie ci-
vile de ses réserves, avec 1600 fr . valeur
échue, pour frais d'intervention pénale.

ORBE
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

Trois mois de prison

Président
du conseil d'administration :

Marc WOLFRATH
Rédacteur en chef :
Jean HOSTETTLER



Automobilistes, si vous vouiez
circuler en liberté, laissez

vos véhicules au garage f...

Cela ne s'était donc j amais vu à la Chaux-de-Fonds

De notre correspondant :
Jeudi matin, on demandait aux travaux

publics de la Chaux-de-Fonds s'il y avait
quelque chose à signaler :

— Non, absolument rien, répondit le se-
crétariat , après avoir pris l'avis de la di-
rection.

Quelques heures après, on prenait la dé-
cision — pour la première fois dans l'his-
toire contemporaine de la Métropole de
l'horlogerie, en tout cas depuis que les
automobiles ont fait leur apparition sur
cette boule ronde — de fermer toute la
ville au parcage jusqu 'à nouvel vis : c'est
dire que la neige en avait fait des siennes,
depuis lors !

En fait, il est bon de remonter aux
sources. Si le 31 décembre, on avait pré-
dit à un Montagnon , n'importe lequel, qu 'on
devrait d'ici peu fermer la ville aux véhi-
cules, il vous eût ri au nez et vous eût
répondu , comme le lièvre à la tortue :

— Mon compère, il vous faudra purger
de quatre grains d'hellébore !

REEN N'ALLAIT PLUS
Tant on savait que rien de pareil ne se-

rait désormais possible. Tout ce que l'on
demandait , c'est que les voies d'accès soient
ouvertes, un point c'est tout : la Vue-des-
Alpes, la Tou rne, la liaison le Locle - la
Chaux-de-Fonds, la Cibourg, la frontière
française, par le col et les Brenets. Le reste,
sapristi, on s'en occupe ! Dimanche et lun-
di 7, c'était bien le cas, d'ailleurs : les voies
d'accès étaient fermées, la Vue, la Tourne
(pas la Cibourg) exposées au vent violent
qui soufflait en rafales, devaient mettre
pavillon noir. Rien n'allait plus. En _ ville,
le vent n'avait pas les mêmes conséquen-
ces, et la circulation pouvait continuer.

ESPOIR
Dès le mardi , on espéra pouvoir mainte-

nir la circulation : hélas, ce n'était plus le
cas dès mercredi : la terrible chute de neige
qui avait continué empêchait tout espoir.
On espérait cependant. Les chasse-neige,

Un petit trottoir... avenue
Léopold-Robert

(Avipress - Nussbaum)

Impensable, cette vue d auto et de neige
(Avipress - Nussbaum)

les fraiseuses, tout passait, mais quoi : il y
avait un inconvénient majeur : les automo-
biles stationnées, et même emmurées. Plus
la neige, si elle continuait de tomber. Elle
continua ! Imaginez-vous donc : du 1er au
12 janvier : 1 m 38 est tombé : qui a vu
cela en un si court laps de temps ? Du 11
au matin au 12 au matin également, 28 cm,
la cote la plus élevée depuis qu'on me-
sure !

C'est la raison pour laquelle les travaux
publics et la police locale ont déclaré la
Chaux-de-Fonds hors circuit , interdit aux
véhicules de l'extérieur dq parquer — sinon
pénétrer en ville — ou d'aller dans trois
rues longitudinales les jours pairs et trois
autres les jours impairs. Mais les camions ?
Mais les gens qui viennent d'ailleurs 7 A eux
de se renseigner , ma foi... A l'impossible,
nul n'est donc tenu : reconnaissons que la
neige donnait assez de tablature à tous pour
que l'on n'exige pas de subtilité. N'empêche
que quand un automobiliste de Vevey nous
demandait , avenue Léopold-Robert , où al-
ler, on était bien ennuyé : on le renvoyait
au poste, certes. Mais après tout , pourquoi
ne pas renseigner tout de suite les gens
susceptibles... Mais chut...

La radio a été bien utile, en l'occur-
rence : certes, au moment où l'on a be-
soin 'elle, on sait où la trouver. Savez-
vous ce qu'un correspondant a obtenu com-
me réponse quan d il tentait de se rensei-
gner auprès des CFF (Bâle, précisons) :
« Qu'ils aillent en face, s'ils croient que
nous avons le temps de nous occuper
d'eux ! » Eux , c'étaient les journalistes. A
qui on téléphonait une heure après pour
obtenir des avis à la radio. Pourquoi ne pas
décider une fois pour toutes qu 'ils ne font
pas de l'information pour leur plaisir , et
que souvent, elle' "coïncide avec l'intérê t
de tous ?

Autrement dit , à a Chaux-de-Fonds, plus
de parquage possible pour quiconque, sauf
ceux qui n'ont pas de garage et ne savent
où mettre leur machine. Les propriétaires

ou locataires de garages, dedans ! _ Les au-
tres, au nord des rues dûment indiquées.
Les autres : rien. Autrement dit , si un qui-
dam réussit à traverser la Vue-des-Alpes
et qu 'il n'y a plus de place pour lui dans
quelque hôtellerie citadine, il n'a plus qu 'à
s'en référer à la police locale. Un point
c'est tout jusqu 'à nouvel avis. On ne pou-
vait faire autrement, sauf à en prévoir les
modalités, qui se révélèrent relativement vé-
tilleuses...

DERNIER AVERTISSEMENT
Avant l'interdiction de parquer, comme

à la Chaux-de-Fonds, nous préférons don-
ner un dernier avertissement aux gens. Pro-
bablement qu'ils ne l'écouteron t pas, et que
nous serons obligés, si les chutes de neige
continuent et nous empêchent de nettoyer
la ville, d'interdire nous aussi le station-
nement. C'est pourquoi nous avons lancé
le slogan : « Pour circuler librement, lais-
sez votre voiture au garage ! >

Mais désormais, à la Chaux-de-Fonds, nul
n'est censé ignorer la loi : tout stationne-
ment est interdit si vous ne démontrez pas
que vous êtes Chaux-de-Fonnier et que
vous n'ayez pas de garage. Les trolleybus
sont envahis, naturellement, et les taxis
suroccupés. On ne peut pourtant pas orga-
niser toute une ville pour des phénomènes
qui ne se produisent qu'une fois par trois
quarts de siècle !

LA GRANDE CRAINTE
La plus grande crainte, à l'heure ac-

tuelle : le « radoux ». S'il y avait une haus-
se de température, miséricorde ! On n'ob-
tient plus à l'heure actuelle de couvreur,
ferblan tier, routier, pour les travaux im-
médiats : qu 'en serait-il alors ? Un gérant
d'immeubles, qui s'y connaît; nous dit :
€ Mobiliser la troupe... s'il y en a ! »

Aux environs, ce sont surtout les pannes
d'électricité qui donnent quelques ennuis.

J.-M. N.

Des vacances forcées pour
les écoliers des environs

Les pompiers viendront à la rescousse s'il neige
La commission scolaire de la Chaux-de-Fonds et la direction des écoles

ont décidé de donner congé aux écoliers des environs de la Chaux-de-Fonds
jusqu 'à ce que la situation redevienne normale. En effet , ces écoliers sont pris
en charge par des petits bus qui les mènent en classe chaque matin et après-
midi et les raccompagnent à leur domicile après les heures de leçon. Or, ces
mini-bu s ne peuvent plus assurer leur service régulièrement, les routes secon-
daires n'étant que difficilement praticables, voire impraticables pour certaines.

Cette mesure est entrée en vigueur hier matin à la grande joie, il va sans
dire , des écoliers qui devraient toutefois reprendre les classes dans le courant
de la semaine prochaine.

Les pompiers à la rescousse
D'autre part, tous les employés de la voirie sont fort occupés à déblayer

la neige et l'on ne sait pas comment ils feraient encore pour déblayer celle
qui pourrait de nouveau tomber. Si bien que le bataillon des sapeurs-pom-
piers de La Chaux-de-Fonds a été alerté, II interviendra si la neige tombait
aujourd'hui ou dimanche. Les pompiers s'occuperaient alors à déneiger les car-
refours.

Gare à la facture !
Enfin , de nombreuses voitures dont les propriétaires n'ont pas respecté les

récentes mesures d'exception sur le stationnement édictées par les autorités , ont
été enlevées par les soins de la commune, transportées sur la place du Gaz,
qui a été déneigée spécialement à cet usage. Les automobilistes négligents au-
ront à supporter les frais de « dépannage » de leur voiture , une partie des frais
de déneigement de la place... sans compter l'amende !

Les services publics mettent
les bouchées doubles pour
élargir toutes les routes

La neige a enfin cessé de tomber ven-
dredi matin et le ciel s'est découvert dans
la journée, laissant apparaître les rayons
du soleil bienfaisant La température ce-
pendant est demeurée très basse durant
toute la journée. Les services publics, dé-
bordés pendant quelques jours, ont enfin
pu accomplir leur travail de dégagement
des chaussées, rapidement et avec méthode.
Les routes empruntées par les trolleybus
ont été les premières élargies. Notre com-
pagnie des transports régionale a accom-
pli un effort surhumain pour maintenir les
horaires, ce qui n'a pas toujours été pos-
sible ces jours passés, notamment le matin
de bonne heure. Que les agents du V.R.
et tous les cantonniers de nos villages soient
remerciés de leur travail pénible.

RETARDS DES TRAINS
Sur la ligne Neuchâtel - la Chaux-de-

Fonds, les trains ont subi encore hier quel-
ques retards, surtout dans la matinée. Les
ouvriers et les écoliers se rendant dans la
Métropole horlogèrc ou au Locle, sont
arrivés dans leurs ateliers vendredi matin
avec une bonne heure de retard. Hier soir,

la situation semblait être rétablie normale-
ment Le gel toutefois — le thermomètre
marquait hier soir à 22 heures, 14 degrés
sous zéro — à présent en faisait des sien-
nes dans les aiguillages et le long de la
ligne aérienne.

LES MONTAGNES MOINS ISOLÉES
Vendredi , la route du Côty, de la Croix

aux Vieux-Prés a été ouverte, an grand
soulagement des paysans de l'endroit qni,
vu les immenses amoncellements de neige
— il y en a plus d'un mètre en rase cam-
pagne — ne pouvaient même plus sortir
leurs chevaux pour aller livrer leur lait
aux laiteries du Pâquier ou de Perlais. Le
vallon de la Joux-du-Plâne sera ouvert sa-
medi matin. Est encore isolé le hameau
de Clémesin, dont la route sera dégagée
probablement samedi en fin de journée ou
lundi au plus tard. Par ailleurs, la route
du Rhin qui, de Dombresson conduit à Sa-
vagnicr, est toujours fermée. Elle sera ou-
verte plus tard, rien ne presse d'ailleurs,
car on peut atteindre Savagnier et la en-
tière par la route Saint-Martin - Savagnier
qui est praticable.

Au Locle : interdict ion
de stationner dans deux
grandes artères du centre

La neige, encore la neige

Deux autres rues à sens unique
(c) A la suite des abondantes chutes de
neige de cette semaine, les autorités com-
munales du Locle se sont vues dans l'obli-
gation de prendre des mesures énergiques
afin de faciliter le déblaiement des routes.

Des panneaux « interdiction de station-
ner » seront posés tout au long des deux
grandes artères du centre. La première de
ces routes va du Rond-Point du Col-des-
Roches à la rue Daniel-IeanRichard. La
seconde commence à la rue M.-A.-Cala-
me et va jusqu'à la rue de France.

D'autre part, la Grand-Rue et la route
des Envers seront à sens unique pour un
certain temps. Cette dernière rue servira

SUR LES ECRANS LOCLOIS
Pourquoi une critique cinématographique

D y a des gens qui vont au cinéma, d autres qui vont
voir un film ; les premiers n'opèrent pas de choix a
priori, ils considèrent le cinéma comme étant unique-
ment un moyen de se divertir. Les seconds, une mino-
rité, que l'on peut appeler des cinéphiles, possèdent un
certain degré de culture cinématographique. Les slogans
publicitaires superlatifs ne les impressionnent point. Us
savent qu'il y a de bons réalisateurs, des moins bons et
des médiocres. Pour eux, le cinéma est un moyen d'ex-
pression an même titre que la littérature, laquelle con-
naît aussi ses bons et mauvais auteurs.

Des résultats
peu encourageants...

A la demande de quelques cinéphiles
loclois, la direction du cinéma Casino
avait décidé de programmer des films
dits non commerciaux, ceci tous les
quinze j ours, en cinq à sept, les same-
dis et dimanches. L'expérience n'est
guère positive ; qu'on en juge :

« Le Bestiaire d'amour » et « La Dou-
ceur du village », 62 places vendues.
« Richard III >, 63 places. € La Nuit
des forains », 53 places. « Pour l'exem-
ple ,» 59 places.

Et pour une raison de contrat passé
avec un distributeur, un film qui n'avait
aucune qualité, « Monde infane » a fait
se déplacer 170 personnes dans cette

Astérix le Gaulois

La culture cinématographique, comme toutes les au-
tres, ne s'acquiert pas d'un coup de baguette magique.
Pour devenir cinéphile, il faut aussi lire. Il existe à l'heure
actuelle toute une littérature consacrée au septième art.

En ouvrant une chronique du cinéma dans le cadre
de la page locloise, nous pensons être de quelque utilité
à tous ceux qui aiment pénétrer dans les salles obscures
soit pour y trouver matière à réflexion, soit un délasse-
ment intelligent. Nous exprimerons notre façon d'appré-
cier ou non les films projetés au Locle, ceci chaque jeudi.

J.-J. THIÉBAUD

série des « cinq à sept » . Seule, l'exploi-
tation de ce dernier film est rentable.
Point n'est besoin de faire de com-
mentaires...

« Astérix le Gaulois »
Un esprit cocardier — les Gaulois,

il n'y en a point comme eux — des
Romains orgueilleux et d'une conster-
nante imbécillité, cela me suffit pour
définir ce film qui se voudrait hilarant
mais ne provoque que le sourire...

En avant-programme, deux bandes
bouffonnes de Laurel et Hardy méritent
plus le déplacement que le film prin-
cipal .

« Un Idiot à Paris »
Le réalisateur Serge Korber a adapté

le roman de René Fallet, et Michel

Audiard est l'auteur des dialogues. Ce
film sans prétention réunit certaines qua-
lités qui permettent de le classer dan s la
série des spectacles délassants valables.
Citons une excellente interprétation du
couple Danny Carrel - Jean Lefebvre,
elle en respectueuse ayant la nostalgie
de sa Touraine natale , lui en idiot de
village, non point un pitre, mais un
être sensible et plus capable de discer-
nement qu 'il ne pouvait sembler au pre-
mier abord. Ensuite un excellent nu-
méro de Bernard Blier incarnant un an-
cien de l'Assistance publique devenu un
des magnats de la boucherie aux Halles.
Puis il y a les dialogues de Michel
Audiard qui contrebalancent intelligem-
ment la mièvrerie du sujet.

« Le Retour
des sept mercenaires »

En deux coups de cuiller à pot , j'ex-
terminerai ce film ennuyeux de l'Amé-
ricain Burt Kennedy, tourné en Espagne
avec une action censée être située au
Mexique. Le début est la partie la plus
supportable , quand Yul Brynner est
chargé de recruter ses six « profession-
nels » . Puis, dès le moment où ils se
sont retranchés dans un hacienda pour
y subir mollement les assauts de cava-
liers innombrables, l'intérêt s'en va
inexorablement à tel point que les spec-
tateurs, pressentant la fin, quittaient la
salle cin q minutes avant.

« Les Demoiselles
de Rochefort »

Les amateurs de comédie musicale
se réjouiront —¦ peut-être — d'aller
voir le film de Jacques Demy, musique
de Michel Legrand. Certes, il ne vaut
pas « West Side Story », mais ainsi que
l'écrivait Marcel Martin dans la revue
« Cinéma 67 » No 115 : « Les Demoi-
selles de Rochefort » , c'est un joli « ar-
ticle de Paris » , coloré, élégan t , capi-
teux. Une indiscutable réussite plastique
à laquelle on peut prendre un vif plai-
sir si on ne manifeste à son égard ni
préjugés malveillants ni réticences injus-

'mb D l l l c 1- I f\ f* I t\ l c 'aitm, B I L L E T  L O C L O I S  H¦ #

m - ¦ ¦ ¦ mÉp La précision est une qualité qui il
1 devient de plus en plus rare, sur- A

m tout lorsqu 'elle est appliquée d'une &
§§ manière constante et qu'elle de- §1
i vient plus une habitude qu 'un fa i t  A
j| occasionnel.
êâ II faut  cependant savoir se main- |§
A tenir dans certaines limites et ne A
A pas exagérer sitôt que se présente jp
A l'occasion de montrer sa régularité, w
A Je connais un jeune Chaux-de- A
m Fonnier qui utilise tous les jo urs «
â le train pour se rendre au Locle é

m où il travaille. Mercredi matin , en m
m se rendant à la gare , il apprit coin- m
1 me tous les autres voyageurs que A
§ les trains avaient de gros retards m

A et que l'omnibus de 7 h 26 n'était fl
é pas encore sur le point d'arriver, A
A Le jeune homme ne se f i t  pas A
A beaucoup de soucis et se rendit A
A tranquillement à la salle d'attente. É
A Au bout de quelques minutes, on S
A annonça que le train de 7 h 10 p
A était en gare . Le brave garçon, fi-  A
A dèle à sa précision coutumière, res- A
A ta bien assis à sa place en décla- A
A rant qu 'il attendait le train de 7 h M
A 26 et non celui de 7 h 10.
Wâ Ses amis secouèrent la tête car A
'A il était déjà près de 8 heures. Le A
Â jeune homme ne s'en formalisa pas m.
i car il a toujours eu des habitudes m

A bien ancrées. On ne pourra même A
M pas dire qu'il était en retard car il A
A avait p ris son train habituel.I ^^ f

¦ Précision...Im m
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FEUILLE D'AVIS
; DE NEUCHÂTEL

Réception des annonces
et des abonnements

AU LOCLE
chez Mme S. FAVRE
Rue D.-Jeanrichard 33
Tél. (039) 5 32 66
Discobar - Tabacs
Journaux

(c) Mercredi , dans la salle du bureau
communal de Brot-Dessus, en présence
du colonel M. Boulet , du capitaine E.
ïacchella et de M. Robert Martin , pré-
sident de commune, M. Robert Sutter
a été officiellement installé dans ses
nouvelles fonctions de chef de section.
Le colonel Roulet adressa de vifs re-
merciements à M. Fritz Maire pour ses
dix ans et demi d'activité et il se fit
un plaisir de lui remettre un présent
de l'Etat en reconnaissance de son dé-
vouement. M. Robert Martin , à son
tour, exprima ses félicitations et re-
mercia M. Maire atteint par la limite
d'âge. Cette partie officielle s'est ter-
minée par une petite collation offerte
par 'la commune.

BROT-DESSUS
Installation du nouveau

chef de section

Hier à 12 h 15, M. Guido Arcaleni,
42 ans, marchait sur le côté sud de la
rue du Parc, à la Chaux-de-Fonds.
Devant le No 13, il a été accroché
violemment à la tête par le rétroviteur
d'une camionnette conduite par M. Jean
Ramseyer, lequel a continué sa route.
II a été identifié par des témoins et
la gendarmerie a pu l'interroger dès
13 h 30, après avoir séquestré son
permis. L'automobiliste soutient qu 'il a
ressenti un choc, et qu 'il a cru toucher
la canne du piéton. Ce dernier a été
transporté à l'hôpital où on lui a posé
plusieurs agrafes.

Piéton blessé à la tête
par le rétroviseur
d'une camionnette

Le tribunal correctionnel de la Uiaux-
de-<Fonds a siégé hier matin sous la pré-
sidence de M. Pierre-André Rognon , as-
sisté de M. Bernard Voirol , greffier.

Il a condamné J. L, actuellement dé-
tenu , à sept mois d'emprisonnement
sans sursis sous déduction de 125 jours
de détention préventive et à 860 fr.
de frais. Il était prévenu de vol .

Tribunal correctionnel :
sept mois de prison

Une collision s est produite nier vers
18 heures, rue du Locle, à la Chaux-de-
Fonds. Le conducteur d'un véhicule fran-
çais, surpris par la manœuvre d'une vof-
ture, n 'a pas pu freiner à temps et a em-
bouti l'arrière du véhicule qui le précédait.
Pas de blessé. Dégâts matériels.

Collision

NAISSANCE : Farris , Sabrina , fille de
Pierino, chauffeur et de Raimonda , née
Fara .

MARIAGES CIVILS : Aeberhard , Hans-
Ulrich , boulanger et Andrey, Yvonne-
Régina ; Jacot Alain , employé de bu-
reau et Clerc, Gisèle-Raymonde ; Jean-
cler, Robert-Léon-Joseph-Eugène, cou-
vreur-ferblantier et Failloubaz, Nadia-
Isabelle ; Gogniat , René-André, boîtier
et Bruand , Simone-Eliette-Marra ; Bri-
zio Niceta , maçon et Moro, Rosanna-
Ritn.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du 12 janvier

LA BRÉVINE :
chute vertigineuse

du thermomètre
Le décor n'a pas changé. La Brévine

et toute la région avoisinante sont toujours
prises sous un épais manteau blanc. Hier
matin, la couche de neige fraîche attei-
gnait 33 cm. Au total, on en mesurait
très exactement 1 m 43... II avait donc
neigé toute la nuit, sans interruption. Mais,
au cours de la journée, les flocons qui
tombaient serrés les jours précédents
s'étaient faits rares. Le vent tombait et du
même coup, le thermomètre amorçait une
descente vertigineuse : -10 à 8 heures, • 13
sur le coup de midi , et - 34 le soir au
relevé de 18 heures.

Ce brusque retour du froid : c'est le
calme après la tempête. Et pour les fer-
miers isolés, le secret espoir d'être tirés
d'un mauvais pas.

nici , vcis zu iicuics, UCUA voilures se
sont accrochées sur la route enneigée , rue
du Midi. Pas de blessé, dégâts aux deux
véhicules.

de parking pour les voitures qui ne pour-
ront plus stationner au centre de la ville.

Selon M. Frédéric Blaser, chef du di-
castère des travaux publics, toutes les rues
du Locle sont praticables. Il est cependant
un peu difficile de croiser à certains en-
droits, car les triangles ont de la peine à
rejeter toute la neige sur les côtés de la
route. En définitive, la situation est bonne
pour l'instant, mais il ne faudrait évidem-
ment pas un second mètre de neige !

Cy
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• A LA CHAUX-DE-FONDS
Cinémas. — Palace : 15 h, 20 h 30 :

« Propriété privée » 20 ans. — 17 h 30 :
« Le carrefour de la prostitution ».
Ritz : « Blow-Up » = « Désir d'un matin
d'été » d'Antonioni.— 15 h et 20 h 30.-
17 h 30 : « Bestiaire d'amour » et « Dou-
ceur du Village ». Scala : « La vie de
château » 15 h et 20 h 30. Eden : c Le
Voleur » de Louis Malle. Corso : « Os-
car » L. de Funès, prol. 15 h et 20 h 30.

Théâtre. — Grand-Théâtre : 20 h 30 :
« L'Avare » de Molière par le Centre
dramatique romand (Art social).

Pharmacie d'office : Bernard , L.- Ro-
bert 21.

Médecine d'office : 210 17. — Main
tendue : 311 44. — Société protectrice
des animaux : 3 22 29.

Variétés.— Cabaret 55 : Rita de Lee
Show. — Orchestre Bendinelli — Strip-
tease.

Musées.— Beaux-arts : collections d'art
contemporain.— Peinture régionale. His-
toire naturelle : Angola-Guinée-Congo.
Haut-Jura-Doubs. Histoire : nouvelle
présentation.

Pavillon des sports, 13 h 22 h :
championnat régional de handball , Fran-
ce - Jura neuchâtelois.

Ancien Stand , 20 h 30 : bal public.
Maison du temple, 20 il 30 : bal pu-

blic.

• AU LOCLE
Cinémas.— Lux : 14 h 30, 20 h 30 :

Astérix le Gaulois. Casino : 14 h 30,
20 h 30 : Les Demoiselles de Rochefort
17 li : La Révolution d'octobre.

Patinoire du Communal : 20 h 15 :
match de hockey sur glace Le Locle -
La Vallée-de-Joux.

Pharmacie d'office : Moderne.
Permanence médicale et dentaire : le

No 17 renseignera.

.VIA«IALT£, : Jacot, w uj y-iidouard, nor-
loger, et Jeanne-Gabrielle née Bernel.

DÉCÈS : Willen, Jean-Pierre, employé
de bureau, célibataire, né le 28 septem-
bre 1919. (Hôtel-de-Ville 17) ; Meroni ,
Antonio , veuf , né le 12 octobre 1892, re-
traité (Jambe-Ducommun 9).

Etat civil du Locle (12 janvier)

K ?

IA REMETTRE \
I AU LOCLE I
2 une cordonnerie »

2 un appartement de 5 pièces <Z.

! A VENDRE f
~2 une Fiat 1800 en parfait état , &
~ radio, ceintures de sécurité, j?
Z. tapis, housses, pneus à neige. 

^y Prix intéressant, pour cause Z.
S de départ. j?

i Téléphone (039) 5 45 41 de |
3 12 h à 14 h et de 19 h à 21 £
5 heures. j?
E -5
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• A LA CHAUX-DE-FONDS
Cinémas. — Palace : 15 h, 20 h 30 :
« Propriété privée » 20 ans. — 17 h 30 :
« Le carrefour de la prostitution ».
Ritz : < Blow-Up » = « Désir d'un matin
d'été » d'Antonioni.— 15 h et 20 h 30.-
17 h 30 : c Bestiaire d'amour » et « Dou-
ceur du Village ». Scala : « La vie de
château » 15 h et 20 h 30. Eden : < Le
Voleur » de Louis Malle. Corso : « Os-
car » L. de Funès, prol. 15 h et 20 h 30.

Pharmacie d'office : Guye, L.-Robert
15 dès 22 h No 11.

Médecine d'office : 210 17. — Main
tendue : 311 44. — Société protectrice
des animaux : 3 22 29.

Variétés.— Cabaret 55 : Rita de Lee
Show. — Orchestre Bendinelli — Strip-
tease.

Musées.— Beaux-arts : collections d'art
contemporain.— Peinture régionale. His-
toire naturelle : Angola-Guinée-Congo.
Haut-Jura-Doubs. Histoire : nouvelle
présentation.

• AU LOCLE
Cinémas.— Lux : 14 h 30, 20 h 15 :

Astérix le Gaulois. Casino : 14 h 30,
20 h 15 : Les Demoiselles de Rochefort
17 h : La Révolution d'octobre.

Pharmacie d'office : Moderne.
Permanence médicale et dentaire : le

No 17 renseignera.



Nous cherchons pour notre

centre d'économie ménagère
à Bâle

une collaboratrice de langue
maternelle française
Attributions : Collaboration à la rédaction de la rubrique

« Menus et Recettes » de notre Journal
« Coopération », traduction d'articles sur l'é-
conomie ménagère, réponse aux lettres de
lectrices écrivant en français.

Nous demandons : Aptitudes pour la cuisine, connaissance de
l'allemand, de la dactylographie et des
travaux de bureau en général. Si possible
de l'expérience en matière d'économie
ménagère. Notre collaboratrice devra
prendre domicile à Bâle.

Nous offrons : Place stable, bonne rétribution, ambiance
agréable, caisse de pension , et autres avan-
tages sociaux. Semaine de 5 jours.

¦¦HBHHgBBB Prière d'adresser les offres , avec curriculum
^r . , ;,:;' ' ).-; vitae, copies de certificats ef prétentions de

^2^̂ ffT jfcl salaire , à :

P̂ ~4 EH UNION SUISSE DES COOPÉRATIVES DE
' iSM • J CONSOMMATION (USC), SERVICE DU

WBÊ M PERSONNEL, 4002 BALE.

\

chercha un

agent de méthodes
administratives

ayant l'expérience des travaux de bureau et connaissant,
si possible, les machines électroniques.

Ce collaborateur sera notamment chargé de l'étude de
formules et de documents, de l'analyse de circuits, de
l'établissement de graphiques, de descriptions de fonc-
tions et d'organigrammes. Il aura également à s'occuper
de l'organisation de certains travaux de bureau.

Travail fort Intéressant pour candidat qualifié, de langue
maternelle française et ayant si possible des connaissances
d'allemand.

Prière d'adresser offres complètes à

SOCIÉTÉ DES PRODUITS NESTLÉ S. A. - Département du
personnel (réf. FN), case postale 352, 1800  V E V E Y .

_<éÉÊ$L "J ' - JaHBwSH» ËM '* Sfe<ifcw.
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Dans nos services administratifs, nous avons à repourvoir
une place de :

SECRÉTAIRE-DACTYLO
connaissant bien la langue française et éventuellement la langue
allemande. Il s'agit d'un travail agréable et varié de correspon-
dance nécessitant quelque expérience.

De plus, nous cherchons une

TÉLÉPHONISTE
bilingue, avec éventuellement quelques notions d'anglais. Notre
nouvelle collaboratrice serait chargée, en outre, de la réception
au guichet de notre entreprise et de quelques travaux adminis-
tratifs.

Si l'une ou l'autre de ces places vous intéresse, veuillez nous
écrire ou nous téléphoner. L'ambiance dans notre entreprise est
dynami que et jeune , et nous vous assurons un salaire intéressant
si vous remplissez les conditions requises.

Tél. (037) 2 29 22 Direction Condensateurs Fribourg S.A.

1 È̂ jpYUTAUCd Cl  Pour ses agences de
V r miitiaBtiBtiti Neuchâtel et de la
K-» TRANSPORTS S.A. a»»»**»*!

CHEF D'AGENCE
capable et dynamique, doué(e) d'esprit d'initiative.

SECRÉTAIRE DE DIRECTION
COLLABORATEURS (TRICES)

pour l'agence de voyages et pour le département
transports

JEUNE COLLABORATEUR
(éventuellement débutant)
pour le département transports

Nous cherchons des personnes expérimentées, présentant bien et
ayant de l'entregent , de préférence jeunes, de nationalité suisse,
parlant et écrivant correctement le français et connaissant si
possible d'autres langues nationales et étrangères.
Nous offrons un travail très intéressant , des conditions agréa-
bles dans le cadre d'une organisation dynamique en pleine
expansion et des salaires en rapport avec les qualifications.

Les intéressés sont priés d'adresser leurs offres manuscrites,
accompagnées d'un curriculum vitae et d'une photographie ré-
cente, en indiquant leurs prétentions de salaire, au siège de la
société : 62, avenue Léopold-Robert , la Chaux-de-Fonds.

^B^B^^^^^^*^'™^»^^»^»»'»»̂ »^»»̂ »»̂ »^»^»»̂ »»̂ »»̂ »»Hi»»"»»"»»iHiB

REPRÉSENTANT
connaissant à fond la branche

pharmaceutique
est engagé par une maison suisse alémanique bien connue.

La clientèle se compose de pharmaciens, droguistes et maisons
de gros.

Il s'agit d'une place de confiance intéressante aux conditions
de travail avantageuses.

Adresser offres sous chiffres 5014 à Mosse-Annonces S.A., case
postale, 4001 Bâle 1.

Entreprise renommée de la place d'Olten cherche, pour
poste intéressant et varié, une

secrétaire de langue française
Nous attachons une grande importance à une assimilation
rapide , une correspondance française impeccable et un ca-
ractère agréable. En plus d'une bonne rémunération , nous
offrons des prestations sociales modernes et des conditions
de travail agréables.

Adresser offres , avec photo, copies des certificats et pré-
tentions de salaire, sous chiffres 69045 à Publicitas, 4600
Olten.

g"=fc^fc»»»»*j » Société suisse de Radiodiffusion et
"HSOlHE Télévision

Nous cherchons, pour notre siège principal à Berne,

une traductrice
ou

un traducteur
de langue maternel le  française.

Activité : Traduire d'allemand en français des textes
de tous degrés de difficultés ; rédiger des
rapports et des exposés en français.

Exigences : Bonne formation scolaire et générale ; con-
naissance approfondie de la langue alle-
mande ; expérience professionnelle.

Nous offrons : Une activité intéressante et variée, un
climat de travail agréable , des conditions
d'engagement attrayantes , un emploi stable.

Les candidats sont invités à envoyer leurs offres de
service à la direction générale de la SSR, département
du personnel , 1, Giacomeltistras.se à Berne , en y joi-
gnant un curriculum vitae , les copies de certificats et
une photographie.

EElLJCZIHiEEF ÊEF^
Le plus grand commerce de montres, et
bijoux de Suisse

Lucerne, Zurich, Genève, Bâle, Lugano,
Saint-Moritz, Interlaken, Burgenstock,.
New-York

cherche pour sa fabrique de montres
Bucherer-Credos, à Nidau-Bienne, une

comptable pour le stock
Etes-vous une personne intelligente, ca-
pable de travail rapide, net et exact, et
pouvez-vous vous exprimer correctement
en français et en allemand ? Si oui, vous
êtes alors la personne qu'il nous faut
pour ce poste.

Nous vous offrons une ambiance de tra-
vail agréable, la semaine de cinq jours,
3 semaines de vacances, ainsi que des
prestations sociales étendues.
Envoyez-nous vos offres avec les pièces

jftsïfâA. s*», i l  *. * l i  ti 'r ¦ i ihabituelles. Nous serons heureux de
faire votre connaissance.

Direction Bucherer ÂG. 6000 Lucerne
Uhren und Juwelen Schwanenplatz

HOLDING INDUSTRIEL avec bureau central à
Bienne cherche

COMPTABLE - REVISEUR
âgé d'environ 24 à 30 ans.
Nous demandons : candidat consciencieux, ayant une for- -

mation professionnelle complète,
comptable diplômé ou désirant acquérir ce titre,
de langue maternelle française, ayant des con-
naissances d'allemand.

Nous offrons : travail varié de révision et d'organisation
comptable dans les différentes entreprises con- ¦

: trôlées par le holding.
Place stable pour candidat qualifié.
Semaine de 5 jours. Caisse de retraite.

Date d'entrée à convenir.

Faire offres, avec copies de certificats, références et pré-
tentions de salaire, sous chiffres X 40,020 U, à Publicitas,

«H û..ii < ¦¦... Bienne. Urj fJûiï * i «

* MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., Neuchâtel
cherche

MÉCANICIENS-FAISEURS D'ÉTAMPES
et

MÉCANICIENS DE PRÉCISION
Nous offrons :
— Activité intéressante dans le secteur des outillages des-

tinés à la boîte de montre , et possibilités d'avancement
à candidats capables.

— Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au service du person-
nel. Pour de plus amples renseignements , prière de télé-
phoner au No (038) 5 72 31.

i

CABLES CORTAILLO D i
Nous cherchons à engager pour notre

SERVICE D'ACHAT

ADJOINT AU CHEF I
Activités : j
• approvisionnement en matières premières et en fournitures

diverses
• relations tant avec les fournisseurs qu'avec les divers dépar- !

tements de l'entreprise tâ'h
• acquisition de l'équipement industriel f !
• surveillance du travail administratif du service ;

Formation demandée :
¦ formation professionnelle commerciale complète ! j
¦ quelques années de pratique dans une entreprise industrielle [

ou commerciale — si possible dans un service d'achat
¦ connaissance du français et de l'allemand î

Qualités requises : ]
*. goût pour l'organisation f i
*, sens de la négociation ' ' j
*. entregent et fermeté j
*. être âgé de 25 à 35 ans j j
Les offres manuscrites, avec prétention de traitement , accom-
pagnées d'un curriculum vitae, de copies de certificats et d'une j
photo, doivent être adressées aux Câbles Electriques, secrétariat
général , 2016 Cortaillod. !



IA PRISONNIÈRE DU < CHATAM >
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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ILONA BALASSA

Le vaste immeuble bourdonnait comme une ruche en
pleine activité. Des employés, des pilotes, des ingénieurs
circulaient dans le couloir et en passant , jetaient un coup
d'oeil anxieux à l'épaisse porte capitonnée de la salle des
séances derrière laquelle on discutait et délibérait fiévreu-
sement. De tous les coins du monde des dépêches arri-
vaient, des télégrammes partaient, transmettant le même mes-
sage : « Canal de Suez momentanément inutilisable. »

Le monde entier s'alarmait. Des cargaisons seraient per-
dues. Des bateaux détournés de leur route. Il fallait préve-
nir ceux venant de Chine ou des Indes de faire le tour de
l'Afrique.

Rafaeli avançait dans le couloir, avec l'air détaché d'un
homme que cette catastrophe n'atteint pas. Il fut reçu par
les administrateurs dont les visages fatigués révélaient qu'ils
avaient passé une nuit blanche.

Le Levantin sortit quelques plans de sa serviette de
cuir flambant neuf.

— Il y a quelque temps, nous avons fait établir ces es-
quisses en prévision d'un semblable accident afin d'être en
mesure de porter remède, le plus rapidement possible, aux
dégâts causés. Peut-être vous seront-elles de quelque uti-
lité ?

L'ingénieur en chef de la compagnie lui serra la main
avec reconnaissance.

— Votre firme a déjà fait ses preuves, lui dit-il. Vos
bateaux , chargés des matériaux nécessaires sont en route.
J'ai veillé à ce qu 'ils puissent circuler librement jusqu 'à
Ismaïlia. Il n'y a d'ailleurs plus de bateaux de commerce
étrangers dans le canal.

— Nous ne faisons que notre devoir, répondit modeste-
(Copyright Miralmonde)

ment Rafaeli. J'ai donne l'ordre d engager dans toutes les
grandes villes des travailleurs spécialisés. Nous ferons tout
ce qui est en notre pouvoir pour agir vite.

— Une chance que ce maudit cargo n'ait pas explosé
au km 136, reprit l'ingénieur.

— Une véritable chance en effet, approuva Rafaeli en
épongeant la sueur de son front avec un mouchoir de soie.
C'est heureux également que nous ayons de grosses provi-
sions de ciment à Port-Saïd, cela facilitera les opérations.
Avez-vous déjà pris des dispositions pour évacuer le
« Chatam > ?

— Il le sera le plus vite possible, malheureusement la li-
gne avec Suez est coupée. Nous ne pouvons télégraphier
que jusqu 'à Ballah et nous n'avons aucune liaison avec
le lieu de la catastrophe. Les bateaux de sauvetage ne
peuvent dépasser le km 134.

— Je vais me rendre, sur-le-champ à Ismaïlia et de là,
j'attendrai mon quartier général. J'ai déjà envoyé là-bas
tous les ingénieurs de notre maison ainsi que les spécialistes
du Nil supérieur. Il faut à tout prix sauver le canal.

X X X

Holt participa aux travaux des deux cents premiers ou-
vriers arrivés au km 135. Ils consolidèrent la digue, creu-
sèrent des voies d'écoulement et luttèrent contre l'eau qui
se déversait dans le désert à travers le talus désagrégé.
L'Irlandais combattait vaillamment contre les puissances
conjugées de l'eau, de la chaleur et du sable.

Les ingénieurs de la compagnie, qui accompagnaient les
travailleurs, remarquèrent avec étonnement les connaissan-
ces précises de Holt sur cette partie du canal. Ils jetèr ent,
par-dessus son épaule, des regards aux dessins qu 'il avait
étalés devant lui , et échangèrent entre eux des clins d'oeil
méfiants sans pourtant discuter ses ordres. Le bateau de
la police avait jeté l'ancre près du rivage. Un des officiers
en descendit et s'approcha de l'ingénieur en portant , pour
le saluer , la main à son fez rouge.

— On vous demande à bord, la jeune dame s'est réveillée.
A la suite de l'officier, Holt descendit précipitamment le

talus escarpé. Sous la tente qui protégeait le pont, Use re-
posait sur une chaise longue. Elle avait passé la nuit sur

le bateau où un médecin de la police lui avait donné des
soins.

Holt s'agenouilla près de la jeune fille et lui caressa dou-
cement le front

— Te sens-tu mieux ?
— Je me sentirais mieux rien qu'en te sachant dans le

voisinage, dit-elle en souriant à travers ses larmes. Et ces
messieurs ont été si bons pour moi.

— Permettez-moi d'être d'un autre avis, intervint l'offi-
cier en souriant. Nous avons déjà soumis, mademoiselle
à un interrogatoire d'une heure , comme c'était malheureuse-
ment notre devoir. Une barque à moteur est partie pour
Ismaïlia télégraphier notre rapport : « Séquestration par
M. Zafya, attentat contre le « Chatam » perpétré par le
même Zafya et Rafaeli, exécuté vraisemblablement par le
troisième mécanicien. »

— Ce damné Péronés que Rafaeli nous a envoyé pour
remplacer un homme malade, s'écria une voix bourrue.

Le capitaine qui , avec les officiers et les matelots survivants
avait été recueilli sur le bateau de la police, s'était approché
du petit groupe.

— Tout fut admirablement agencé par mon patron et Zafya ,
déclara Holt. Sans le savoir , j' ai moi-même joué un rôle dans
leur plan diabolique. Rafaeli m'avait chargé de découvrir les
points faibles de la digue et d'établir des plans en prévision
d'une catastrophe au km 136. Mes connaissances précises sur
l'état de la digue ont éveillé, je l'ai bien remarqué, la mé-
fiance des ingénieurs de la compagnie. J'ai, il y a peu de
temps, étudiée à fond cette région parce que mes patrons pré-
tendaient proposer à la compagnie de renforcer les points
vulnérables. Selon leurs prévisions, Mlle Oswald et moi devions
sauter avec le « Chatam » , car Rafaeli commençait à se méfier
de nous. Et pourtant... je dois l'avouer , je n'ai compris la
vérité qu 'au dernier moment.

— Nous avons fait le nécessaire , déclara l'officier. Dans
quel ques heures tout ce beau monde se trouvera derrière des
barreaux de fer. Voulez-vous vraiment transporter la jeune
dame au camp des Bédouins , monsieur Holt ?

L'ingénieur regarda Use d'un air interrogateur, elle inclina
la tête en souriant.

— Oui, ma fi ancée désire rester près de moi. Le docteur

Hekim Bey m'a promis de veiller sur elle, cela lui sera facile
puisque votre bateau demeurera ici. Le cheik Ulema est un
de mes amis.

Un des ingénieurs, arrivé avec le remorqueur de la com-
pagnie, s'approcha alors.

— Nous devons vous présenter nos excuses, monsieur Holt.
— Vos excuses, et pourquoi ? demanda l'Irlandais surpris.
— Vous avez certainement senti notre suspicion. C'était par

trop étrange que vous sachiez tout avant tout le monde. A
présent que nous connaissons la vérité, nous voudrions vous
prier de prendre la direction des travaux de réfection. Nous
sommes certains que la compagnie approuvera cette démarche,
et nous serions heureux que vous acceptiez une de nos voitures
pour transporter Mlle Oswald au camp des Bédouins.

— J'accepte avec reconnaissance, répondit Holt en posant
sur Use ses yeux pleins de tendresse.

X X X
Peu avant midi, un télégraphiste apporta une dépêche à

Zafya. Il dut attendre un moment avant qu'une servante lui
ouvrit la porte. La femme dont les traits avaient dû être beaux
examina l'enveloppe avec méfiance, puis elle chassa le mes-
sager hors de la maison en proférant des malédictions.

— Qu'un Dschinn t'emporte , fils de chien. Jamais rien de
bon n'est venu des étrangers.

Zafya déchira l'enveloppe avec des doigts qui tremblaient.
Fatima suivait ses mouvements d'un œil inquiet

— Qu'est-il arrivé ?
Zafya avait blêmi jusqu'à la racine de ses cheveux noirs.
— Use Oswald et Holt sont vivants I Es se trouvent sur les

lieux de l'accident , dit-il d'une voix sans timbre. Holt dirige
les travaux de réfection. Tout est perdu. On m'attend à Ballah.

— Qui t'attend ?
— Ce Péronés, l'homme qui a séjourné ici quelque temps.
— Méfie-toi , il peut te trahir , chuchota Fatima.
Dans les prunelles de Zafya brilla un regard sournois.
— Qu'il prenne garde , je ne suis pas de ceux qu'on peut

trahir impunément. Il faut que je me rende à Ballah sur-le-
champ. Péronés doit disparaître. Si on vient me demander , dis
que je suis parti par l'express de Palestine où tu vas me retenir
une couchette du Caire à Jérusalem. Tu diras que je monterai
à El-Kantara. M'as-tu compris ? (j ±  suivre.)

Foyer
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FAVÀQ
cherche

une fille de cuisine
pour entrée immédiate ou date à con-
venir.
Bon salaire.

Semaine de 5 jours.

Faire offres ou se présenter le matin
au :

Foyer
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Nous engagerions, pour notre département ex-
portation, un

jeune employé de commerce
de langue maternelle française. Après une
période de mise au courant , cet employé sera
appelé à assister efficacement son chef et à j
travailler de manière indépendante. De bonnes
connaissances d'allemand et d'anglais seront

nécessaires.

Prière d'adresser offres détaillées à
Aluminium Suisse S.A.
Bureau du personnel

8048 Z U R I C H .
V. J

Entreprise de la branche mécanique, à Neuchâ-
tel, cherche i

AGENT DE PLANNING
expérimenté

. (

Poste intéressant avec responsabilité et possi-
bilités d'avancement.

Nous donnerons la préférence à personne ayant
des bases en mécanique, des aptitudes adminis-
tratives et un esprit d'adaptation.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae,
sous chiffres AP 2771 au bureau du journal.

Entreprise de parcs et jardins cherche comme
COLLABORATEUR

jardinier-
horticulteur
dynamique et consciencieux, capable de traiter
avec la clientèle et de s'occuper de la marche
du secteur établissement et entretien de jardins.
On offre place stable, avec bon salaire et avan-
tages sociaux.
Faire offres sous chiffres 70004, à Publicitas,
2800 Deïémont.

V J

Nous cherchons pour notre service d'exportation

secrétaire qualifiée
de langue maternelle française, ou avec de très
bonnes notions de cette langue.
La préférence sera donnée à une personne ayant
le sens de l'initiative et, si possible, de l'expé-

. rience pratique.
Nous offrons un travail varié et des conditions
agréables.
Nous attendons volontiers vos offres de service
ou votre appel téléphonique.

Ateliers de construction SCHWEITER SA.
8810 Horgen (Zurich). Tél. (051) 82 20 61.

ÉBAUCHES SA
Centre outillage

et plastique

LE LANDERON

engage :

FAISEURS D'ÉTAMPES
FAISEURS DE MOULES

Entrée immédiate ou à convenir.

Prière de se présenter , d'écrire ou de télé-
phoner au Centre outillage et plastique
d'Ebauches S.A., au Landeron, (038) 7 93 21,
interne 19, ou après les heures (038) 7 90 34.

Nous cherchons :

chrono métreur
pour notre Buraeu des Méthodes

graveur de lettres
connaissant bien le travail sur pantographe

HUGUENIN MÉDAILLEURS S.A.
Bellevue 32, Le Locle

CARACTÈRES S. A., NEUCHATEL

cherche

EMPLOYÉE
pour son département administratif.

Place stable, avec travail intéressant et varié,

pour personne qualifiée et ayant de l'initiative.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae et

prétentions de salaire, à Caractères S. A., rue

du Plan 30, 2000 Neuchâtel.

Nous garantissons une discrétion absolue.

Importante société cherche, pour son siège cen-
tral à Neuchâtel, une

SECRÉTAIRE
pour entrée immédiate ou date à convenir.
On demande diplôme d'une école de commerce
ou certificat fédéral de capacités, quelques an-
nées de pratique, excellente sténodactylographe.

Place stable bien rétribuée, semaine de 5 jours.
Avantages sociaux d'une grande société.
Faire offres, avec curriculum vitae et préten-
tions de salaire, sous chiffres P 20,067 N à Pu-
blicitas SA., 2001 Neuchâtel.

R^ Iff ^fiffe D  ̂ WsSB A W

offre deux places intéressantes à des personnes
actives et consciencieuses :

responsable du service
«rhabillages»

ayant de bonnes notions de l'allemand et sa-
chant dactylographier ;

employée du département
comptable

aimant les « chiffres » et sachant dactylogra-
phier.

Les personnes intéressées par ces places, vou-
dront bien faire leurs offres à la Direction de
Manufacture des Montres DOXA S.A.,
2400 le Locle.

Fabrique d'horlogerie, Diacon &
Fils, Sentier 19, Colombier

cherche, pour différents travaux en atelier,

ouvrières
i (étrangères permis C)

Mise au courant rapide.

Nous cherchons également quelques

jeunes filles
quittant l'école au printemps.
Se présenter ou téléphoner au 6 31 68.

Fabrique de cadrans métal, cherche

chef
diplômé

pour son département de galvanoplastie.

Place stable ef bien rétribuée. Semaine de 5 jours. ;

Date d'entrée à convenir.

Ecrire sous chiffres 4244-10, avec curriculum vitae
et copies de certificats, à Publicitas, 2001 Neu-
châtel.

LE PRÉLET SA
Fabrique de cadrans

2206 LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Tél. (038) 7 62 12

offre la possibilité à un

FAISEUR DtTAMPES
capable, dynamique, aimant les respon-
sabilités, d'accéder à un poste de

CHEF DE FABRICATION
SOUS-DIRECTEUR

et même de

DIRECTEUR
Un appartement est mis à disposition
dans un de nos immeubles aux Geneveys-
sur-Coffrane, 3 pièces, tout confort et
toutes charges comprises au prix de
215 fr. par mois.
Faire offres avec prétentions de salaire,
ou se présenter sur rendez-vous télépho-
nique.

V

DUBIED
Notre département de mécanique générale et
décolletage produit une gamme étendue de piè-
ces normalisées et à façon pour nos clients
suisses, et étrangers. Pour son bureau de vente,

à Neuchâtel , nous cherchons un

CHEF DE BUREAU
de langu e maternelle française, ayant la maî-
trise de l'allemand parlé et écrit , de formation
commerciale ou technique. De bonnes notions

d'anglais sont souhaitées.

Notre futur collaborateur sera chargé des rela-
tions avec la clientèle et notre département de
fabrication et de la responsabilité de tous les

travaux administratifs qui s'y rattachent.
Nous exigeons de lui d'avoir le sens du com-
merce et de l'expérience dans le domaine

TECHNICO-COMMERCIAL.
Nos conditions d'engagement sont adaptées aux
circonstances actuelles et accompagnées des
prestations sociales d'une grande entreprise.

Les candidats sont priés de faire leurs offres
manuscrites, en y joignant les documents usuels,
au service du personnel d'ÉDOUARD DUBIED
& Cie S.A., rue du Musée 1, 2001 Neuchâtel.



Nous cherchons, pour notre Centre de contrôle
des fournitures , à la Chaux-de-Fonds,

UN INGÉNIEUR
TECHNICIEN-HORLOGER

Le candidat doit être capable de diriger le
Centre de contrôle d'une manière indépendante
et d'assurer un bon contact avec les fabricants
d'horlogerie. Il doit connaître parfaitement les
différentes parties de la montre et être en me-
sure de donner les conseils techniques.

Les intéressés sont priés d'adresser des offres
manuscrites, avec curriculum vitae, copies de
certificats, références, photographie et préten-
tions de salaire, sous chiffres W 40,019 U, à
Publicitas SA., 2501 Bienne.

Centre gastronomique des environs de Neuchâ-
tel cherche

CUISINI ER
Sans sérieuses références , s'abstenir.

Faire offres sous chiffres P 500.006 N à Publi-
citas S.A., 2001 Neuchâtel.

l i ' i [H Nous cherchons pour notre service

^ ^  
! 
J publicité, à l'usine d'Yverdon

un(e) photographe
pouvant assister notre chef de laboratoire dans
des travaux très variés et intéressants.

Les candidats sont priés de faire parvenir leurs
offres manuscrites , avec copies de certificats et
prétentions de salaire, au chef du personnel de
Paillard SA. Yverdon.

W Roland
AIMEZ-VOUS LA VENTE ?

Si vous avez une solide formation commerciale,
de l'entregent,

de la perspicacité ,
et le désir de vous créer un avenir
stable et bien rémunéré,

écrivez-nous.
Etant donné le développement de notre marque sur le

marché suisse nous engageons un

représentant
pour la vente de nos articles aux hôtels, restaurants et

hôpitaux de Suisse romande.
Nous cherchons : personne dynamique

âge : environ 30 ans
de langue maternelle française
automobiliste

Nos collaborateurs sont soigneusement formés. Ils béné-
ficient d'un salaire confortable, de frais forfaitaires , de

prestations sociales.
Veuillez adresser vos offres avec curriculum vitae et

photo, à
ROLAND MORAT S.A., Morat

Fabrique de pain croustillant , zwiebacks, biscottes,
bretzels, sticks, grissini, Sun Corn.

Importante société

cherche
¦

experts comptables expérimentés
pour mandat — durée maximum 6 mois —

. . Bien rémunérés.
Adresser candidature en écrivant sous chiffres
F 201658-18 à Publicitas , 1211 Genève 3.

cherche une

EMPLOYÉE DE BUREAU
Nous demandons

— langue maternelle française avec con-
naissance de l'allemand

— intérêt pour les chiffres, la précision
et une certaine habileté dans le travail

— bonnes notions de dactylographie

Nous offrons
— possibilité de travailler d'une manière

indépendante
— ambiance agréable dans un cadre jeune
— salaire en rapport avec les capacités

i requises

Adresser Jes offres manuscrites, accompagnées
d'un curriculum vitae et d'une photo, au ser-
vice du personnel , adresse ci-dessus.

_i__ I

FABRIQUE DE PRODUITS EN CIMENT

cherche
s .

technicien-ingénieur E.T.S.
ou

conducteur de travaux
ayant quelques années de pratique, pour
promouvoir la vente de nouveaux produits et
s'occuper de problèmes de fabrication.

Faire offres à CIMENTA S.A., Seyon 6,
2001 Neuchâtel, case postale 1164.

Dans son programme de fabrication , notre usine
de Marin produit , pour une clientèle exigeante
et de caractère international , des tours à copier
destinés à la production de grande série. Notre
service technique à la clientèle joue un rôle
important dans nos efforts de vente.

Nous cherchons, pour ce service, les collabora-
teurs suivants :

1 INGÉ NIEUR ETS
expérimenté dans le domaine de la machine-
outil et désireux d'occuper un poste à respon-
sabilités. Ses tâches comprendront entre autres
l'établissement des gammes opératoires pour la
clientèle , la conception d'équipements spéciaux
pour l'usinage , l'organisation du travail des
monteurs-démonstrateurs et d'un petit groupe
de gammisles-dessinateurs.
Il devra s'efforcer d'exploiter toutes les possibi-
lités techniques de nos machines et de les con-
cilier avec les exigences de nos clients. De bon-
nes connaissances d'allemand sont nécessaires.

2 MÉCANICIENS-DESSINATEURS
qui seront chargés d'établir les suites d'opéra-
lions et des dessins d'outillage pour notre clien-
tèle. Une bonne expérience de la machine-outi l
et des méthodes d'usinage est également sou-
haitée.

Nous offrons des conditions d'engagement adap-
tées aux circonstances actuelles et les presta-
tions sociales d'une grande entreprise.

Les candidats sont priés de faire leurs offres ,
accompagnées des annexes habituelles , au service
du personnel d'Edouard DUBIED & Cie S. A.,
usine de Marin , 2074 Marin.

Entreprise de la branche mécanique

à Neuchâtel

cherche

EMPLOYÉE
pour travaux divers de bureau.
Conditions de travail agréables.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres , avec prétentions de salaire, sous
chiffres S. N. 2834 au bureau du journal.

IBHHHBHRSOHHH^HMBHHHHH ^^^^MI ÎH^HHI

Maison de fabrication et d'exportation cherche
un

JEUNE
COLLABORATEUR

ayant de bonnes connaissances de l'exportation
et capable de faire , de manière indépendante ,
la correspondance en français, en anglais, et
si possible en allemand.

Nous offrons un travail varié et intéressant , un
bon salaire et la semaine de cinq jours.

Prière de soumettre offres détaillées, avec pré-
tendons  de salaire , à la maison

ME \ il laBffillffffffF ftfflf^BB

UNE BONNE PLACE POUR VOUS !
Maison suisse renommée et bien introduite cherche

REPRÉSENTANTS ET REPRÉSENTANTES
Nous vous donnons la possibilité de vendre les produits que
nous fabriquons auprès de notre clientèle particulière déjà
existante. Nos produits sont connus et d'emploi journalier.
Grâce à notre organisation de vente très au point vous
n'êtes pas seulement introduit et instruit , mais également
soutenu pendant le travail.
Nous ne cherchons pas de beaux parleurs , mais des colla-
borateurs honnêtes , travailleurs et zélés. Vous avez l'occa-
sion d'améliorer votre situation et de vous créer une place
d'avenir.
Votre travail f ixe  votre revenu l
Vous pouvez atteindre un revenu au-dessus de la moyenne.
Nous vous offrons en outre des vacances payées, une ex-
cellente caisse maladie et accidents de même que la caisse
de prévoyance.
Si vous vous intéressez à notre offre, veuillez nous faire
parvenir le talon ci-dessous dûment rempli , après quoi nous
prendrons contact avec vous.
DISCRÉTION ASSURÉE. Offres sous chiffre s X 5044-23 à
Publicitas S.A., 1201 Genève.

Nom : Prénom : 

Rue : No : Localité : 

Age : Profession : Tél. : 

BALLY WÏÏOU
Nous cherchons pour début 1968 ou
date à convenir une

vendeuse
en chaussures

Nous acceptons également les offres de
candidates n'étant pas de la branche,
car nous les ferons profiter d'une ins-
truction complète. Nous attachons sur-
tout de l'importance à un caractère ai-
mable et à une collaboration agréable,

Conditions de travail modernes (se-
maine de cinq jours , lundi fermé toute
la journée (et excellentes prestations
sociales.

Veuillez vous mettre en rapport par
téléphone avec

Bally-Rivoli, La Chaux-de-Fonds
Avenue Léopold-Robert 32 - Tél . (039)
3 35 85,

BALLY RIVOLI

Importante entreprise de la branche
des machines du nord-est de la Suisse
cherche pour

service de vente
un collaborateur de langue française
ayant expérience du commerce avec
l'étranger et qui serait chargé des
relations avec les pays de langue
latine.

Nous demandons i

Une formation commerciale
approfondie, une pratique
éprouvée de la correspon-
dance et une parfaite maî-
trise du style.
De bonnes connaissances de
la langue allemande.
Une certaine compréhension
des questions techniques.
Un travail consciencieux et
indépendant.

Nous offrons :

Une occupation intéressante
et variée qui, après une
période de formation ap-
profondie, permettra un tra-
vail a u t o n o m e  délimité.
Contacts personnels avec la
clientèle et les représen-
tants étrangers.
Ambiance de travail agréa-
ble dans petit groupe ayant
bon esprit d'équipe.

Prière d'adresser offres, accompa-
gnées des documents d'usage, à

: :j FKOIDIYAUX S.A.
Fabrique d'horlogerie
Ruelle Vanc-her 22
2002 Neuchâtel
engagerait pour' début février ou pour date à con-
venir :

SECRÉTA IRE STÉNODACTYLO
— habile et consciencieuse
— de langue maternelle française
— notions ou connaissance de la langue italienne

souhaitées, mais pas indispensables
¦— capable d'exécuter certains travaux à responsa-

bilité.
Les candidates sont priées d'adresser leurs offres
manuscrites , avec curriculum vitae , à la direction de
la fabrique

2052 Fontainemelon - ,  • -. ..,. ^ 
¦

engage tout de suite ou pour époque à convenir: " -j .
.. * . . .  ... - S i, .> '

employé de fabrication
responsable de l'acheminement du travail
au département de fabrication de la cage.

Les candidats sont invités à soumettre des offres ;
manuscrites ou à se présenter au service du per-
sonnel de l'entreprise. Tél . (038) 7 22 22.

¦

FÀVAQ
cherche

FACTUR1ÈRE
habile dactylographe, sachant bien cal-
culer, et de langue française.

Faire offres manuscrites, avec curri-
Il |  culum vitae, photo et prétentions de

salaire, à :

FÀVAG
SA

I _ , 2000 NEUCHÂTEL
Monruz 34 Tél. (038) 5 66 01

\vsâssmes^mmmB,aat^^'^~^^^ i.i.iniL.„...mfj

Pour compléter son équipe de l'administration
générale, entreprise de recherches scientifiques
et de développement techniques cherche

COMPTABLE
Domaine d'activité :

— comptabilité financière et décomp-
tes d'exploitation

— préparation budget et contrôle ;
budgétaire

— activité d'achats
— administration courante du person-

nel
— administration générale

Nous demandons :

— solide formation professionnelle
— sens des responsabilités, talent

d'organisateur, discrétion, souples-
se et initiative, aptitude à travail-
ler d'une manière indépendante.

Excellente occasion pour candidat capable de
se créer une situation autonome.

Prière d'adresser offres manuscrites, avec cur-
riculum vitae, copies de certificats, photo, etc.,
sous chiffres AS 35,131 N Annonces suisses S.A., .
« ASSA », 2000 Neuchâtel.

\K§j IRICOSIIL depuis plus de 40 ans
^Hk Nous cherchon s pour les cantons de
^^^ Neuchâtel et de Fribourg ainsi que

M pour le Jura bernois un

COLLABORATEUR TECHNIQUE
sérieux et capable pour la visite de
notre clientèle (architectes , ingénieurs
et entrepreneurs).
Nous aimerions engager une personne
d'âge mûr, énergiqu e et expérimentée,
désirant trouver une place stable et —
si possible — connaissant la langue
allemande.
Nous offrons un programme de vente
varié et des conditions d'engagement
intéressantes.
Paires offres, avec photo, curriculum
vitœ et > prétentions de salaire, à
BA U-CHEMIE S.A.,
Rutlistrasse 50, BALE
Tél. (061) 23 00 16



S.A. pour l'Equipement d'un
Groupe de Secours

E G S
» cherche pour l'usine thermique
de Cornaux

2 mécaniciens-électriciens
ou
2 monteurs-électriciens

pour travail d'entretien , de
surveillance et de conduite de
l'usine.

' Entrée immédiate ou pour date
à convenir.
Les personnes possédant un
certificat fédéral de capacité ,
ayant si possible quelques an-
nées de pratique, sont priées
de faire offres , avec curriculum
vitae et prétentions de salaire ,
à la direction d'EGS, 13, rue
Pourtalès, à Neuchâtel.

Nous cherchons, pour entrée
immédiate,

représeotantes
pour articles courants et fa-
ciles à vendre dans hôtels, res-
taurants, administrations et
privé. Bonne rémunération et
possibilités d'avancement.

Commandes courantes.

Les intéressées sont priées
d'envoyer leurs offres à case
postale 24, Allschwil (Bâle).

Importante entreprise industrielle de la Chaux-de-
Fonds,
cherche

CHEF
du

BUREAU 0ES MÉTHODES
— Il s'agit d'un poste à grande responsabilité englobant

la définition des temps, l'étude des postes de travail et
des méthodes, en collaboration avec les chefs d'atelier ,
l'établissement des gammes opératoires et le contrôle
de leur application.

— Le candidat sera l'animateur des agents d'études du
travail et du personnel spécialisé dont il sera respon-
sable. Il devra disposer d'une forte personnalité lui
permettant de convaincre les responsables des ateliers
des méthodes rationnelles de gestion des fabrications. i

— Ce poste sera rémunéré en rapport avec le niveau pro-
! fessionnel du candidat et les résultats obtenus.

— Les intéressés sont priés de faire leurs offres manus-
crites sous chiffres P 4210-K à Publicitas SA., 2300

v la Chaux-de-Fonds.

T .;¦ r ' / c Nous cherchons : W&§ ' • i \
pour entrée immédiate , .' t

< j . j ou date à convenir * s . J

Ĥ H une décoratrice WBH|
j ^^B 

une 
vendeuse Hwra

BRai et WÈÈÊ
HË l̂ vendeuses auxiliaires BHH
I. \- , ;,," |j Places stables et bien rétribuées. ££H''S '̂̂ v'SÏ

I V> ' a Ambiance de travail agréable. «Eps ~V^ 'l--
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Nous engageons un

chauffeur-livreur
de préférence marié et désirant avoir un emploi stable, possé-
dant si possible quelques connaissances de la langue allemande.
Retour chaque soir à domicile. Le permis poids lourds n'est
pas indispensable.

Si vous aimez travailler seul et avoir la responsabilité de votre
activité, veuillez adresser vos offres écrites à
CHOCOLAT SUCHARD S. A.

I : '„ l'une des plus importantes organisations suisses de vente
(SfWp»ffi4HU|||| au consommateur (environ 2 ]A milliards de débit annuel ,
Sfr ĵL J L~J| nombreuses fabriques et 

entreprises 
de 

services , 30 centres
' ' STSl I ' régionaux de répartition , près de 3000 magasins , plus de

F -UH'-'  HO ,000 collaborateurs), prépare de
¦

M ? i M LA I A S10 LÀr I R N r \ I AIJ K r iLUMLJ UriL/ I\LJ
ayant du goût pour le commerce de détail, par un

COURS OE VENTE ET DE DIRECTION DE MAGASIN
Ce cours, qui fait alterner 13 semaines de formation théo-
rique au Séminaire coopératif de Jongny, sur Vevey, avec
9 mois de stages pratiques dans les magasins Coop, est la
voie idéale à suivre pour gérer l'un de nos points de vente
et accéder ensuite à des fonctions de cadres supérieurs.

Les candidats sont rémunérés dès le début (1er mai 1968).

Renseignements et inscriptions : Séminaire coopératif ,
25 av. Vinet, 1004 Lausanne, tél. (021) 25 04 08.

i ci. u'oo ) o zn m.

§SI Mobilière Suisse
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Ingénieur-technicien ETS
en machines
ou en architecture
Nous cherchons un jeune ingénieur-technicien en machines
ou en architecture appelé à s'occuper de l'assurance de ma-
chines ou de celle de travaux de construction en Suisse
romande. Notre nouveau collaborateur exercera son activité
dans les services interne et externe, et s'occupera aussi bien
de la visite et de la tarification des risques que du règlement
des sinistres. Nous donnerons la préférence à un candidat
de langue maternelle française ou italienne ayant de bonnes
connaissances d'allemand. Une personne possédant l'expé-
rience nécessaire trouvera chez nous une activité excessi-
vement variée et largement indépendante, une ambiance de
travail agréable et des conditions modernes à tous points de
vue. Prière de téléphoner ou d'adresser les offres , sous le titre
«Ingénieur-technicien en machines», à la Direction de la So-
ciété suisse pour l'assurance du mobilier, Schwanengasse
No 14, Berne.

Pfister Ameublements S.A.

Notre entreprise , la plus importante sur le
marché suisse de l'ameublement, offre de larges
possibilités de promotions ultérieures à candi-
dats capables , ne craignant pas les responsabili-
tés, sachant prendre des initiatives, faire preuve
de conscience dans l'effort , s'intégrer à notre
équipe.

Désirez-vous
travailler dans une branche qui , par ses aspects
variés, permettra la mise en valeur et l'affir-
mation de votre personnalité ?

Désirez-vous
être sans cesse en contact avec une clientèle
qui compte sur votre expérience pour être bien
conseillée ? (Candidats débutants dans la bran-
che seront mis au courant par nos soins.)

Désirez-vous
gagner un salaire élevé, déterminé en grande
partie par votre propre chiffre d'affaires , donc
par le succès de votre activité ?

Désirez-vous
bénéficier de l'organisation et des institutions
sociales d'une entreprise à l'avant-garde ?

Vous êtes de langue maternelle française avec
d'excellentes notions d'allemand , ou inverse-
ment ; vous connaissez la branche « ameuble-
ment » ou vous vous y intéressez , et êtes dis-
posés à suivre un cours d'initiation et de per-
fectionnement ; vous avez entre 20 et 40 ans ?

Vous avez répondu affirmativement à chacune
de ces questions... alors n 'hésitez plus, notre
succursale de NEUCHATEL cherche des

représentants
pour le canton de Neuchâtel.

Soumettez vos offres détaillées ( lettres manus-
crites, copies de certificats, curriculum vitae,
photographie récente) à la
Direction de Pfister Ameublements, rue des
Terreaux 7, Neuchâtel. Discrétion assurée.

cherche

CHRONOMÉTREURS-ANALYSEURS
capables d'assumer la responsabilité de chrono-
métrages et d'études de postes de travail.

Il s'agit d'une activité intéressante offrant une
large autonomie à candidat disposant d'une très
bonne formation et habitué aux contacts hu-
mains, i

Prière de faire offres par écrit à JEAN SINGER
& CIE S.A., rue des Crêtets 32, 2301 la Chaux-

j de-Fonds.

Pour la vente de nos

matériaux
de vulcanisation
Tip-Top

nous cherchons immédiatement ou pour
plus tard , pour la Suisse romande , quel-

. ques bons

représentants
qui seront chargés de la vente de nos
articles aux stations-services, garages,
vulcanisateurs , ateliers d'automobiles,
etc. Ces matériaux sont bien connus
dans le monde entier , et sont en vente
en Suisse depuis 20 ans.
Nous offrons un bon salaire et rem-
boursons les frais ; une voiture est à
disposition.
La préférence sera donnée à messieurs
visitant déjà maintenant des maisons
mentionnées ci-haut. Toutefois , les of-
fres de représentants travaillant dans
une autre branche mais possédant les
qualités requises seraient prises en
considération , vu que nous offrons un
stage sérieux à Munich.
Prière d'écrire à : Rema Tip-Top Vulc
Material S.A., Zurlindenstrasse 192 a,
8003 Zurich.

GAGNEZ LARGEMENT
VOTRE VIE !
CRÉEZ-VOUS UNE
SITUATION LIBRE
en devenant notre collabora-
teur comme :
Revendeur - dépositaire -
indépendant - exclusif
de nos produits uniques, vente
très facile à tous les commer-
ces , pas de particuliers.
— Personne sérieuse est cher-
chée par fabrique de produits
chimiques. Appuis publicitai-

! res. Mise au courant. Grandes
marges de bénéfices. Petit ca-
pital nécessaire pour stock de
départ , environ 4500 fr.
Ecrire sous chiffres Z 800020-
18 à Publicitas, 1211 Genève 3.

Employée de maison
Dame d'un certain âge, habitant Neu-
châtel , cherche une personne de toute
confiance pour tenir son petit mé-
nage ; petits soins à donner ; maison
moderne.
Congés réguliers , gages selon entente.
Références demandées.

On cherche, pour entrée immédiate ou date à
convenir ,

employé (e)
de bureau qualifié (e), capable d'initiative ;
contact avec la clientèle, activité intéressante
et variée.

Faire offres, Tavec prétentions de salaire, sous
chiffres AC 2886 au bureau du journal. ?..

'misawmmmimmm wnmàmxmminm 'MmiMhmmBe.
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Mademoiselle,
si vous avez l'esprit vif et du discernement , et
si vous possédez votre français à fond , notre

département de vente
vous offre un poste de •• ¦ •*• .

SECRÉTAIRE
où vous aurez l'occasion de travailler de ma-
nière indépendante.
Pour assumer ce poste, il serait souhaitable que
vous ayez déjà quelques années de pratique et,
si possible, quelques notions d'italien et d'alle-
mand.

Ecrivez à notre bureau du personnel , en joi-
gnant les documents usuels.
ALFRED-J. AMSLER & Co
Machines d'essai
8201 Schaffhouse

¦ Importante maison d'arts appliqués du Jura ¦
neuchâtelois

cherche pour son département Exportation ,

employée de bureau
ayant de l'initiative et l'habitude de travailler
de manière indépendante , sachant correspondre
en français , allemand , anglais et espagnol.
Ce poste de secrétaire offre un travail intéres-
sant et très varié. ' ;
Entrée immédiate ou à convenir.
Adresser offres, avec curriculum vitae, sous
chiffres P 600,010 N à Publicitas SA. - 2300 la
Chaux-de-Fonds.

I

Nous cherchons, pour notre service mécano-
graphique , des

employées
connaissant la perforation et la vérification
des cartes ainsi que les différents travaux j
administratifs d'un tel service.

Nous formerions éventuellement des person-
nes intéressées par ce travail , à condition
qu 'elles soient très consciencieuses et préci-
ses. Notions de dactylographie désirées.

Faire offres sous chiffres P 500,010 N à Pu-
blicitas S.A.. 2001 Neuchâtel.



Si vous aimez...
N'IMPORTE QUOI
Catherine Charbon Yves Court et le
Service d'actualités (SAMEDI 20 h 20)
on réalise une émission dans laquelle
tout est possible.

L'HISTOIRE
Suite loeiaue à la série de conférences
présentées l'an passé par Henri Guil-
lemin, qui parlait de la Révolution fran-
çaise. Les Dossiers de l'Histoire (SA-
MEDI 22 h 15 ou JEUDI 18 h 15)
feront voir Napoléon sous son plus
mauvais jour, à travers les yeux de
M. Guillemin. Au lendemain de la
Première Guerre mondiale, le monde
vit quelques années d'un espoir mer-
veilleux — qui ne durera guère... La
BBC aborde, dans 1918, La Fin d'un
monde (DIMANCHE 21 h 15) ce rè-
gne de l'occasion manquée qu'on ap-
pelle l'entre-deux-guerres.

LES FEUILLETONS
La doyenne du village parviendra-t-elle
à sauver Yeso le gitan, grièvement bles-
sé dans un combat avec Paco, dans Les
Diables au village (SAMEDI 19 h 30) ?
Lilia (MARDI 19 h 30) implorant
Saint-Romain, voit ses vœux exaucés,
mais Foulques, le frère aîné de Douce,
interrompt brutalement la fête en se
battant en duel avec Yeso (MERCRE-
DI 19 h 30) Douce (JEUDI 19 h 30)
entre au couvent, par désespoir, peu
avant que ne meurt Herminie. L'évêque
d'Apt part prévenir le Saint-Office des
égarements des Rustrelliens, mais Joa-
chim a embauché trois truands...
(VENDREDI 19 h 30).
Richard Kimble, le docteur traqué par
la police, perd la vue à la suite d'un
combat. Son adversaire essaie de le
faire arrêter dans Le Fugitif (DIMAN-
CHE 21 h 40). Emma Peel arrivera-t-
elle à survivre au tournage du film,
terriblement véridique, qui raconte l'his-
toire de sa propre mort : Caméra-
Meurtre (LUNDI 21 h 10). Dans Les
Envahisseurs, la recherche d'une sou-
coupe volante à laquelle personne ne
croit conduira David Vincent à ébau-
cher une idylle que les événements se
chargeront d'interrompre ( M A R D I
20 h 35). Si Eve et Pierre, dans Les
Saintes Chéries, ont découvert le « con-
fort américain dans un luxe intégral et
un décor royal », ils n'ont plus pensé
au calvaire du déménagement (JEUDI
22 h 05).

LA RÉFLEXION
Dans le cadre de Perspectives humaines
(DIMANCHE 10 h) une nouvelle émis-
sion de Claude Nef et Alexandre Bur-
ger, diverses personnalités s'entretien-
dront, en toute liberté, d'un sujet
qu'elles connaissent très bien. Il s'agira
moins d'informer que de faire réflé-
chir les spectateurs. Le professeur Har-
ry Feldmann, spécialiste de neuropsy-
chiatrie infantile, traitera cette fois des
enfants du siècle, mal à l'aise, violents
et révoltés.

L'HIVER
Saison dont on parle, l'hiver est encore
plus rigoureux au Canada qu'en Suisse.
Tour de terre (DIMANCHE 16 h) sera
donc à la fois une leçon de choses et
une émission de brûlante actualité...

LA JEUNESSE
Un pasteur étrange, chaque soir, tente
de prendre contact avec ces « anges
sauvages » ou ces « chiens perdus sans
collier » qui vivent en bande dans les
estaminets. Dans Présence protestante
— LE Désarroi (DIMANCHE 19 h 10)
ils essaient d'expliquer pourquoi, un
soir, ils ont volé un véhicule.

LES LANGUES
Guten Tag (LUNDI 18 h 30) vous
emmènera, en allemand, visiter la pe-
tite ville moyennâgeuse de Rothenbourg.

LES ANIMAUX
Jean Richard, après avoir commenté
l'évolution d'un petit léopard, présentera
Philippe Gruss, dompteur au Grand
Cirque de France, dans Les Panthères
(LUNDI 18 h 55).

L'tDUCATION
La Suisse vient après la Grèce et l'Es-
pagne dans la course à l'instruction su-
périeure des femmes. Pierre Nicole et
Gérald Mury essaient de savoir pour-
quoi à travers trois témoignages. Pro-
fil 68 (LUNDI 20 h 35).

LA SCIENCE
En raison des révisions périodiques et
approfondies auxquelles sont soumises
les installations du CERN, les réalisateurs
de Dimensions (MARDI 21 h 25) ont
pu pénétrer dans des endroits où il
est d'habitude impossible de se rendre,
en raison de la radioactivité.

LE SPORT
En Eurovision de Bad Gastein, les
Courses Internationales à ski verront-
elles un nouveau succès, après celui de
l'an dernier, des skieuses françaises ?
(JEUDI 12 h 30). L'avant-première
sportive (VENDREDI 18 h 55) sera
consacrée d'abord au billard , puis aux
derniers concours de ski du Brassus.

LES MÉTIERS
Si l'on ne lave plus le linge à la
main, comme nos grands-mères, les
blanchisseuses-repasseuses manient tou-
jours le fer à repasser. Vie et métier
(MERCREDI 18 h 15).

LES BEAUX-ARTS
Chaque année à fin novembre a lieu
à Berne la plus importante vente aux
enchères d'objets d'art du continent.
Pendant quinze jours, la Ville fédérale
abrite donc un musée exceptionnel
qu'on pourra visiter grâce à Adjuge
(MERCREDI 20 h 35).

LES DINGUES
La Gamberge, avec Jean-Pierre Cassel
et Françoise Dorléac, c'est un film
complètement farfelu, pleins de trou-
vailles, qui se déroule en partie dans
les milieux de la grande presse à sen-
sation (MERCREDI 21 h 05).

LES ENQUÊTES
Aux Etats-Unis, les célibataires vivent
de plus en plus dans de grands en-
sembles qui leur sont réservés. En
Suisse, ils sont plus nombreux que les
gens mariés. Cinq femmes célibataires
ont accepté de se laisser interviewer,
pour que leurs expériences soient utiles
à d'autres {JEUDI 20 h 45).

LES VARIÉTÉS
Deux invités pour Les Cailloux (JEU-
DI 21 h 30) : Louise Brunelle et Les
Quatre-Vingts.

LE THÉÂTRE
Henry de Montherlant a utilisé les
membres de sa famille pour créer cer-
tains personnages des Célibataires, deux
inadaptés sociaux dépeints à un mo-
ment-clé de leur existence : après des
années de vie commune, ils doivent se
séparer. Ruiné, l'un mourra solitaire
(VENDREDI 20 h 40).

Répondre aux questions de l'homme !
Du côté
de la télévision
française

/T* OUR commencer l'année 1968 sur une note nouvelle ,
1/ le sénateur Robert Kennedy, dans un article très

J T- énerg ique (1) ,  fa i t  le procès (entre autres) de la
télévision de son pays , qu 'il accuse d'abrutir les

masses et de les mouler dans une conformité de pensée
qui ressemble à une absence de réflexion. Presque en
même temps, on s'avise de divers côtés, en se penchant
sur le sort de l'Ang leterre, que ses programmes de té lé-
vision, dont le niveau n'a cessé de baisser depuis une
quinzaine d'années , ont contribué à un relâchement des
mœurs, inséparable d'une décadence certaine.
En France l'ancien directeur adjoin t de la télévision ,
M. Jacques Thibau, celui- là même qui avait donné une
impulsion remarquable à la deuxième chaîne , s'interroge
sur ce moyen audio-visuel : « La télévision doit-elle
servir à d i f f u se r  les poncifs , les règ les , les tabous, les
exigences , tes conformismes et les sottises de la société
d'opulence ou de consommation, ou bien doit-elle être
un moyen de réflexion, de contestation, d' approfondisse-
ment ?»
Il  est bien évident que pour un peup le qui veut survi-
vre, conserver ses qualités et surmonter les d i f f icu l tés
qui s'annoncent à l'horizon économique , c'est un oui
énergique qu 'il f a u t  clamer à la seconde question.

Oui , la télévision doit être utile , oui , elle a pour objet
de développer les facul tés  critiques, le jugement de
chaque individu elle peut lui ouvrir les yeux sur les
inepties et les absurdités d' un mode de vie et d'une
morale basés sur la consommation. En réalité , il s'ag it
d' une prise de conscience , d' un problème à l'échelle mon-
diale.
Les télévisions qui ne dé pendent pas d'intérêts privés
ont certes une p lus grande liberté pour ag ir dans ce sens,
comme l'ORTF ou la TV romande , par exemp le.
Il f au t  simp lement - que leurs dirigeants possèdent le
courage de résister aux tendances négatives qui se fon t
jour et qu 'ils accentuent les aspects pos i t i f s  des pro-
grammes.
Il ne s'ag it pas de d i f f u s e r  davantage d'émissions dites
culturelles, au sens fâcheux du mot, mais d' utiliser les
formidables techniques dont dispose notre époque pour
qu 'elles poussent l'homme à se poser des questions
essentielles, et à réfléchir su f f i samment  pour y répondre.

Madelein e J .  MARIAT

i )  Dans le magazine féminin « Ladies » Home Journal
(6 millions de lectrices).

EL DORMDO
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Un « remake »
qui vaut presque l'originalDécidément, les

critiques aiment ça...
• Après Michel Cournot (« Les Gauloises
bleues »), un autre critique cinématographique
va faire ses premiers pas dans la mise en
scène. Il s'agit de Robert Benayoun, qui va
prochainement réaliser « Paris n'existe pas ».
Le héros de ce film sera un jeune peintre qui
ne peut s'adapter à la vie moderne, mais qui
en revanche a la faculté de « voyager » dans
le passé et le futur. Danielle Gaubert et Monique
Lej eune seront les deux interprètes féminines
de ce film, dont les rôles masculins seront
tenus par Richard Leduc et Serge Gainsbourg.

Lucky Lucke - Belmondo
contre Roy Bean - Jean Gabin ?
• Jean Gabin jouera le rôle d' un juge de paix,
le fameux Roy Bean, dans « Lucky Luke », le
f i l m  qui doit être tiré des célèbres bandes des-
sinées de Morris et Gosciny. Anthony Quinn a
été pressenti pour le rôle d'un shérif craintif
et conciliant, tandis que Jean-Paul Belmondo
pourrait être « Lucky Luke ».

Bourvil en guerre
contre l'abrutissement
• Jean-Pierre Mocky va tourner un film sur
l'éducation avec Bourvil comme vedette, et qui
s'appellera « Un drôle de pirate ». Dans ce film,
Bourvil incarnera un professeur qui part en
guerre contre l'abrutissement des enfants par
la civilisaiton moderne. Les méthodes du pro-
fesseur Bourvil pour arriver à ses fins seront
naturellement le plus souvent burlesques. Phi-
lippe Noiret, Francis Blanche, Jean Poiret feront
partie de la distribution de « Un drôle de
pirate ».

Le metteur en scène américain Howard Hawks a réalisé
« El Dorado » * quelques années après « Rio Bravo », l'un
des p lus grands westerns jamais réalisés. Le succès du
premier f i l m  a-t-il poussé le metteur en scène à récidi-
ver ? Le scénario, en tout cas, est pratiquement le même
dans les deux f i lms  : un redresseur de torts professionnel
(John Wayne) aide un shérif (Robert Mitchum) de
ses amis à se dé fendre  contre une bande de méchants
¦— professionnels et amateurs, ces derniers détenant les
fonds  — qui assiègent la prison où est enfermé le chef
des « a f f r e u x » .  Le shérif s'est mis à boire pour les beaux
yeux d'une femme et un rescapé des guerres indiennes,
d'âge presque canonique, qui joue du bug le pour un
rien, est resté seul à le seconder. John Wayne réussira
pourtant à remettre l 'ivrogne dans le droit chemin,
après avoir montré qu'un « professionnel » peut avoir un
cœur d' or. Les méchants, bien sûr, mordent la poussière.
Hawks a dû. tirer en longueur le prologue de la seconde
édition de « Rio Bravo », pour situer ses personnages ;
il y est parvenu après leur avoir fai t  parcourir des dis-
tances considérables, ce qui nuit un peu à la rap idité de
l'action, malgré le technicolor, mais les rebondissements
se succèdent sans interruption aussitôt les protagonistes
du drame bien en p lace. La date récente à laquelle le
f i l m  a été conçu se trouve dans l'abondance de notations
psychologiques — souvent élémentaires — qui relient
les scènes d'action ; l'humour aussi, distribué en touches
lé gères, fa i t  sentir qu'il s'agit d' un western « contem-
porain ».

A.B.
* Apollo

Robert Mitchum, Arthur Hunnicutt et John Wayne (de gauche
à droite) i trois qui ont parié sur la justice

 ̂
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| Si vous aimez..,

g Le western :

EL DORADO, de Howard
Hawks, avec John Wayne et
Robert Mitchum (Apollo).

1 L'action :

LE SOLEIL DES VOYOUS, de
Jean Delannoy, avec Jean
Gabin et Robert Stock (Pala-
ce, deuxième semaine).

m Le rire :

OSCAR, d'Edouard Molinaro,
avec Louis de Funès et Clau-
de Rich (Arcades, troisième =
semaine).

H Le suspense :

UN HOMME DE TROP, de
Costa-Gavras, avec Jean-
Claude Brialy et Claude
Brasseur (Studio).

M L'espionnage :

DUEL DANS LE MONDE,
avec Richard Harrison et
Bernard Blier (Rex).

Le fantastique désuet :

FI FI LA PLUME, de Lamoris-
se, avec Philippe Avron (Stu- 1
dio, 5 à 7).

M Laurel et Hardy :

LES ANNÉES FOLLES (Bio).

L'Afrique et les grosses bêtes :

HATARI, de Howard Hawks,
avec John Wayne et Hardy
Kurger (Apollo, prolongation
5 à 7).

g Réfléchir : =

LA CHINOISE, de Jean-Luc
Godard, avec Anne Wia-
zemsky et Jean-Paul Léaud
(Bio).

...allez voir
2Ë —
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LA CHINOISE : à l'avant-garde

Anne Wiazemsky : le terrorisme pour résou-
dre la crise des universités f rança ises .
(Archives)

« La Chinoise » * de Jean-Luc Godard — primé
deux fois à Venise, qui a remporté le prix
Luis Bunuel — fera grincer les dents des spec-
tateurs habitués à contempler béatement un film
qui raconte une histoire à laquelle on peut
parfois réfléchir, mais qui ne trouve que son
cadre et ses thèmes dans la vie quotidienne.

€ La Chinoise » (Anne Wiazemsky), elle, y
plonge en plein. Ses parents, bourgeois confor-
tables, sont en vacances. Ils ont abandonné l'ap-
partement familial à leur fille, étudiante en
philo, révoltée contre le monde capitaliste.
Quatre « amis-camarades » vivent chez elle : un
acteur (Jean-Pierre Léaud), un peu fumeux ;
un chimiste, théoricien, réaliste pourtant ; un
peintre, inquiet, qui aboutira à un échec total ;
une fille montée à Paris de sa campagne natale,
qui assure la vie matérielle de la cellule : elle
fait le trottoir quand la caisse est à sec et
continue de cirer des chaussures lorsque l'on
discute de l'avenir du socialisme européen.

Les cinq personnages ont en commun leur
extrémisme politique et leur sincérité. En trois
mois, ils mûriront suffisamment pour opérer un
choix qu'ils espèrent définitif : le suicide, l'at-
tentat politique, le départ pour l'Allemagne de
l'Est.
« La Chinoise » frappe durement. Le constat
qu'elle dresse de cette minorité d'engagés fer-
vents et purs pousse irrésistiblement à la ré-
flexion, après qu'on s'est remis du choc subi à
la projection. « La Chinoise », disions-nous,
est d'avant-garde. Godard a exploité au maxi-
mum tous les éléments possibles pour toucher au
ventre. La couleur de Raoul Coutard, d'abord,
très crue, « pop-art », très belle ; des slogans
nus sur l'écran qui suivent pas à pas la
réflexion d'un personnage qui se définit ; des
plans alternés très rapides, avec de brusques
variations dans l'intensité du son ; des docu-
ments historiques en plan fixe.

Le film est terriblement bavard. On s'y cher-

che, on s'y saoule de théories ; on s'y assène
des citations : Marx, Lénine, Mao, Engels. On
y critique aussi, avec une fureur raisonnée,
Sartre, Aragon, Mitterrand, et les autres. Mais
si les personnages de « La Chinoise » pensent
à Pékin, Godard ne prêche pas l'évangile de la
Révolution culturelle ; des cinq individus qu'il
a mis en scène, l'un se suicide, un second
constate que le meurtre politique qu'il a commis
ne l'a fait progresser que d'un pas très court
sur une voie dont on distingue à peine l'abou-
tissement ; le troisième, après avoir été exclu
du groupe, s'exile là où il estime pouvoir réali-
ser une œuvre utile ; les deux derniers se per-
dent dans la grisaille.
Une couleuvre pénible à déglutir, cette Chinoise;
mais elle mérite d'être vue et revue — avec
des yeux très ouverts — et pour les réflexions
qu'elle suscite et pour la manière dont l'auteur
a écrit son film. Antoine BERTHOUD

* Bio.
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Les modifications de programme] CONTACT
TV

f f \  ANS notre précédente rubri que , nous signalions
J f  les p lus importantes modifications apportées aux
^*"^ programmes de la TV romande et qui seront vala-
bles , dans l' ensemble, pou r toute Tannée. Dans le dernier
« Contact » de 1967, nous formulion s quel ques vœux pour
une meilleure TV romande . Voyons dans quelle mesure
les nouveautés sat is font  nos esp érances.
« Nous souhaitons que la grande pyramide des pro-
grammes — divertissement , information , enrichissement —
soit p lus souvent renversée ». Voilà p lusieurs années que
nous réclamions une telle modification.  Il  semble que
1V68 sera, dans ce domaine, une année importante ,
une sorte de ballon d' essai. Cette délicate décision a
très certainement été prise à la suite d' enquêtes sérieu-
sement menées auprès d' un échantillonnage vala ble de
téléspectateurs , auprès des ATV,  en tenant compte d' un
courrier, qui ne pa raît pas toujours dans le journal
of f ic ie l  de la SSR , et à la suite de pressions de milieux
influents .  Souhaitons que la TV résiste aux protestations.
La valeur de sa décision pourra se juger à long terme,
puisque la pratique du petit écran devient p lus une
habitude qu 'une décision raisonnée.
« Nous souhaitons que « Rondin-Picotin » soit p rogrammé
beaucoup p lus souvent , comme les responsables nous le
promettent depuis bien longtemps ». Là aussi , nos vœux
ont été exaucés . Il était normal qu 'une émission de cette
classe décharge plus souvent les mères de famil le . Celles-
ci ont non seulement la possibilité d' abandonner sans
crainte leurs petits enfants à une jardinière comp étente ,
mais cette dernière leur apporte , indirectement , des fou les

d'idées en ce qui concern e l' occupation de leur p rogéni-
ture. Une décision qui s'imposait.
A lit suite d'études de l'écoute, la direction de la TV
a ètiS amenée à op érer certaines permutat ions dans l'ordre
traditionnel des programmes. Nous croyons volontiers que
les décisions prises à ce propos sa tisferont une majorité
de téléspectateurs et , pour notre part , nous trouvons tout
à f a i t  pos i t i f s  ces changements qui rompent les habitudes.
Celles-ci guettent chaque téléspec tateur et représentent
le p lus grand danger propre à la télévision. Nous verrions
agréablement des modif ications p lus f r é quentes.
« Le Magazine », qui avait fa i t  son temps , a cédé sa p lace
à une série de rubri ques qui ne manqueront pas d'inté-
resser les téléspectateurs tout en les divertissant. L'écla-
tement du célèbre trio, à notre sens, est une bonne chose,
car elle permet à chacun des animateurs de fa ire  valoir
ses qualités propres. Chacun donnera un caractère propre
aux séquences qu 'il est chargé de présenter. Ainsi, la télé-
vision rompt la monotonie qui se dégageait de l'émission,
si prisée du public romand et issue de la publicité I
En f in ,  un grand e f f o r t  a été accomp li dans le domain e
de l 'information. « A f f a i r e s  publi ques -P , chaque mercredi ,
s 'attachera aux problèmes romands ou suisses. L'idée du
« Fait du jour » n'a pas été abandonnée , et les grands
magazines ou dossiers passeront à une heure normale ,
par rapport à leur valeur. Souhaitons que l'on n'oublie
pas de programmer, lors des sessions des chambres f é d é -
rales , « Ici Bern e ».
Quant aux autres vœux plus internes qu 'apparents , il
faudra  attendre pour dire si Ton constate quelques
progrès. J . -C. LEUR A
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Entreprise de la place cherche

SECRÉTAIRE
pour le 15 février ou date à
convenir.
Adresser offres écrites à JL 2895
au bureau du journal.

LA CARROSSERIE D'ATJVERNIER (Neuchâtel), atelier ultra-
moderne spécialisé , peinture au four, cherche de

BONS TÔLIERS EN CARROSSERIE
Ambiance de travail agréable. Outillage moderne à disposi-
tion dont un marbre pour redresser les châssis.
Faire offres ou se présenter au bureau de la carrosseri e,
tél. (038) 8 45 66.

Importante  fabr ique d'horlogerie neuchâteloise
engagerait

SECRÉTAIRE
ayant  quelques années d'expérience et de bonnes
notions d'anglais.
Adresser offres sous chiffres LN 2897 au bureau
du journal .

PRECIMAX
Fabrique d'horlogerie, Neuchà-
tel-Monruz, cherche :

UN HORLOGER COMPLET
pou r visitage et décottage.

METTEUR (EUSE) EN MARCHE
PERSONNEL FÉMININ

pour travaux faciles en ate-
lier.

Faire offres ou se présenter :
Champréveyres 2, Neuchâtel.
Tél. (038) 5 60 61.

La confiserie Vautravers, Neu-
châtel, tél. (038) 517 70, cher-
che pour entrée immédiate ou
date à convenir :

1 FILLE D'OFFICE
1 FILLE DE BUFFET
1 OUVRIER QUALIFIÉ

Le restaurant
Bagatelle cherche,
pour entrée immé-

diate,

garçon
d'office
Se présenter.

TPI «m» s s? s?

Particulier cherche à reprendre

AFFAIRE
artisanale, commerciale ou indus-
trielle de petite ou moyenne impor-
tance, si possible dans le canton de
Neuchâtel. Eventuellement associa-
lion avec perspective de reprise.
Paiement comptant. Discrétion assu-
rée.

Faire offres sous chiffres A F 1760,
au bureau du journal .

A remettre, pour raison d'âge,

salons de coiffure
dames et messieurs

avec bel appartement, chauffage gé-
néral. Conviendrait pour jeune cou-
ple du métier.
Adresser offres écrites à BC 2870
au bureau du journal.

Je cherche

jeune homme
ayant -fini l'école
pour aider dans

une ferme en Suisse
allemande. Vie de
famille assurée. Ré-
férences à disposi-
tion. S'adresser à.
M. Paul Zurcher,

agriculteur,
3046 Wahlendorf.

Dans chalet
à Verbier ,

pour le mois
de mars 1968,
nous cherchons

jeune fille
pour garder deux
petits enfants et
aider au ménage.
Adresser offres écri-
tes à IK 2894, au
bureau du journal.

Etablissement hospitalier
cherche

homme à tout faire
pour petits travaux et répara-
tions diverses, jardinage, com-
missions, etc.
Ecrire sous chiffres II 2865
au bureau du journal.

Médecin-dentiste cherche, pour date
à convenir,

demoiselle de réception
Ecrire à M. Frank Lœffel , 2520 la

Neuveville.

:f ; ;:
<> Atelier de réglage cherche <;

PITONNEUSE
î ; à domicile. <;
!; Faire offres ;î
î ; à case postale 12 j!
< 2068 Hauterive j ;
J !;
X«AAAAA.« LUA4AAAUA4444UUUUUU .

On cherche,
pour époque à convenir ,

PERSONNE
D'UN CERTAIN ÂGE

pour tenir compagnie à dame
âgée et s'occuper de son mé-
nage. Pas de soins, ni de gros

travaux. Région Val-de-Ruz.
Faire offres sous chiffres

. P 50001 N à Publicitas S. A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons

JEUNE EMPLOYE'

POUR LA VENTE DE TAPIS
Nous attendons du candidat de
l'enthousiasme et de l'intérêt
pour le travail.
Nous offrons une place stable ,
semaine de 5 jours , prévoyance
sociale, possibilité de se fami-
liariser avec une matière ar-
tistique renfermant tout le
charme de l'Orient.
Faire offres écrites, avec cur-
riculum vitae et prétentions de
salaire, à E. Gans-Ruedin,
Grand-Rue 2, Neuchâtel.

Fabrique d'horlogerie à Neu-
châtel , cherche pour entrée
immédiate ou date à convenir,

UN METTEUR (EUSE)
EN MARCHE

Situation stable pour personne
qualifiée. Logement à disposi-
tion.

Faire offres sous chiffres
P 500008 N à PUBLICITAS
S.A., 2000 Neuchâtel.

Entreprise de maçonnerie
cherche

CHAUFFEUR
Permis D. Camion basculant.
Appartement à disposition.
Faire offres, avec prétentions
de salaire, à René Fivaz, Mont-
mol l in .  Tél. (038) 812 18.

Nous demandons
pour le printemps
1968, un GARÇON
désirant fréquenter
l'école encore une
armée en Suisse

allemande. Aiderait
un peu dans petite
exploitation agri-

cole. Vie de famille
assurée. Famille
Franz Wenger-Kolbi

3611 Pohlern ,
près Thoune.

On cherche, dans
petit ménage avec

commerce,

jeune fille
quittant l'école au

printemps, pour
aider au ménage.
Occasion d'appren-
dre la langue alle-
mande. Place facile ,

vie de famille.
Boucherie K. Hofer,
Jubiliiumsstrasse 42,

3005 Berne.
Tél. (031) 43 07 52.

Bar à café
à Neuchâtel

cherche

S0MMEL1ÈRE
pour entrée immé-

diate ou date a
convenir. Débu-
tante acceptée.
Téléphoner dès

14 heures
au 5 94 55.

un enerene pour
le printemps 1968,

près de
Thoune

jeune fille quittant
l'école ou qui vou-
drait faire sa der-
nière année d'école
en Suisse alleman-
de. Bons gages et
vie de famille assu-
rés. Mme N. Stett-
lcr-Petcrmann, Bo-
den , 3526 Brenzi -

kofen . Tél. (031)
68 35 28.

PAPETERIES DE SERRIÈRES S. A.
Noua engageons, pour entrée im-
médiate ou pour date à convenir,
des

OUVRIERS
pour le travail en équipe (âge
minimum 19 ans), ainsi que des

MÉCANICIENS
porteurs du diplôme fédéral , pour
travaux d'entretien et de répara-
tions, et

UN AUXILIAIRE
pour notre département de coupe

Les personnes intéressées, de na-
tionali té suisse, ou étrangères en
possession du permis « C », vou-
dront bien se présenter ou en-
voyer leurs offres écrites à la
Direction de Papeteries de Ser-
rières S.A, 2003 Neuchâtel-Ser-
rières. Tél. (038) 5 75 75.

/

On cherche

sommelière
pour entrée immédiate ou pour
date à convenir.

S'adresser à l'hôtel du Marché.

Tél. (038) 5 30 31.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou pour
date à convenir,

1 commissionnaire

pouvant également s'occuper de travaux de
bureau faciles et aider au département expédi-
tions.

Faire offres à :

MONTRES TRESSA S.A.,
14, avenue de la Gare,
2501 Bienne.

On cherche

INGÉNIEUR CHIMISTE
pour la direction d'un établissement d'affinage,
qualifié en connaissances de métaux précieux,
cuivre et plomb, sans métaux ferrugineux.

Faire offres, sous chiffres OFA 1748 Zv Orell
Fussli-Annonces S.A., 8022 Zurich.

Maison d'édition suisse cherche

des représentants
pour la vente d'encyclopédies par abonnement
auprès de la clientèle particulière.

Faire offres à Editions Kister S. A., quai Wil-
son 33, 1211 Genève 1.

engage pour entrée immédiate ou pour date à
• convenir :

OUVRIÈRES
pour travaux propres et intéressants dans ses
ateliers.

.

Faire offres à la Direction technique de Manu-
facture des Montres DOXA S.A., 2400 le Locle.

On cherche pour le printemps,
dans famille de médecin , à
Berne,

jeune fille
aimant les enfants. Congés ré-
guliers, bon salaire et cham-
bre séparée. On pourrait ap-
prendre à faire la cuisine.
Tél. (031) 46 27 27.

Vendeur en automobiles
Grand garage de la place ayant
représentations de marque.?
connues cherche un vendeur
qualifié. Débutant serait éven-
tuellement formé.
Ecrire, en joignant curriculum
vitae et photo, sous chiffres
CA 2841 au bureau du journal .

Nous cherchons,
pour entrée immédiate
ou date à convenir, >

un employé de bureau-vendeur I
aimable ,
nombreux contacts avec la I
clientèle.
Poste avec responsabilités. H
Se présenter ou faire of- I

i fres :
GARAGE R. WASER j

i rue du Seyon 34-38 '
NEUCHATEL pr

JARDINIERS
Jardiniers - paysagistes

et

manœuvres jardiniers
seraient engagés par

ENTREPRISE DE PARCS ET JARDINS
Bon salaire à l'heure. Avantages
sociaux et vacances payées.
Faire offres  sous chiffres 70005,
à Publici tas , ^800 Deïémont.

Pour entrée à convenir, au
plus tard printemps 1968, nous
cherchons

UNE VENDEUSE
Nous offrons bon salaire.
Ambiance agréable.
Semaine de cinq jours.
Nous désirons une personne
aimant bien son métier.
Faire offres à M. Félix Gros-
jean.

$fc»S«M!fr
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Pour entrée immédiate ou pour
date à convenir, on cherche

manoeuvre
Semaine de 5 jours.
S'adresser à Cosmo S.A., Char-
rière 12, Colombier. Tél. (038)
6 36 36.

Nous cherchons

UN MAGASINIER
sérieux et capable.
Nous offrons place, stable et
semaine de 5 jours ; prévoyance
sociale.
Faire offres écrites, avec cur-
riculum vitae et prétentions
de salaire, à E. Gans-Ruedin,
Grand-Rue 2, Neuchâtel.

Pour cause imprévue

CHAUFFEUR POIDS LOURD
pouvant s'occuper du jardin et
aider au laboratoire est de-
mandé tout de suite dans com-
merce de viande en gros. Ap-
partement de 3 pièces avec
confort à disposition. S'adres-
ser à F. Schneiter, Prangins
(Nyon). Tél. 61 30 15.

Pour la mise en valeur et l'é-
coulement des produits d'une
grande culture fruitière de la
région, on cherche

magasinier- vendeur
connaissant la branche, moto-
risé, dynamique et bien recom-
mandé.

Adresser offres manuscrites et
références sous chiffres HA
2789 au bureau du journal.

BAR NAVY-CLUB
de Genève cherche

BARMAID
Entrée immédiate ou à con-
venir. Téléphoner au (022)
25 74 92 après 17 heures .

Ébauches S.A. pW
cherche pour son département 

^  ̂ J
Oscilloquartz ^̂ 1̂ ^

I

une employée de bureau
possédant le français, l'allemand et l'anglais, ayant
quelques années de pratique.

un employé de fabrication
sachant dactylographier.

une jeune fille
bilingue, pour le central téléphonique.

un ouvrier
pour un travail d'ajustement et de mesure.

S'adresser à ÉBAUCHES S.A.
Département Oscilloquartz
2001 Neuchâtel ¦ Tél. (038) 5 85 01, Interne 22

Entreprise de Neuchâtel cher-
che

employé de bureau
Place intéressante et stable.
Adresser offres écrites à DF
2889 au bureau du journal.

La Crèche de Neuchâtel cherche, pour
entrée immédiate,

une jeune fille
de 17 ou 18 ans, comme volontaire
auprès des enfants , jusqu 'à Pâques.
Tél. (038) 5 33 27, aux heures des repas.

Maison de commerce, au centre
de Neuchâtel cherche, pour entrée
Immédiate ou date a conwnlr,

EMPLOYÉE DE BUREAU
pour travaux faciles. Semaine de
5 jours.

Prière d'adresser offres, avec pré-
tentions de salaire, sous chiffres
P 20,065 N, à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

L'hôtel-restaurant
des BEAUX-ARTS, Neuchâtel,
cherche, pour tout de suite ou
date à convenir,

fille d'office
I S'adresser au bureau de l'hôtel,

tél. 4 05 51. :

Nous cherchons, pour date à
convenir,

aide-mécanicien -
serviceman

Nous demandons une personne
de nationalité suisse possé-
dant le permis de conduire.
Semaine de cinq jours.
GARAGE Hubert PATTHEY
1, Pierre-à-Mazel, Neuchâtel.
Tél. 5 30 16.

Je cherche, pour entrée immé-
diate ou à convenir,

deux peintres qualifiés
Semaine de cinq jours.

M. J.-J. Thiébaud, Morat. Tél.
(037) 71 25 00.

JEUNE FILLE
sortant de l'école secondaire
au printemps serait engagée
par commerce d'importation de
Neuchâtel, comme

DÉBUTANTE
DE BUREAU
Formation progressive à un
emploi intéressant. Rétribution

I immédiate. Possibilité d'avan-
cément.

Adresser offres sous chiffres
KM 2896 au bureau du journal.

Pour le printemps, on cherche

JEUNE FILLE
pour aider au ménage, auprès
de gouvernante, dans famille
de grandes personnes. Pas de
gros travaux. Villa au bord du
lac. Bon salaire, chambre
chauffée, eau courante, radio.

Vie de famille assurée. Faire
offres à Mme Breymann-Krau-
se, Seestrasse 206a, 8700 Kûs-
nacht (ZH).
Renseignements midi ou soir :
tél. (038) 6 74 38.

Biscuiterie renommée engagerait

représentants
pour rayon : cantons de Fribourg et de Neuchâtel, et une partie
du canton de Vaud.

' Nous demandons :
expérience de la vente, candidats bien introduits dans
les commerces de la branch e

Nous offrons :
situation intéressante, fixe , commissions, frais de
voyages et de voiture.

Faire offres, avec photo et références, sous chiffres N 800012-18
à Publicitas, 1211 Genève 3.

—————^——^— ————~—^—^~~~—'Il
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Pour le département Machines comptables et Mécanisation
intégrale, siège central de l'Olivetti (Suisse) S.A., à Zurich ,
nous engagerions

JEUNE SECRÉTA IRE
de 20 à 25 ans, de langue maternelle française.

Nous offrons un travail extrêmement varié et intéressant,
dans un secteur en plein développement ; ambiance inter-
nationale, jeune et dynamique.

Les candidates intéressées sont priées d'adresser leurs of-
fres, accompagnées d'un curriculum vitae et des préten-

tions de salaire, à :
OLIVETTI (SUISSE) S.A.
Direction du personnel
Steinstrasse 21 8003 Zurich.
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L'IMPRIMERIE CENTRALE

NEUCHATEL

achète

CHIFFONS
toile et colon, dimensions
minimales : 30 cm X 30 cm,
propres, blancs et couleurs.
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A remettre pour cause imprévue

magasin d'alimentation
Reprise d'agencement 7000 fr. plus
stock.
Adresser offres écrites à 131-30 au
bureau du journal.

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces sous chiffres
à ne jamai s joindre
de certificats ou au-

tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dété-
rioration de sembla-

bles objets.
Feuille d'avis
de Neuchâlel.



ESCO S. A. LE PRÉLET S.A.
Fabrique de machines Fabrique de cadrans

2206 les Geneveys-sur-Coffran e
Tél. (038) 7 62 13/12

engage

APPRENTI S
MÉCANICIENS
DE PRÉCISION
DESSINATEURS
EN MACHINES
avec contrat de 4 ans, t

DÉCOLLETEURS
et

EMPLOYÉS (ÉES)
DE BUREAU
avec contrat de 3 ans,

En outre, nous formons à conditions très
avantageuses des j eunes gens et jeunes
filles sortant de l'école comme spécialis-
tes sur diverses branches de la mécani-

: que ou de la fabrication du cadran. E

Nous désirons engager pour le 1er mai 1968

5 apprenties-vendeuses
pour nos différents rayons.

Durée de l'apprentissage : 2 ans.
Semaine de 5 jours.
Rétribution intéressante.
Rabais sur achats personnels.
Bonne formation professionnelle assurée.

Le métier de vendeuse s'acquiert dans un délai
relativement très court , permettant à l'apprentie
diplômée d'obtenir facilement un emploi actuel-
lement bien rémunéré. De nombreuses possibi-
lités de promotion sont offertes aux jeunes filles
capables d'assumer les tâches d'un poste plus
élevé au sein même de notre entreprise. Tous
renseignements complémentaires sont donnés
aux' parents des jeunes filles que notre offre
intéresse

¦
¦

S'adresser à

Tél. 5 02 52,

llllllllllllllllllillll

CARROSSERIE PAUL SCHOELLY
Hauterive - Tél. 5 93 33

cherche pour le printemps 1968

apprenti tôlier en carrosserie
apprenti peintre en carrosserie
Atelier très moderne, semaine de 5 jours. Télé phoner ou se
présenter.
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PRÊTS
sans caution

de Fr. 500.—
à 4000 —

j accordés depuis
j 30 ans à toute

personne salariée.
} Remboursements

selon possibilités.

BUREAU
DE CRÉDIT S.A.

| Place Bel-Air 1
Case postale 153
1000 Lausanne 9
Tél. (021) 22 40 83

Vous partirez
en flèche

dans votre entre-
prise en mettant
en pratique les
conseils de C. Du-
val qui sont réunis
dans son livre in-
titulé « Je réussis
dans mon com-
merce », obtenable
au prix de 19 fr. 15
à la librairie Rey-
mond , 5, rue Saint-
Honoré , à Neuchâ-
tel.

Jeune homme
actif , cherche em-

I ploi en qualité de
magasinier ou de
chauffeur - livreur

(permis auto).
Adresser offres

écrites à LM 2880,
o au bureau

du journal.

La Société de graphologie de Neuchâtel
organise, dès le mardi 16 janvier 1968, un

COURS DE GRAPHOLOGIE
élémentaire : 10 leçons au prix de Fr. 20.—

Leçon isolée Fr. 2.50

Le cours sera donné par quatre graphologues
professionnelles.

Salle No 7, COLLÈGE DES TERREAUX-SUD,
de 20 h 15 à 21 h 30.

Pour tous renseignements, s'adresser ;
à la présidente : Mlle S. Delachaux, tél. 5 19 57.

____—_—__^_ d'hôtel. Région
. ,„ ,„ Neuchâtel , laA vendre Chaux-de-Fonds.

POIIIÎS 0l!V3 écriteTâ l M -
r
0023

ainsi que : au bureau du
Mondo - Avanti. journal.

Très bas prix.

PS c
28

sr, Jeune employé
1401 Yverdon. jjo bUTBaU

possédant de très
? ??????????? b?na*s connaissan-

ces de français et
-,  - d'anglais cherche
Mopiiloîiir o pour ie ier mars
ITIÛUUI UIUI C 1968 nouvelle sphè-

re d'activité, éven-
. . tuellement pour laen vente au bu- comptabilité.

reau du journal Case postale 18,

???????????? Sarmenstorf (AG)

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...cela ne signifie pas

encore que vous devez
entamer vos économies,
tant s'en faut!
Un bon conseil:
Votre réserve doit Être préservée. Mais réalisez
votre projet quand même. Le Prèt-Rohner est là
pour cela. Ainsi vous pourrez profiter des bonnet
occasions en temps opportun et votre fortune
restera intacte. Ecrivez ou téléphonoz-nout
encore aujourd'huiI
Banque Rohner+Cie S.A.
8021 Zurich, Strehlgasse 33, tél. 051230330
3001 St- Gall, Neugasse 26, tél. 071233922
Prof itez do notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071 233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.
Depuis plus de 30 ans, Im Banque Rohnor
accorde des prêts rapides, discrets et
f avorables.
Nom:
Rue:

Lssmâl. 344
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rapide — discret — avantageux
I je désire recevoir, «an* engagement, votre 'documentation a

I Nom I
I Rue I

-Localité FN , .,

jL.... . **i ^̂ ŴI*ff .B sf ¦*¦- . WÊ
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S

u Bertrand Cha pp uis
MB 18 HHB Agromécanique

t ! ' | p] '/ -\ M CORCELLES
¦ 1 f f î  e i i ( 038) 8 15 69
f. " i j  J f i (--'.J'" SOLO A.G. 8413
il m EH8 NEFTENBACH

Machine
à laver

100 % automatique,
garantie 1 année.
Facilités de paie-

ment.
Tél. (021) 25 95 64.

TAPIS
neufs

50 descentes de lit
moquette , 60 x 120

cm , fond rouge,
Fr 14.— pièce

10 milieux mo-
quette , fond rouge,

dessins Orient,
190 X 290 cm,

Fr. 100.— pièce.
5 tours de lit , mo-

quette, dessins
persans , 2 descen-

tes et 1 passage,
Fr. 68.—

1 superbe milieu
moquette, fond
rouge, dessins

Orient ,
260 x 350 cm,

Fr. 230.—.
G. KURTH

1038 BERCHER
Tél. (021) 81 82 19.

DIAMANTEUR
spécialisé dans la décoration , bijouterie,
boîtes de montres, etc., cherche chan-
gement de situation.
Adresser offres écrites à HI 2876 au
bureau du journal.

Jeune
employée de bureau
de langue maternelle allemande, dési-
rant perfectionner son français, cher-
che pour début avril une place à Neu-
châtel.
Faire offres à Heidi Dietiker, Rothler-
holzstrasse, 5508 Rutihof (AG).

Dame de réception
cherche emploi chez docteur ou den-
tiste.
Adresser offres écrites à RD 2887 au
bureau du journal.

SECRÉTAIRE
avec diplôme professionnel, ayant une
bonne culture générale, connaissances d'al-
lemand , notions d'anglais, expérience acqui-
se dans quelques postes et capacité d'as-
sumer des responsabilités, cherche situation
de préférence à Neuchâtel ou aux envi-
rons. Entrée en fonctions : en février , ou
date ultérieure à convenir. Adresser offres
écrites à GF 2849 au bureau du journal.
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Pour toute transmission d'an-

nonces aux journaux suisses et

étrangers, les 18 succursales et

agences de»

ANNONCES SUISSES SA
« ASSA »

sont à votre disposition. Elles

vous renseignent sans engage-

ment et sans frais sur les tarifs

de la publicité, les délais et les

conditions d'insertion dans les

divers pays.

@)
<̂s  ̂3-£C 
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Jeune Suisse allemand cherche place
de

menuisier
dans entreprise où il aurait l'occa-
sion d'apprendre le français. Entrée
le 20 mars ou le 1er avril 1968.
Faire offres sous chiffres D 20,104
U, à Publicitas S.A., 2501 Bienne.

APPRENTIE
Maison de la place (centre) ayan t  15 employés , par fa i -
tement équipée (bureaux modernes , machines  à calcu-
ler , à comptabiliser, à imprimer , etc.)  engagera jeune
fi l le  au printemps 19G8 pour un apprentissage d' em-
ployée de bureau.

Préférence sera donnée à candidate ayant fréquenté
l'école secondaire.

Ecrire à case postale 561, 2000 Neuchâtel, ou téléphoner
au (038) 5 44 04.

Formation d'horlogers spécialisés
La classe d'apprentissage du Syndicat Patronal
des Producteurs de la Montre pourrait encore
recevoir quelques jeunes gens et jeunes filles à
former sur les métiers horlogers suivants :

Remontage de mécanismes
et de finissages simples,
ou avec complications

Achevage d'échappement simple
ou avec mise en marche

Posage de cadrans -emboîta ge
Les cours, d'une durée de six mois ou d'une an-
née, selon le métier choisi , de même que l'ou-
tillage mis à la disposition des élèves, sont gra-
tuits.
Début du prochain semestre : mercredi 1er mai

1 1968.
Le secrétariat du Syndicat Patronal des Produc-
teurs de la Montre, avenue Léopold-Robert 67,
prend les inscriptions et donne tous renseigne-
ments utiles.

engage
r#ry#j T#J pour le
P̂ JJ] 1 printemps

B̂ l̂  ̂
1968

Apprenties vendeuses 1
pour LA CITÉ, TEXTILES, Neuchâtel. M

Apprenties vendeuses I
pour LA TREILLE - MÉNAGE. Formation complète dans une S3
ambiance agréable. Sa?

Apprenties vendeuses I
Apprentis vendeurs I

H 

pour ses différents magasins d'alimentation. Formation §Sfj
supérieure dans la vente avec stages dans différents services g£j
de la société. Dès la fin de l'apprentissage, possibilités de |ljf
poursuivre les études à Neuchâtel ou dans toute la Suisse, «Sœ
avec rétribution intéressante, pour devenir i SRI

-̂ - ler(Tre) vendeur (euse) Sj&
¦jlr chef de magasin jyjï
•fa inspecteur (trice) de magasin ,?£]
j r  chef de vente paN

.. Une rémunération intéressante dès le début, des primes |S|
VOUS OTTre semestrielles pour lei candidats se donnant de la peine. wj

GOUT tOUS Formuler offres, en joignant les bulletins scolaires, à l'office fefe
du personnel, Portes-Rouges 55, Neuchâtel, tél. 5 37 21. }f«

ces postes: 
mm K̂ ^^^^^^^^^^^^^^^^^^ M̂

On cherche jeune fille on jenne hom-
me comme

apprenti (e) coiffeur (se)
ou pour dames et messieurs.
Adresser offres écrites à 131-0022 au
bureau du journal. 

Jeune fille ayant suivi l'école se-
condaire serait engagée dès le prin-
temps 1968 comme

apprentie de commerce
Adresser offres manuscrites, accom-

pagnées du dernier bulletin scolaire,
à Robert-A. Meystre, architecte, rue
Saint-Maurice 12, Neuchâtel.

Nous cherchons pour le printemps

1 apprentie vendeuse
Se présenter au magasin Savoie-Pe-
titpierre, rue du Seyon, Neuchâtel.

n
L'annonce
reflet vivant du marché

L'annonce
dans la Feuille d'avis
de Neuchâtel

Nous cherchons

apprenti peintre
Occasion d'apprendre l'allemand ;
chambre et pension dans la maison.

En outre, nous cherchons

un peintre
qualifié. Bon salaire. Otto Haem-
merli, entreprise de peinture,
3232 Anet (BE). Tél. (032) 83 15 47.

Etude d'avocats cherche

apprentie
pour le printemps.
S'adresser à l'étude Jacques Ruedin
et Biaise Galland , Saint-Honoré 3,
Neuchâtel. Tél. (038) 4 35 22.

Nous engageons, pour le printemps
1968, jeune homme s'intéressant à
la branche automobile, comme

apprenti de commerce
Travail varié offrant de nombreuses
possibilités d'avenir à jeune homme
capable.
Faire offres au Garage Marcel Fac-
chinetti, Portes-Rouges 1-3, Neu-
châtel.

Nous cherchons pour le printemps
1968

apprentis monteurs
en chauffages centraux

Prière de se présenter, sur rendez-
vous, à l'entreprise OSCAR REY,
chauffages centraux, brûleurs à ma-
zout, Vy-d'Etra 33, Neuchâtel. Tél.
3 26 57.

I L e  

Crédit Foncier Neuchâtelois
cherche, pour son siège de Neuchâtel,

UN APPRENTI
Entrée : Pâques 1968.

Adresser offres m a n u s c r i t e s  à la Direction,
rue du Môle 6, 2001 Neuchâtel.
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Nous désirons engager pour le printemps pro-

"
apprenti Uborant

\\ qui sera formé pendant 3 ans en vue d'obtenir
le certificat fédéral de capacités comme employé
de laboratoire spécialisé en chimie.

Les jeunes gens sortant de l'école et intéressés
par cette profession sont priés d'écrire à notre
département  du personnel.

Raffinerie de Cressier S.A.
2088 CRESSIER / NEUCHATEL

¦¦̂ ¦¦¦¦Mî Bii K̂SslMMnw

Garçon de buffet
avec éventuellement

service et respon-
sabilités, 5 ans en
Suisse. Vie de fa-

mille souhaitée.
Adresser offres

écrites à NO 2884,
au oureau
du Journal.

Jeune fille
de 21 ans, cherche
travail de ménage
dans

ambiance
familiale

Adresser
offres écrites à KL

2879, au bureau
du journal.

Jeune fille
cherche place de

sommelière à Neu-
châtel. Libre pour
mars. S'adresser à
Mlle Anne-Marie Bi-
gler, 2822 Courroux.

Personne connais-
sant la branche

hôtelière cherche
place dans

réception

APPRENTISSAGE
Nous offrons à jeune homme dési-
reux d'apprendre le métier de

mécanicien
la possibilité d'apprendre également
la fabrication de moules à presser
ou à injecter les matières plastiques.
Début de l'apprentissage : printemps
1968.

Pour de plus amples renseignements,
les parents et leurs enfants sont priés
de prendre rendez-vous avec la di-
rection pour un entretien et une vi-
site éventuelle de notre entreprise.

Electrona S.A., 2017 Boudry (NE).
Tél. (038) 6 42 46.

Apprentissages rétribués mensuellement
Le Syndicat Patronal des Producteurs de la
Montre met au concours
10 postes d'apprentis ou d'apprenties pour les
professions :

horloger complet horloger-régleur
ou éventuellement HORLOGER-RHABILLEUR.
Cet apprentissage, RÉTRIBUÉ MENSUELLE-
MENT, de quatre ans, se fera à l'Ecole d'horlo-
gerie de la Chaux-de-Fonds.
11 comporte le programme complet de l'Ecole
d'horlogerie avec certificat fédéral de capacité
et diplôme de l'école.
Début de l'apprentissage : avril 1968.
Pour tous renseignements, s'adresser au secré-
tariat du S.P.P.M., av. Léopold-Robert 67,
tel. 3 44 65.
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La chasse 

aux B erreurs
Ces deux dessins de LAPLACE sont en apparence identiques. En réalité, il y a entre eux huit petites différences

POUVEZ-VOUS L ES DÉCOUVRIR ?
• ! . . -. '
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L'AVENIR
(Dessin de Marcel North)

Menas p ropos
QUE NOUS RESERV E DEMAIN ? L'AVENIR SEUL NOUS LE DIRA
C' est ce que l'on entend souvent. Mais quelle erreur profonde ,
quelle erreur immense, quelle erreur de dimensions astrono-
miques 1 Non , l'avenir n'est pas tout seul , et il ne nous le dira
pas. Pour deux raisons p éremptoires. La première c'est que
l'avenir, quand il veut bien dire quelque chose, s'est déjà
transformé en présent. Et la seconde, c'est que les devins ,
mages et astrologues se mêlent de vous le dire aussi , ce qui
démontre à l'évidence que l'avenir , même s'il restait l'avenir ,
ne serait pas le seul à parler.
Du reste, l'avenir, c'est très surfait. Regardez donc ce que vous
en avez fai t , et même sous-fait , vous tous tant que vous êtes ,
et les choses étant ce qu'elles sont — alors qu'elles auraient
pu être ce qu'elles ne sont pas.
L'avenir, mes chers et patients lecteurs , c'est une de ces
choses frag iles, en perp étuel devenir, qui s'usent très vite , et
qui se bouf fen t  à mesure. Si vous allez au fond  de tout cela ,
que vogez-vous , je vous prie ? Une des denrées les p lus péris-
sables de ce ' bas-monde , avec l'homme, la femme , le mirage,
le poisson-scie , la neige non-éternelle , la fraise des bois, la
fumée de cigarette , et les dernières nouvelles de la nuit.
Mais , comme tout ce dont vou$ venez de lire l'énumération
ci-dessus, l'avenir est un bien de consommation qui fai t  vivre
beaucoup d'honnêtes gens. Vous, moi , et tout le monde pour
commencer. L'Espoir, l'Agriculture , l'Industrie pour continuer ,
avec les maitres d'état et les chefs d'Etat (puisque gouverner
c'est prévoir) et , pour finir , tous ceux qui l' explorent à la
lunette , cet avenir insaisissable , qui pénètrent dans son inti-
mité , qui le commentent , l' exp liquent et le prédisent.
Les astres le permettent à quelques initiés. On peut voir s'il y
a des taches sur le soleil , si les mouettes prennent des bains
de p ieds ou de siège, si le p lomb fondu  emplit bien les dents
creusês\ si la boug ie bave comme il fau t , si les lignes de la
main suivent leur cours. Partout , an début de l'an, on s'in-
terroge et on interroge un tas d' objets hétéroclites sur les mois,
les semaines, les jours à venir. Sans doute , on sait déjà , par
le calendrier , que février aura vingt-neuf jours , que le 1er mars
sera fér ié , que le 1er avril tombera un lundi , et Pâques sur
un dimanche. Mais cela n'écarte pas nos soucis.
Quel sera notre comportement personnel devant ce 29 février ,
devant ce 1er mars, ce 1er avril , ces Pâques ? Et quelle sera
leur attitude envers nous ? Voilà les questions lancinantes
auxquelles de savants calculs (et non pas l'avenir) peuvent
donner une réponse trop souvent évasive.
Que vont dire, que vont faire S.S. le pape , l' oncle Sam, l'oncle
Mao , Brig itte Bardot , Fidel Castro, Mme Gigogn ard et M. De
Gaulle ? Y aura-t-il des sommets arabes transformables en
autant de Munich ? Le Neuchâtel blanc se vendra-t-il en
Chine rouge ? Autant de questions auxquelles repondront
peut-être des oppositions , carrés , semi-carrés, sesqui-carrés, et
c'est ce qui contrecarrera les inf lux bénéfiques et autres con-
jonctures où se débattront trigones, sextiles, demi-sextiles et
parallèles.
Ah , tout cela est bien inquiétant. Quand donc reverrons-nous
la vie p ép ère de nos p ères, et le méritoire inconfort dans
lequel ils vivaient , p lus préoccupés des neiges d'antan que de
celles de l'avenir ?
C' est du moins ce que nous voulons croire. Mais , en fa i t ,
l'astrolog ie était souvent leur violon d'ingres qui , dans leur
maison, les poussait soit à peindre la vie en rose, soit le
diable sur la muraille.

OLIVE

— Voyons papa !... Laisse les bougies tranquilles !... Tu n'as donc pas compris
que tes vis platinées étaient fichues ?...

—-"'Pourquoi acheter des stores puisque nous aurons de l'ombre avec les arbres. ' , '. j

— Ils sont mignons, ils veulent que je joue avec eux.

— Pourquoi me casser la tête ? Plus tard j'aurai une machine à calculer.

— Tous les toubibs te diront que le cigare est beau-
coup moins dangereux que la cigarette.

— Merc i papa ; tu es un frère. j

•-
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QUI ME DONNERAIT des leçons de
français contre des leçons d'allemand ? Télé-
phone 3 37 19.

SOULIERS DE' SKI pour dame, No 40.
Tél. 5 72 21.

TÉLÉVISEUR 59 CM, d'occasion. 2002
Neuchâtel gare, case 189.

CHAMBRE A COUCHER moderne, com-
plète, en palissandre. Faire offres à M. Phi-
lippe Erard , Fahys 21 , Neuchâtel.
5 CHAMBRE A COUCHER , 5 salons, meu-
bles d'exposition cédés avec gros rabais. Té-
léphone 5 30 62.

PATINS, bottines brunes No 34, en bon
état. Tél. (038) 6 63 46.

POUSSETTE D'ENFANT en bon état Ecri-
re à M. Philippe Erard, Fahys 21. Neuchâtel.
SALLE A MANGER RÉGENCY, acajou ,
9 pièces , 4600 fr., ainsi que de nombreux
meubles anciens et copies. Tél. 5 30 62.

LIT D'ENFANT, laqué blanc , panneau amo-
vible , avec 2 matelas et 1 oreiller. Télé-
phone 5 43 69.

CHAISE COMBINÉE avec youpala et bai-
gnoire d'enfants. Tél. 5 62 15.

SKIS 120 cm , bon état. Tél. (038) 7 99 21.

UNE SELLE D'ÉQUITATION presque
neuve, prix intéressant. Tél. 4 19 48.

ÉTAT DE NEUF : 1 appareil Ondine
pour surélever les jambes, 120 fr. ; 1 clas-
seur, 18 x 20 cm, pour fiches de compta-
bilité Ruf , 40 fr. Téléphoner le matin jus-
qu 'à 10 heures au (038) 4 12 36.

MACHINE A LAVER Thor semi-automa-
tique avec calandre, 3 x 380 V, 5 kW,
pour 5 kg de linge, 270 fr. Tél. (038)
3 19 72.

CHAMBRE A COUCHER deux lits, tables
de nuit , armoire à glace, lavabos, 250 fr.
Appeler Pantillon au (038) 8 13 07, de 12 à
13 heures.

CHAINES A NEIGE Rud 165 x 380 (Peu-
geot 403 - 404). Tél. (038) 6 44 96.

SOULIERS DE SKI No 42, en très bon
état. Tél. 5 69 41.

RADIATEUR ÉLECTRIQUE à huile,
1500 kW, 1 thermostat ; une cuisinière à gaz
4 feux , un grand four. Tél. 6 47 89.

CUISINIÈRE A GAZ 3 feux, i l'état de
neuf , contre cuisinière électrique. S'adresser
Mme Ferra, Suchiez 21, 1er étage, Vau-
seyon.

PATINS ARTISTIQUE, bottines blanches,
parfait état, No 36. Tél. 5 65 80.

MAGNIFIQUE PETITE CHIENNE berger
allemand, pure race. Tél. (039) 6 74 36.
BACHE POUR VW, état de neuf. Télé-
phone (038) 3 36 24.

GUITARE QUATRE MICROS, amplifica-
teur 500 fr. ; micro Dynacord ; trépied avec
girafe, 150 fr. Tél. 5 20 89.

LIT D'ENFANT, avec literie. Tél. 5 13 95.

SKIS MÉTALLIQUES 190 cm, avec sou-
liers No 39-40 et bâtons. Tél. 6 46 06.

BELLE CHAMBRE en ville. Demander
l'adresse du No 2882 au bureau du journal.
TRÈS BELLE CHAMBRE, immédiatement
ou le 1er février, part à la cuisine et à la
salle de bains. Av. de la Gare. Situation
tranquille. Tél. 5 19 53.

CHAMBRE avec pension pour jeune fille.
Tél. 5 62 15.

PESEUX, chambre meublée pour 1-2 per-
sonnes, part à la cuisine, bains. Tél. 8 3025.
LOCAL, 70 m2 pour atelier ou entrepôt, et
studio sans confort, ensemble ou séparément,
à 5 km de Neuchâtel. Tél. (031) 51 58 95.
CHAMBRE CHAUFFÉE, avec part à la
salle de bains, pour jeune homme sérieux ;
libre immédiatement. Tél. 8 32 68, à Peseux.
ï APPARTEMENT MEUBLÉ, I V ,  pTT
ce, pour deux personnes. Confort moder-
ne. Literie à disposition. Situation cen-
tre de Cressier. Libre le 1er février 1968.
Tél. 7 72 36.

A MONTMOLLIN, pour le 1er avril , appar-
tement 3 pièces, avec balcon ; vue impre-
nable ; avec garage 212 fr. Charles Jeanne-
ret, Tél. 8 16 42.

CHAMBRE INDÉPENDANTE sans con-
fort , très tranquille , quartier Monruz. Télé-
phone 4 00 79.

GARDE-MEUBLE OU AUTRE DÉPÔT
indépendant , quartier Monruz. Tél. 4 00 79.
APPARTEMENT de 2 chambres , cuisine,
salle de bains, tout confort , dans villa loca-
tive à Peseux. Libre tout de suite. Loyer
275 fr., charges comprises. Adresser offres
écrites à CC 2859 au bureau du journal.

APPARTEMENT 4 Vt PIÈCES, à l'ouest de
la Chaux-de-Fonds, tout confort, dès le
1er février 1968 ou date à convenir. Loyer
mensuel 370 fr. plus charges. Tél. (039)
3 58 04.

TRÈS BELLE GRANDE CHAMBRE, à
dame ou demoiselle sérieuse, tout confort ;
piano, radio ; vue, jouissance du cabinet de
toilette ; dan s villa près de la gare. Télé-
phone (038) 5 26 62.

APPARTEMENT 2 PIÈCES, à Boudry,
235 fr., charges comprises, pour fin février.
Tél. 5 12 07, aux heures de bureau.
DANS VILLA FAMILIALE logement de
3 pièces avec salle de bains, chauffage à
mazout. Tél. (038) 6 43 76.

TRÈS BONNE PENSION avec chambre
indépendante. Tél. 5 76 64.

JEUNE MAMAN cherche d'urgence travail
à domicile. Tél. (038) 8 63 90.

DAME CHERCHE emploi de caissière.
Adresser offres écrites à 131 - 0028 au bu-
reau du journal.

SOMMELIÈRE CHERCHE à faire rem-
placements 2 à 4 j ours par semaine. Adres-
ser offres écrites à 131 - 0029 au bureau
du journal.

DAME CHERCHE du travail à domicile,
de dactylographie ou de bureau, de préfé-
rence le soir. Adresser offres écrites à GI-
2892 au bureau du journal.

HOMME MARIÉ d'un certain âge, ayant
expérience du bétail , cherche place en rap-
port avec logement , région Saint-Biaise à
Saint-Aubin. Adresser offres écrites à CE -
2888 au bureau du j ournal.

JEUNE INGÉNIEUR-CHIMISTE donnerait
cours particuliers : mathématiques , physi-
que, chimie. Tous les niveaux. Adresser
offres écrites à BB 2858 au bureau du
journal.

ETUDIANTE donnerait leçons d'allemand.
Tél. (038) 5 19 79.
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GARANTIES TROIS MOIS
404 9 CV, vert foncé, toit ouvrant, mo-
dèle 1963, 58,000 km, impeccable .

404 9 CV, Super-luxe, intérieur cuir,
peinture gris métallisé, toit ouvrant,

Q 

modèle 1963, moteur à injection 85 CV.

404 9 CV, carrosserie familiale 7 pla-
ces, 4 portes, plus porte arrière, Cou-
leur grise, intérieur similicuir, modèle
1963 .

404 9 CV commerciale 5 places, avec

? 

sièges rabattables, porte arrière, mo-
dèle 1964, en parfait état.

404 9 CV Cabriolet 2-4 places, moteur
à injection, 160 km/h, intérieur cuir,
radio, modèle 1964, couleur blanche.

404 9 CV, moteur à injection 96 CV,
type grand tourisme, 4 portes, toit fixe,

Q 

intérieur drap, soignée, modèle 1965.

404 9 CV, 1965, type grand tourisme,
grise, intérieur drap, toit ouvrant.

404 9 CV 1966, grise, toit ouvrant,
intérieur simili. Accessoires.

B

404 9 CV 1966, grise, toit ouvrant,
intérieur similicuir. Coup leur-embraya-
ge semi - automatique Jaeger. Roulé
seulement 22,000 km. Garantie 6 mois.

404 9 CV 1966, moteur à injection
96 CV, blanche, toit ouvrant, inté-
rieur drap.

? 

Même modèle avec attelage pour
remorque.

204 6 CV 1966. Break 5 portes.
Bleue. '

204 6 CV 1966. Berline 4 portes,
verte, peu roulé.

? 

Demandez la liste complète avec
kilomètres et prix. Facilités de paie-
ment, avec intérêts réduits.

*FHft AGENCE DE NEUCHATEL
CtfW S E G E S SM A N N  et Fils

TBÈgW Pierre-à-Mazel 51 , Neuchâtel
^  ̂ Tél. 5 99 91

I 9 Sans caution Wpl
B • Formalités simplifiées n£ j
KA • Discrétion absolue il

À >Accumulateurs
Service

D. BOREL, Meuniers 7a, Peseux
vous offre à un prix exceptionnel

ses batteries ire qualité
Garantie 2 ans Pose Immédiate

L-, Tél. 8 15 12 on 6 31 61 J

s ~ S
Choisissez

de suite
la seule vraie:
une perceuse-

frappeuse
-«cgjjjB

pour percera
¦le bois, l'acier

et le béton

combinée avec 47 différents outils dans
un coffre en plastic. Le AEG-Helmwerker-
Wohnbox contient en plus des outils
de bricoleurs Indispensables pour les
travaux dans le métal, le bols, l'élec-
tricité et de peinture, une vraie perceuse-
frappeuse, vous permettant de mouler,
polir, scier et percer l'acier, le béton ou
la pierre. Nous nous ferons Un plaisir
de vous orienter plus amplement encore
sur les multiples avantages et possi-
bilités complémentaires du système AEG-
Helmwerker.

AEG-Perceuse-Frappeuse
& partir de fr. 169.-
AEG-Assortlment-Outlls 12
à partir de fr. 297.-

Ch. LORIMIER-PAROZ
Quincaillerie
2013 COLOMBIER
Démonstration

V les 19 et 20 Janvier J

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal
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Qu'y a-t-il
comme différence
entre ces deux êtres ?
Aucune. Leur personnalité, leurs aspi-
rations, leurs goûts s'accordent et se
complètent merveilleusement.
C'est par la voie de SELECTRON
qu'ils se sont rencontrés et ils s'en
félicitent chaque jour.

Nouveau : Maintenant aussi
Sélectron-VERYFAIR :

mariage ou frais remboursés I¦sœsnm
réalise p lus d'unions heureuses que
n'importe quelle autre organisation.

Agence régionale :
56, civ. du Léman - 1005 Lausanne

Tél. (021) 28 41 03

L'amour veuillez m'envoyer discrètement votre docu-
allié à la mentation gratuite. 

 ̂ ^5raison Nom: M. Mme Mlle —m

U^ \  Adresse: <-̂
^&^

/ Ago Profession QO

A vendre

ID 19
modèle 1959, en bon

état, 500 fr.
'Téléphoner entre

18 h et 19 h
au (038) 8 36 39.

Pièces Volvo,
moteur, chauffage,
tableau de bord,
divers, bas prix.

Tél. 6 71 25.

On cherche
à acheter automobile , J Kartingde préférence

SimCd moteur Me. Culot.
Pnrnvnn 1 Lancia Appia,i,u iuvun  expertisée, 1000 fr.
en bon état, Le tout en bon état.

ou autre marque. T(si g 48 86 heures
Tél. (038) 9 67 25. des repas.

I SOCIÉTÉ SUISSE i
i des employés de commerce [ 1

1 Cours d'anglais I
1 de perfectionnement 1
I et de préparation au 1
I < Proficiency > 1
' * j  de l'Université de Cam- ' \
H bridge (et « Lower Cam- : ,'j
|.L-i bridge » pour élèves avan- j J
k ' j  ces). Renseignements, ins- j
m criptions et début des cours j
i "\ (1 heure par semaine) : j
tÊ mardi 16 janvier 1968 (et !
H les mardis suivants), à
H 19 h 30, rue de la Treille j i

I No 3, 3me étage. i i

| Prix des cours de 10 M
i | leçons : Fr. 45.—

M Pour tous renseignements :

¦B̂ BMKiBBElRS3F35l&̂ &lEtë£̂ lï& ¦

CHEVROLET Corvair
automatique - 1960. 61,000 km,
blanche, état impeccable.

Opel Record
! 1965, 40,000 km, 4 portes, blan-

che. Expertisée. Parfait état.

URGENT, LOGEMENT d'une ou deux
chambres, cuisine, en ville, est cherché par
jeune personne de confiance , disposée à
faire 10 à 15 heures de ménage par semaine.
Adresser offres écrites il 13-0027 au bureau
du journal.

APPARTEMENT DE 4 ou 5 PIÈCES,
aux environs de Neuchâtel , pour le 1er avril.
Tél. (056) 3 07 41 (heures de bureau) ou
(056) 45 29 69, demander Matt.

URGENT : Centre social protestant cher-
che appartement de 2 pièces, pour dame
seule, à Neuchâtel. Tél. 5 11 55.
JEUNE DAME CHERCHE un studio, ré-
gion de Neuchâtel ou la Coudre, Loyer
modéré, pour date à convenir. Tél. (037)
71 12 31, après 19 heures.

APPARTEMENT de 3 pièces, avec ou sans
confort , pour date à convenir. Tél. (038)
5 93 92.

NOUS CHERCHONS APPARTEMENT de
4' ou 41/2 pièces, de préférence avec chemi-
née, dans la région de Neuchâtel à Auvernier.
Adresser offres écrites à DE 2872 au bureau
du journal.

LOGEMENT 2 M ou 3 pièces, à l'est de
la ville, ou à Saint-Biaise. M. Frattianni ,
Rouges-Terres 5, Hauterive.
LOCAL à l'usage de magasin est cherché
à Neuchâtel. Surface minimum 30 m2 ,
de préférence ancien local , à loyer mo-
deste. Tél. 5 91 30, heures de bureau.

FAMILLE SUISSE, aux environs de Genè-
ve, engagerait immédiatement jeune fille
pour s'occuper de trois enfants et aider
au ménage. Renseignements : tél. (038)
5 39 66.

QUEL RETRAITÉ CHERCHE occupation:
de petits transports avec ma camionnette le
matin ? Tél. 5 44 69.

DAME ou une jeune fille sérieuses, pour
garder un bébé de 3 ans, trois demi-jour-
nées par semaine. Quartier de la Coudre.
Tél. 3 25 81.

FEMME DE MÉNAGE potir entretien heb-
domadaire de deux pièces. Tél. 4 07 22.
SOMMELIÈRE serait engagée immédiate-
ment ou pour date à convenir ; congé
deux jours par semaine. Bons gains assu-
rés. Tél. (038) 9 63 16.

A vendre

1 FIAT 124
1967

7700 km
Cuir imitation
Rouge fonce-

ra a rrori
Etat de neuf
Facilités de

paiement
Tél. (038) 7 95 59

(038) 7 90 58
Garage Belcar

R . Gabriel
2520 la Neuveville

| OPEL Kadeît
f] 1965 - 35,000 km , bleue. Ga-

rantie OK.

ff̂ ^^^^™"""™  ̂ i A vendre :
ÉCHANGE

Voiture ancienne 1 peugeot 4Q4
Berliet 1925 b

toroédo à re- 1964' 8Ti3 clalr- culr
SenUe, ™£ Weu. Wt
complète, serait '£*Fat 5£2?
n

e
ag

P
e, "aWfca- (038) 7 90 58

bine. Tél. (021) Garage Belcar
77 50 26, Bière. R- Gabriel
,̂ J 2520 La Neuveville

OPEL Record
1965, 29,000 km. Expertisée.
Etat impeccable.



lin j aune couple
LA CHRONI Q UE DES LIVRES DE P.-L BOREL

DE JEAN- LOUIS CURTIS
lettres
arts
spectacles

Pascal le disait il y a trois siècles t
« Qu'ils se saoulent de leurs illu-
sions et qu'ils en crèvent... » (a)

E

ST-CE la tendance actuelle qui veut
que les femmes deviennent de plus
en plus autoritaires et qu'elles ne se

marient que pour dominer l'homme et
le faire marcher? On pourrait le croire
lorsqu'on lit Le Matrimotae d'Hervé Ba-
zin, mais là, la chose est presque trop
nette : la jeune épouse est si sotte, si vul-
gaire, si petitement bourgeoise, que l'on
n'arrive vraiment pas à comprendre com-
ment son mari a jamais pu se faire la
moindre illusion à son sujet. Dès lors
le réquisitoire qu'il prétend dresser contre
elle se retourne contre lui, qui a eu la
sottise de l'épouser.
Dans Un jeune couple (1), de Jean-Louis
Curtis, la situation est infiniment plus
complexe. Gilles Ferrus n'a épousé ni
une petite bourgeoise, ni un sergent-
major. Véronique, sa jeune femme, est
charmante, spirituelle et très féminine.
Rien de plus amusant que leur séjour,
à Venise, en voyage de noces. Une seule
ombre au tableau : Véronique se révèle
snob ; alors qu'ils sont descendus dans
un petit hôtel de second rang, tout son
désir est d'aller pour la dernière nuit
à l'hôtel Daniéli, et elle dira ensuite à ses
amis qu'ils y ont passé tout leur séjour.
Ce n'est là encore qu'une fantaisie, bien
innocente, semble-t-iî, et c'est pourtant à

partir de là que tout va se gâter. En fait ,
pour Véronique, rien ne compte que l'ar-
gent, la mode, le luxe, les slogans et les
poncifs du monde moderne. Cela déçoit
et irrite Gilles, dont toute la tactique, très
fine, très savante, très cruelle aussi, va
consister à démontrer à sa jeun e femme
le vide de son idéal et à la mettre en
contradiction avec elle-même. Elle pour-
rait , elle devrait comprendre, mais non,
elle se rebiffe , et finalement s'en va.

Profiter avant de vieillir

Les parents de Gilles sont des gens d'hier ,
pour qui le bien était encore le bien, et
le mal le mal. Ils accueillent Véronique
comme si c'était leur fille. De son côté,
elle les juge. Ils sont trop simples ; ils
sont un peu bêtes. Blessé, Gilles se mo-
que des parents de sa femme, qui sont
des gens prétentieux, et dès le retour de
Venise, il invente un peintre mineur du
XVIIIe, Antonio Gelati, que le snobisme
de son beau-père se doit de connaître.
Et le beau-père donne dans le panneau
du soi-disant Gelati, qui n'est autre que
le petit marchand de glace du coin.
Vivre dans une honnête aisance, cela
fait quelconque, cela fait médiocre. Ce
qu'il faudrait, c'est avoir les moyens de
chasser au Kenya, de collectionner des

toiles de maîtres et d'offrir des bals mas-
qués : voilà qui ferait chic. Véronique
rêve d'être très riche, mais tout de suite,
car il faut profiter pendant qu'on est
jeune ; après, ce sera trop tard. A côté
de son petit intellectuel de mari, Véroni-
que se sent donc, non pas déçue, mais
frustrée. C'est le mot à la mode.
Véronique déteste son appartement, qui
est moche. Le soir , elle fuit le bruit des
voisins — deux télévisions simultanées
mais de programme différent — et elle
va dans le monde. Là, dans les bars, elle
se plaît à côtoyer des bandes de très
jeunes gens. Or, que découvre-t-elle ? Que
pour eux, qui ont entre seize et dix-huit
ans, elle qui en a vingt-cinq, est déjà
une adulte , presque une vieille femme.
C'est incompréhensible. C'est révoltant.
Un autre bonheur
Heureusement, il y a Charles et Ariane.
Charles est le type de l'homme qui a
réussi. Il est riche, épais, glorieux, sûr de
lui. Et Ariane, sa femme, est très chic.
Bien sûr, elle le trompe, mais qu'importe,
puisqu'il l'ignore. En fait, il le sait fort
bien, mais comme il la trompe aussi,
il est quitte. Il peut donc se proclamer
heureux, immensément heureux.
Gilles va s'amuser à démonter le « bon-
heur » de ce couple comme on démonte

un jouet mécanique. Il suffit d'une ques-
tion à Ariane , lui rappelant l'engouement
qu 'elle avait naguère pour Camus, ce
Camus qui aujourd'hui n'est plus du tout
à la mode, qui fait même antédiluvien.
Ariane s'étonne, fait l'innocente, nie
l'avoir jamais admiré :

— Vous avez dû rêver, dit-elle. Ou
vous confondez peut-être avec Charles,
qui aimait bien Camus. C'est possible.
Mais moi, non. Oh ! c'était un homme
estimable, c'était sûrement quelqu'un de
très bien du point de vue moral, je ne dis
pas.
Ariane essaie de maintenir la façade, qui
crève de toutes parts. Dans le monde,
on se dit humain, on se dit sensible, on
est de gauche, on déplore que de l'autre
côté du globe il y ait la guerre et les
bombardements ; on a donc mauvaise
conscience, oui, tous les jours, sauf
quand on dîne avec ses amis, et que
l'on parle de l'art informel et des beat-
niks. Ah ! si seulement Gilles, au lieu
d'être ce fils de bonne famille , avait
été un beatnik, un vrai ! Car le beatnik,
c'est le prince déguisé en clochard. On
croit épouser un vagabond aux longs
cheveux, et l'on découvre qu'il est le fils
d'un professeur à l'Université de Gô-
teborg ou d'un gros industriel américain.

Ce roman qui ne devrait être qu'une
satire de la femme, prend un ton pas-
calien. Ces Parisiens qui, en sacrifiant
à toutes les idoles, se piquent de n'être
dupes de rien, eh ! bien , qu'ils se saou^
lent de leurs illusions et qu'ils en crèvent,
comme dit Pascal. La vie est une crêpe
flambée.
On aimerait tant qu'à la fin Véronique
comprenne qu'il est impossible de mêler
la vérité et la mondanité, le devoir et
la chiennerie, le bonheur calme et le
bonheur fou. Ou plutôt le bonheur
fou , c'est précisément celui qu 'elle trouve-
rait entre la délicieuse petite fille qui lui
est née et ce mari un peu moqueur peut-
être, mais si gentil et si aimant.
Mais c'est justement parce qu'elle ne
peut comprendre que la tension subsiste,
et avec elle l'intensité, le drame, le mys-
tère. Non , il ne faut pas que nous ayons
la clef dernière de ces personnages, ni
de la vie qu 'ils mènent, ni de la vie en
soi. Sur ce fond de mystère, leurs actes,
leurs attitudes prennent un relief extrême,
et leurs dialogues se font vifs, caustiques,
douloureux, amusants — et toujours à
double entente, comme la vie même.

1) Julliard.

NOTES DE LECTURE
JULIANA VON STOCKHAUSEN. «LA PRINCESSE AUX FUSILS. »
De la guerre de Sécession à l'exécution de Maximilien. Roman. (Pion.)
Audacieuse et romanesque, Agnès, après une chevauchée risquée à travers
la Virginie en flammes, va rejoindre son mari en première ligne au
plus fort de la guerre de Sécession. En 1867, elle est entraînée dans l'aven-
ture de Maximilien d'Autriche, empereur du Mexique. Emouvant et coloré.
DUC DE CASTRIES. « MADAME DU BARRY. » (Hachette.) Partie de
très bas, Mme du Barry fut quelque temps l'égale d'une reine, puis elle
finit sur l'échafaud. Charmes de la vie de Versailles. Portrait fouillé de
Louis XV. Un livre divertissant.
HORST WAGENFUHR. « L'ART, VALEUR DE PLACEMENT. » traduit
de l'allemand par Louis Mézeray. Préface de M. Rheims. (Buchet-Chastel.)
Dans une économie libre, l'artiste peut créer librement ; il a aussi la liberté
de crever de faim. C'est dire que son œuvre au départ n'a point de
cote ; elle est simplement ce qu'elle est. Puis le public intervient, et avec
lui les marchands. C'est la commercialisation de l'art, avec ses gloires et
avec ses hontes. Pour bien acheter, il faut sentir, et ne pas suivre aveu-
glément les modes. Si vous vous intéressez à l'art et si vous avez le goût
de la spéculation, allez-y, mais avec beaucoup de goût, de sévérité et de
méfiance.

CLAIRE-ELIANE ENGEL. « L'AMIRAL DE COLIGNY. » (Labor et Fi-
des.) Si chacun connaît le nom de l'amiral de Coligny, il n 'en reste pas
moins un des grands inconnus de l'histoire. C'est sa vie, romanesque et
colorée, que Claire-Eliane Engel raconte, en l'intégrant dans les intrigues et
les guerres du temps : Saint-Quentin, Châtillon, le colloque de Poissy,
la cour de Catherine de Médicis, celle de Charles-Quint, et enfin le grand
massacre. Dans cette biographie vivante et bien enlevée, Claire-Eliane
Engel a fort bien dépeint le seizième siècle, âge des grandes trahisons et
des engagements intrépides.
PIERRE ROUSSEAU. « HISTOIRE DES TECHNIQUES ET DES IN-
VENTIONS. (Hachette.) Une longue histoire , qui part du silex, passe par
l'épée d'Agamemnon , Alexandrie et ses ingénieurs , les techniques du Moyen
âge, l'avènement de la grande industrie , pour aboutir à la conquête de
l'énergie et de la vitesse. Panorama du XXe siècle et pronostics d'avenir.
JEAN-EDERN HALLIER. «LE GRAND ÉCRIVAIN. » Roman. (Editions
du Seuil.) Voyage mi-romantique et mi-surréaliste dans un pays parent de
celui d'Alice au pays des merveilles. Normandie, Bretagne , on côtoie ici
Proust , Chateaubrian d, et un peu Sade. Ampleur , solennité, somptuosité de
l'imagination et du style, greffée sur une quête qui pourrait n 'être que
celle du néant.

GEORGES PERROS. « UNE VIE ORDINAIRE. » Roman poème. (Gal-
limard.) Litanie ironique et amusée d'un poète parisien , qui a vu de près
les grands hommes de l'époque, Valéry, Sartre, et qui , en vers plus ou
moins macaroniques, émet ses réflexions sur le néant de la vie. Cela ne
manque pas d'un certain relief.
JEAN GUITTON. « LES DAVUDÉES. » Histoire d'un mouvement d'apos-
tolat laïc. 1916-1966. (Casterman.) Partant de Davidée Birot, l'héroïne
d'un roman de René Bazin , quelques institutrices ont décidé de témoigner
selon leur foi, afin de rechristianiser le monde. Un livre plein de chaleur.
ANDRÉ GILLOIS. « FILOUS ET GOGOS. » L'humour contemporain.
(Hachette .) Les aventuriers et les escrocs ne seraient rien sans la naïveté
de leurs complaisantes victimes. Talleyrand disait : c II faut beaucoup
d'intelligence pour devenir un grand bandit , et cela explique qu 'il y ait un
si grand nombre d'honnêtes gens. » M. Gogo renaît toujours de ses
cendres. Recueil d'histoires divertissantes, allant de l'Antiquité à nos jours.
VISAGES DE FRIBOURG. Cahier No 10 de l'Alliance culturelle romande.
Ame d'une terre , visages d'un pays, art et culture. Ce que m'a donné
Fribourg, par Gonzague de Reynold.

P. L.-B.
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Camus t « Si Prométhée revenait,
les hommes d'aujourd'hui feraient
comme les dieux d'alors, ils le
cloueraient au rocher. » (a)

M

ALHEUR à l'homme qui est las
des livres I... mais si nous devons
nous convaincre que la lecture est

ce qu'il y a de mieux pour enrichir
l'individu — bien plus en tout cas qu'un
poste de télévision — restons charitables
et rappelons-nous que la vie moderne,
avec ses exigences de chaque jour prescrit
des limites à tant des nôtres. « Non ! je
n'ai pas encore eu le temps de lire cet
ouvrage » ; nous avons tous dit ces mots.
Avoir lu < La Peste » comme il se doit,
s'être fait une idée de l'homme — roman-
cier de génie — avoir lu < Caligula »,
admiré le dramaturge, tout en gardant au
fond de son cœur, une affection inviolée
pour les héros tragiques douloureux mais
pas intellectuels, passer à d'autres lec-
tures puis, un beau jour, lire coup sur
coup, du même Camus, « La Chute > et
« L'Eté »... et voici que tout un rideau se
lève.
Dans < La Chute », comme aussi dans le
chapitre « Prométhée aux enfers » de
« L'Eté », Camus a mis le point final à
un réquisitoire contre la justice et contre
la société moderne — bien plus, il a
creusé deux fosses profondes comme
l'abîme et à la taille de ce qu'il voudrait
enterrer.
En dépit d'exagérations voulues, Camus
taille dans le vif, oublieux peut-être, dans

« La Chute », d insister sur l aspect ma-
chinal du travail des serviteurs de Dame
Justice qui donnent trop, aux gens de
notre temps, l'impression de danser un
ballet fort compliqué qui n'interdit pas à
certains d'entre eux, des pitreries aussi
immorales que de mauvais goût.
Dans le chapitre « Prométhée aux en-
fers », on ne lit pas sans terreur : « En
vérité, si Prométhée revenait, les hommes
d'aujourd'hui feraient comme les dieux
d'alors, ils le cloueraient au rocher, au
nom même de cet humanisme dont il
est le premier symbole » et, non sans
terreur aussi, on évoque — étrange paral-
lilisme — cet entretien entre des étu-
diants en théologie, à l'issue d'un cours,
dans la salle d'une de nos universités de
Suisse romande : « Si le Christ revenait ,
qu'est-ce , qui arriverait?» avait demandé
un étudiant. « On le recrucifierait » avait
dit un autre — « Et ce serait nous, les
pasteurs, qui le ferions » s'était écrié un
troisième. — O ! camarades de jadis,
avez-vous tous conservé intact ce courage,
dans votre ministère ?
Une image de l'humanité, à vous donner
la nausée, c'est, dans « L'Eté », la des-
cription du match de boxe, à Oran.
Brutalité mise à part, l'imbécillité y est
dépeinte dans son aspect le plus écœu-
rant. Mais Camus va plus loin.

H veut montrer, dans notre monde con-
temporain, une époque où la violence et
la force, sont parvenues à l'apogée de
leur puissance. Toutefois le Camus qui
écrit — « Retour à Tipasa » — « Puisque
peu d'époques demandent autant que la
nôtre qu'on se fasse égal au meilleur
comme au pire » oublier que ce qu'il
vient d'écrire serait une bonne définition
de la Renaissance que ne rejetterait pas
un Jakob Burckhardt. Notre époque
n'est-elle pas ¦— malheureusement — pa-
reille à beaucoup d'autres par l'horreur ?
Dans des notes personnelles, nous écri-
vions : « Hitler a peut-être pensé qu'il
devait faire en sorte — au cas où il
serait battu — que l'homme contempo-
rain en arrive à douter de lui-même. »
N'est-ce pas là ce qui caractérise notre
époque, qui ne serait pas tant marquée
par le règne de la violence parvenue à
son apogée, que par le fait que l'homme
doute de lui-même ? Et si, il doute ainsi
de lui , c'est simplement parce que rnain-
temant plus que jamais, il doute de Dieu ,
qu 'il laisse le chaos pénétrer en lui , qu'il
laisse se fermer son cœur et qu'il en
oublie son âme.
Ne serait-ce pas le moment de conter
ce petit fait ? Cette jeune Vaudoise qui
était en pension — c'était en 1939 —
chez un pasteu r allemand , l'entendit un
jour lui dire de venir dans son bureau.

Alors cet ecclésiastique, qui n'avait ja-
mais fait la moindre allusion, devant elle,
au régime nazi, déclara à sa pensionnaire:
« La guerre est déclarée. D vous faut re-
tourner en Suisse. Ce que je vais vous
dire, vous n'en parlerez pas avant d'être
parvenue dans votre pays. Ici, chez nous,
c'est le règne de Satan ! » — Agir ainsi,
c'était voir juste et c'était — hélas ! —
aussi prudent.
Camus, né dans la lumière d'Afrique, a
une religion de lumière et c'est au travers
de la pensée grecque qu 'il juge notre
temps et lui désigne sa fosse. Lisons cet
extrait de « L'Exil d'Hélène » :
« La pensée grecque s'est toujours re-
tranchée sur l'idée de limite. Elle n'a
rien poussé à bout , ni le sacré, ni la
raison , parce qu'elle n'a rien nié, ni le
sacré, ni la raison. Elle a fait la part
de tout, équilibrant l'ombre par la lu-
mière. Notre Europe, au contraire , lancée
à la conquête de la totalité, est fille de
la démesure. »
Mais le fossoyeur Camus nous donne,
quand même, une raison pour sortir de
ce néant. Enfant de la lumière, il re-
tourne à Tipasa et là, parmi les ruines
en face de la mer, il se renouvelle au
contact de sa terre natale et de cette
mer dispensatrice du rêve et de paix. C'est
là qu 'IL SAIT. Là, il s'est créé sa reli-

gion de beauté et de cette religion
« L'Exil d'Hélène » nous en fait connaître
les raisons. Chose curieuse, cet homme
qui ne professe pas la religion chrétienne
mais qui a quand même une telle soif de
justice, a écrit : « Il y a seulement de la
malchance à n'être pas aimé ; il y a du
malheur à ne point aimer. » N'est-ce pas
quand même une introduction à la reli-
gion d'amour du Nazaréen ?

Nous gardons précieusement une lettre
de Patrice de la Tour du Pin. La Tour
du Pin , ce grand seigneur français, des-
cendant de princes et de rois, qui, dans
« Une somme de poésie », nous conte
sa quête du moi poursuivie dans ce
vaste pays du monde intérieur, nous écri-
vait qu 'il travaillait à la traduction, en
français, des textes liturgiques de la mes-
se. A le lire, il paraissait fier d'avoir
cet « ouvrage ». Récompense après une
longue quête...
Camus a montré la plaie et le mal. En
ce temps de Noël , pensons à ces vœux
que nous adressait un écrivain slovène
retourné à la Foi de son enfance — ce
qui peut coûter cher en terre commu-
niste !... et qui mettait au sommet de sa
carte de fête, ces mots de Teilhard de
Chardin : « C'est l'avenir qui est fasci-
nant et je le vois tout embrasé de Dieu,
naissant partout. » J. GOLAY

Tournée internationale pour René Serge
René Serge vient de faire une tournée en Belgique, et en Allemagne de
l'Ouest avec la compagnie Jean Davg, au cours de laquelle il a joué le
« Barbier de Séville » de Beaumarchais ; il a ensuite donné, avec la
même compagnie, une série de représentations de « Sincèrement » de
Michel Duraii, de « Jeu de l 'Amour et du Hasard » de Beaumarchais, et
de « La Reine morte » de Montherlant, en Ethiopie et à Djibouti , en
présence de S. M. Hailé Selassié , empereur d 'Ethiopie.

Serge Reggiani
à Bobine

Du 6 février au 4 mars,
Serge Regginni , chanteur,
sera la vedette de Bobi-
ne. Pour roder son tour
de chant, U partit en
tournée dans les Maisons
de la culture. De la
chanson, il déclare :

— Pour moi, la chanson
a toujours été comme un
aimant J'admirais les ar-
tistes du music-hall et du
cirque, parce qu'on les
annonce par des flon-
flons de cuivre, qu'on
les appelle par leur pré-
nom, tandis qu'au théâ-
tre, il y a toujours une
certaine distance entre le
public et les acteurs.

Comment Serge Reggiani,
interprète de Sartre au
théâtre et au cinéma,
inoubliable partenaire de
Simone Signoret dans
« Casque d'or », de Jean-
ne Becker, aperçu ces
derniers temps dans « La
Vingt-cinquième Heure »
ainsi que dans « Les
Aventuriers », est-il deve-
nu chanteur ?

— On m'avait demandé
de chanter Boris Vian
parce qne Je l'ai connu,
l'ai enregistré un disque.

Je chantais faux , c'était
lamentable. Un jour, en
faisant une émission de
télé, j'ai rencontré Bar-
bara qui m'a demandé
de chanter dans son pro-
gramme à la Mutualité.
Ce fut, ensuite, il y a un

Serge Reggiani et Barbara, (a)

an, Bobino, mais en ve-
dette américaine du pro-
gramme de Barbara.
Son , 33 tours, sorti début
septembre, s'est déjà ven-
du à 45,000 exemplaires.
Serge Reggiani a qua-
rante-cinq ans.

Paul-Emile Schazmann quitte
la Bibliothèque nationale à Berne
De nombreux chercheurs et les amis des expositions d'art et de manuscrits de la
Bibliothèque nationale à Berne regretteront d'apprendre que l'érudit conservateur
des manuscrits et organisateur de nombreuses présentations des trésors de cet
institut est atteint par la limite d'âge et s'est retiré de son poste. >
Genevois d'origine, de haute culture intellectuelle et artistique, doué d'une fabu-
leuse mémoire et d'un grand flair pour les sources historiques, il fit quelques
trouvailles célèbres sur Montesquieu, sur le comte de Caylus et d'autres person-
nages connus. Grand travailleur, M. Schazmann a aussi publié, en 1955, une
saisissante bibliographie de J. de Tschudi, explorateur, médecin et diplomate. Son
héros a terminé en 1837 - 1838, sous les auspices d'Agassiz, de remarquables
travaux zoologiques et fut chargé par les naturalistes neuchâtelois de faire un tour
du monde au service du Musée d'histoire naturelle de Neuchâtel, une tâche qu'il
accomplit à la satisfaction de tous. Nous ne doutons pas que M. Schazmann
sera son « otium cum dignitae > pour continuer, comme écrivain et publiciste,
d'enrichir, comme par le passé, notre patrimoine spirituel.

Exposition Benjamin Constant
à la Bibliothèque nationale

POUR LE DEUXIÈME CENTENAIRE DE SA NAISSANCE

En présentant une exposition Benjamin Constant , la Bibliothèque natio-
nale entend célébrer le bicentenaire de l'auteur d'Adolphe, mais aussi
rappeler des aspects oubliés de l'un des plus ardents défenseurs du
libéralisme au XIXe siècle. Cette exposition est organisée avec le concours
du Comité suisse du deuxième centenaire. Les manuscrits des ouvrages
essentiels de Constant, pour la première fois montrés en France, les textes
de ses discours, les thèmes de sa correspondance, les tableaux représen-
tant les paysages et les personnages qui , tour à tour, l'environnèrent, les
caricatures enfin , évocatrices de la haine suscitée par ses idées et son
action politique, révèlent sous sa complexité apparente un caractère d'une
surprenante opiniâtreté. En fait , comme le remarque M . Etienne Dennery
dans la préface du catalogue : « s'il a développé sa doctrine : il n'en a
jamais changé. Et comme, dans la pratique, il s'est efforcé, tout en res-
tant fidèle à ses idées, de les faire adopter par les nouveaux dirigeants,
il a été tour à tour félicité pour son courage ou blâmé pour son oppor-
tunisme. »
Cette exposition présente Benjamin Constant depuis sa jeunesse difficile
d'enfant privé de mère ; on le suit ensuite dans ses pérégrinations à
tuavers l'Europe, et l'on assiste à sa première rencontre avec Mme de
iStaël qui nous livre en ces termes son impression : « J'ai trouvé ici ce
soir un homme de beaucoup d'esprit qui s'appelle Benjamin Constant...
pas trop bien de figure , mais singulièrement spirituel. »
On le voit faire l'apprentissage de la politique , y participer activement ,
puis tomber dans une période d'inaction et de méditation qui nous vaut
les Journaux Intimes, Cécile, Le Cahier Rouge, Adolphe. C'est plus tard ,
avec le retour à la vie active, l'Esprit de conquête qui inaugure une
longu e série d'écrits politiques.
On assiste enfin à l'épanouissement de la carrière de Constant comme
publiciste, député, chef libéral d'une incontestable autorité.
Parmi d'autres documents d'un poids historique plus important, on relève,
dans ces vers que lui dédie un garde national, un touchant témoignage
de la ferveur populaire dont il fut l'objet :

C'est à toi, Benjamin Constant ,
Modèle de noble éloquence
Et f idèle  représentant
De la Jeunesse qui s'avance...
Lève ton front  avec f ierté.
Il est tombé le pouvoir despotique...

Ainsi , ce ne sera sans doute pas l'un des moindres mérites de cette
exposition que de montrer tout à la fois les deux visages de Constant :
l'écrivain à la célébrité grandissante et l'homme politique dont la gloire
connnt son apogée au seuil de la mort.

J. P.
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U RS S  ET SUISSE 1917- 1967
A 

lire certains journaux romands,
comme à écouter certains com-
mentateurs de chez nous, on au-

rait pu croire que le cinquantième an-
niversaire de la Révolution d'octobre
était l'anniversaire de la Confédération
suisse, et devait être célébré comme tel.
En cette occasion, les mêmes « pen-
seurs », ordinairement si pressés de dé-
noncer les imperfections vénielles qu'on
peut imputer à nos institutions libérales
et démocratiques, ont jeté un pudique
manteau de Noé sur les tares qui ont
affecté et affectent encore auj ourd'hui^
le régime « marxiste-léniniste » instauré
à Petrograd le 7 novembre 1917.

Quoi qu'il en soit, en dressant le
bilan des progrès matériels et techni-
ques accomplis par l'Union soviétique
au cours de ce demi-siècle, on néglige
d'établir la comparaison avec ce qui
s'est fait dans le reste du monde et
plus particulièrement en Suisse durant
la même période.

Mais encore, si l'on s'était soucié de
faire ce parallèle, aurait-il convenu de
déterminer le prix de larmes, de sueur
et de sang qu'ont dû débourser tant la
Suisse que l'Union soviétique, pour pas-
ser de l'ère de la locomotive à vapeur
à celle de l'avion à réaction. Deman-
dons-nous, par exemple, de combien de
conseillers fédéraux abattus d'une balle
dans la nuque, nos concitoyens ont payé
l'accroissement de leur prospérité... ?

UN GÉANT ÉCONOMIQUE

Autre remarque : une notable partie
des progrès qu'à Moscou l'on impute
aux mérites du régime marxiste-léniniste
doit être attribué aux énormes virtuali-
tés économiques du continent légué par
le dernier des tzars à Lénine, et qui
s'étend de la mer Baltique à l'océan
Pacifique, alors que nous demeurons
confinés entre Genève et Romanshorn.
Et, de surcroît, l'ingrate nature nous a
refusé ce qu'elle a octroyé aux Russes :
les blés d'Ukraine, les minerais de fer
de Krivoïrog et de Magnitogorsk, la
houille du Donbass et de Kouznetzk,
les pétroles du Caucase, l'or de la Ko-
lyma, sans compter la main-d'œuvre ser-
vile, fournie au régime marxiste-léniniste
par la déportation.

Au reste, ce serait une erreur de
croire que Lénine et ses compagnons
aient hérité en 1917 d'un empire que la
paresse et l'incapacité des tzars et de
l'administration tzariste avaient laissé en
friche. A la vérité, la Russie, pour des
raisons historiques, était entrée dans
l'ère industrielle beaucoup plus tard que
les puissances de l'Europe occidentale ;
mais c'est un fait qu'à partir de 1890,
grâce à l'investissement des capitaux
français, elle rattrapait ce retard et le
faisait à une cadence qui sollicitait l'at-
tention, voire l'appréhension, des hom-
mes d'Etat et des économistes occiden-
taux. A telles enseignes qu'à la veille
du premier conflit mondial, l'un d'eux
concluait :

« J'ai cette impression très nette que
dans les trente années qui vont suivre ,
nous allons assister en Russie à un
prodigieux essor économique qui égalera ,
s'il- ne le surpasse, le mouvement colos-
sal qui s'est produit aux Etats-Unis
pendant le dernier quart du XIXe siè-
cle. »
et que cet autre écrivait :

« Si les affaires des nations européen-
nes continuent à suivre en 1914-1950
le même cours qu'en 1900-1912, vers
le milieu du siècle, la Russie dominera
l'Europe, aussi bien politiquement que
financièrement et économiquement. »

Comme on voit, quelles que fussent
les tares et surtout les faiblesses du
despotisme tzariste, l'immense Russie au-
rait pu se passer de la Révolution d'oc-
tobre, sans pour cela renoncer à son
expansion économique. Sans doute, le
régime marxiste-léniniste a-t-il donné un
coup de fouet, ou plutôt de knout, à
la production, mais à quel prix et au
profit de qui ? Car nul ne saurait
nier que l'ouvrier russe ait moins pro-
fité de l'évolution de ce dernier demi-
siècle que l'ouvrier suisse, ne serait-ce
que parce que l'« éventail des salaires »
est beaucoup plus ouvert là-bas qu'ici.

PERTES ET PROFITS
DE LA GUERRE

En faisant cette constatation, nous
ne méconnaissons nullement le fait qu'en-
tre 1917 et 1967, l'Union soviétique
a connu huit ans de guerre civile et
de guerre étrangère , et subi de ce fait ,
des pertes humaines et des destructions
matérielles qui ont été épargnées à no-
tre pays. Reste qu'il faut faire retom-
ber sur le régime la responsabilités des
désastres qui fondirent sur l'Union so-
viétique en 1941 et 1942.

Si_ les « hordes hitlériennes », se sont
taillé de tels succès durant les deux
premières années du conflit germano-
soviétique, c'est, d'une part , que Staline,
ayant éliminé, au cours des purges, plus
de 400 officiers généraux et quelque
3000 colonels, avait décapité l'armée
rouge ; c'est, d'autre part, que jusqu 'à
la veille du 22 jui n 1941, il avait
repoussé avec mépris les rapports qui
lui signalaient les préparatifs allemands
et l'imminence de l'attaque.

En regard, toutefois, des pertes énor-
mes que lui ont infligées quatre années
d'hostilité sans merci , il faut fa ire fi-
gurer les profits que l'Union soviétique
a retirés de sa victoire de 1945 : le
pillage des territoires « libérés » ou en-
vahis,

^ 
l'asservissement des Etats baltes,

les démembrements qu 'ont dû lui con-
sentir la Finlande, la Pologne, la Tché-
coslovaquie, la Roumanie et le Japon,
sans compter le démontage et le transfert
en Russie des usines allemandes, autri-
chiennes et mandchoues.

Mieux encore, en pleine époque de
« décolonisation », elle s'est constitué en
Europe centrale et orientale, un vérita-
ble empire colonial qu'elle exploite se-
lon les méthodes que les marxistes at-
tribuaient naguère aux capitalistes de la
cité de Londres. Effectivement, l'Union
soviétique vend à ses satellites indus-
trialisés ses matières premières aux cours
du marché mondial, et leur rachète leurs
produits finis aux prix qu'elle leur im-
pose.

Dans ce domaine — et pour cause —¦
l'exemple de la Suisse ne nous fournit
aucun terme de comparaison. Une chose,
toutefois, échappe à toute contestation :
à savoir qu'en dépit de l'incendie de
la plupart de ses granges cités, de la
destruction ou de la confiscation de son
outillage industriel , et de ses pertes hu-
maines qui, pour l'ensemble du Troi-
sième Reich se montent à 3,25 mil-
lions de tués militaires, la République
fédérale allemande connaît aujourd'hui
une prospérité beaucoup plus grande
et beaucoup mieux répartie que l'Union
soviétique.

Peut-être faut-il chercher l'origine de
ce qu'on appelle le « miracle économi-
que » allemand, dans le fait que les
vaincus de 1945 ne consacrent à leurs
armements qu 'une part restreinte de leurs
revenus, alors que les Brejrtev et les
Kossyguine investissent dans les leurs
jusqu'à 11 ou même 12 % ' de leur
produit national. Effectivement, alors
que Moscou — pour ne parler que des
seules forces terrestres — tire quelque
140 divisions d'une population de quel-
que 225 millions d'habitants , Bonn ne
recrute que 12 divisions parmi 58 mil-
lions d'Allemands de l'Ouest. Et le
Kremlin impose les mêmes charges mi-
litaires à ses satellites : les 17 millions
de sujets qu 'asservit M. Walter Ulbricht ,
fournissent 6 divisions au pacte de Var-
sovie soit , proportionnellement , le tri-
ple de ce que l'OTAN réclame de la
République fédérale.

Ces calculs, par parenthèse, nous con-
duisent à faire remarquer que , pour
consacrer moins de 3 % de notre re-
venu national brut a notre défense, soit
le quart de ce que lui affecte l'Union
soviétique, nos autorités , à l'extrême
gauche, à gauche , voire au centre ,
s'entendent accuser de compromettre
l'expansion naturelle de l'économie suisse
et de vouer nos concitoyens à la gêne.;.

ÉCHEC AGRICOLE
Aux approches de la fatale échéance

du 1er août 1914, la guerre Halo-turque ,
puis la guerre des Balkans portèrent
un coup sensible à l'économie de la
Russie tzariste. Les Turcs ayant miné

les Dardanelles, il s'ensuivit que les cé-
réales de l'Ukraine se trouvèrent blo-
quées dans les ports de la mer Noire
et de la mer d'Azov, alors que précé-
demment, elles s'exportaient par cette
voie à destination de l'Europe centrale
et occidentale.

Supposons — ce qu 'à Dieu ne plaise
— que les mêmes circonstances se re-
produisent ; la fermeture des détroits,
combinant ses effe ts avec une ou deux
mauvaises récoltes, affecterait gravement
l'économie soviétique, mais le ferait en
sens inverse, car ce ne sont pas moins
de 13,5 millions de tonnes de blé, à
régler en or, que Moscou a dû importer
du monde libre au cours des années
1964 et 1965. Comme quoi cinquante
ans de régime marxiste-léniniste ont eu
pour effet de renverser un courant com-
mercial vieux de vingt-cinq siècles, car
l'Athènes de Périclès s'approvisionnait
déjà au Kouban et en Russie méri-
dionale.

Nous objectera-t-on que, durant ce
même demi-siècle, le nombre des bou-
ches à nourrir en Russie a passé de
125 à 225 millions ? L'objection serait
valable si, de 1915 à 1967, les Etats-
Unis n'avaient pas vu passer leur po-
pulation de 100 à 200 millions sans
perdre pour tout cela leur position de
princi pal exportateur de grain du monde.

C'est aussi qu'en dépit de la méca-
nisation de son outillage, la production
céréalière du paysan soviétique ne dé-
passait pas, en 1965, 10 quintaux à l'hec-
tare, alors que chez nous, elle peut
atteindre 40 quintaux , dans certaines
circonstances particulièrement favorables ,
sans tomber au-dessous de 26, quand
elles le sont moins. Pareillement, selon
les statistiques de Moscou, en 1966 ,
la production d'une vache laitière était
estimée à 1888 kilos pour une an-
née, alors qu'en Suisse, elle oscille,
selon les cas entre 3000 et 3500 kilos.

Ces chiffres démontrent la faillite du
système des fermes d'Etat (sovkhoses)
et le rendement tout aussi déficitaire des
exploitations collectives ou kolkhoses.
Une autre constatation recoupe et vérifie
cette démonstration : sous la pression
des événements, le régime s'est vu con-
traint de rétrocéder au paysan soviétique
un lopin de terre de 2500 mètres carrés.
C'est ainsi que 3,2 % des surfaces culti-
vées en Russie sont , en dépit de Marx
et de Lénine , retombées, si l'on ose dire,
sous le régime de l'exploitation libre.
Or ces lopins fournissent au consomma-
teur soviétique 40 % de sa viande et de
son lait , 42 % de ses légumes et 64 %
de ses pommes de terre. Tout commen-
taire nous semble inutile.

CINQUANTE ANS DE
PROGRÈS EN SUISSE

Assurément, notre peuple et notre
armée, en novembre 1918, ont fait
échouer la tentative de révolution bolche-
vique, télécommandée de Moscou par Lé-
nine, et dont Karl Radek était prêt à
prendre les leviers de commande. C'est
ainsi que nous avons échappé au ré-
gime qui plie l'Union soviétique et ses
225 millions d'habitants sous le joug
de 12,5 millions de communistes action-
nés eux-mêmes par 330,000 fonction-
naires du Parti , largement privilégiés aux
dépens de la masse populaire ; ce qui ,
compte tenu de notre population de six
millions d'âmes, consisterait à confier
les destinées de la Suisse à 8000 individus
se recrutant par cooptation.

Si, toutefois nous avons repoussé la
subversion , nous ne nous sommes pas
confinés dans l'immobilisme. Bien au
contraire ; le Suisse qui se serait endor-
mi le 7 novembre 1917 pour s'éveiller
cinquante ans plus tard à pareille date,
ne reconnaîtrait plus son pays. De cette
évolution évoquons quelques aspects qui
donneront aux jeunes qui nous lisent
une juste idée d'un demi-siècle d'expan-
sion suisse et neuchâteloise.

C'est en 1918 que le département des
Travaux publics commença à tenir une
statist ique des véhicules motorisés rou-
lant dans notre canton ; ce fut pour dé-
nombrer 113 autos et camions et 33 mo-
tos. Le 31 décembre 1966 , ses services
enregistraient 33,357 voitures , 3321 ca-

mions et 3510 motos. On arrive ainsi à
une proportion de dix voitures pour 45
habitants, soit en assez bon rang derrière
Genève où cette proportion est d'une voi-
ture pour trois personnes.

A l'époque de la Révolution d'octobre ,
notre ville comptait exactement 1140
abonnés au téléphone. Le 30 juin 1967 ,
le central de Neuchâtel en desservait
11,294, après en avoir cédé 1870 aux
centraux de Saint-Biaise et de Peseux.
D'autre part , le 11 octobre dernier, les
monteurs de-s PTT installaient à Schwan-
den (Glaris) leur 2,500,000me appareil
téléphonique, alors qu'ils doublaient le
cap du million en 1952 et celui des deux
millions, voici trois ans seulement.

Mais encore ces chiffres , si éloquents
qu 'ils soient , ne tiennent pas compte du
progrès technique qui s'est accompli pa-
rallèlement, c'est-à-dire de l'automatisa-
tion complète et parfaite de notre ré-
seau téléphonique. Dans ce domaine, on
est en droit de constater que nous
n'avons rien à envier à quiconque.

Voici cinquante ans, le réseau de nos
voies ferrées était l'un des plus denses
de la planète. Ce n'est donc pas à son
extension, mais à l'amélioration de son
rendement que , durant ce dernier demi-
siècle, l'administration des CFF a consa-
cré son effort.

En 1917 , la traction électrique s'appli-
quait aux seuls tunnels du Simplon
(1906) et du Loetschberg (1913), ce der-
nier appartenant, comme on sait, à la
compagnie privée du BLS. Fin 1922, ce
mode de traction fonctionnait déjà sur le
parcours Lucerne - Bellinzone. En 1960,
la quasi-totalité (99,42 %) de notre réseau
CFF était électri fié , soit exactement 2897
kilomètres sur 2914. Il en a coûté au
peuple suisse un milliard et demi de
francs, mais aux énormes avantages éco-
nomiques résultant de cette transforma-
tion, il faut ajouter le bénéfice politi-
que que nous en avons retiré. Nous son-
geons ici au chantage au charbon que le
Troisième Reich pratiqua contre nous de
1940 à 1944. Il eût été beaucoup plus
efficace, si, le jour de l'armistice de
Compiègne, la part de la vapeur sur le
réseau des CFF n'avait pas été déjà
réduite à un quart (25,76 %).

• • •
On pourrait multiplier ces exemples de

progrès créateur. On se contentera pour
ternu'ner d'enregistrer la victoire rem-
portée par l'effort soutenu de deux géné-
rations de législateurs, de médecins et
d'hygiénistes, sur le fléau social de la tu-
berculose.

En 1917, le nombre des décès imputa-
bles à la tuberculose s'élevait, dans notre
canton , à 273, soit au cinquième
(20,5 ) de la mortalité générale. Vingt
ans plus tard, ce chiffre était déjà tombé
à 78, pour se réduire à 11 en 1966,
c'est-à-dire à 0,68 % des décès enregistrés
par nos officiers d'état civil. Aussi bien,
faute de clients, le sanatorium populaire
neuchâtelois de Leysin a-t-il fermé ses
portes ! Dans cette grande victoire paci-
fique, on fera , certes, leur large part
aux progrès des méthodes de diagnostic
et de thérapeutique, mais elle traduit éga-
lement l'amélioration sous toutes ses for-
mes, du niveau de vie de notre popula-
tion.
C'est pourquoi nous répétons notre ques-
question de tout à l'heure, et nous nous
en poserons encore une autre :

1) De combien de conseillers fédéraux ,
de parlementaires, de conseillers d'Etat
fusillés ou déportés au-delà du cercle po-
pulaire , avons-nous dû payer le pro-
grès de ces cinquante dernières années ?

2) En échange de ce progrès, avons-
nous dû abdiquer nos libertés fondamen-
tales de croire, de penser, d'écrire, de
posséder et de nous déplacer, et nous
asservir à la dictature policière du parti
communiste ?

GUERRE SECRÈTE
EN PAYS NEUTRES 1)

Selon ce qu 'on nous dit , l'ouvrage que
M. Otto Pûnter vient de consacrer à ses
activités d'agent secret recueille, dans sa
version française , la faveur du public ro-
mand , et c'est justice , car c'est un livre
parfaitement honnête , et digne de figu-
rer au même rayon que l'« Alerte en

pays neutre» (2) de M. René-Henri Wust,
ou le journal intitulé « Aller et retour n
(3) de M. Bernard Barbey.

Dès l'année 1928, M. Punter fondait à
Berne l'agence de presse « Insa » des-
tinée à diffuser la bonne nouvelle anti-
fasciste. A l'époque de la guerre civile
espagnole , il accomplit , à l'instigation du
ministre d'Espagne à Berne , demeuré fi-
dèle à la cause de la République , plu-
sieurs missions d'espionnage en Italie ,
aux fins de renseigner le gouvernement
de Valence sur les secours d'armes
et de troupes que Mussolini faisait passer
au général Franco.

On osera dire que ces premières acti-
vités de l'auteur ne servaient pas les
intérêts de la Suisse. Jusqu 'à l'affaire
d'Ethiop ie, en effet , le dictateur italien
qui ne voulait pas voir Hitler au Bren-
ner était bien résolu à ne pas le tolérer
au Gothard ; aussi bien s'inquiétait-il et
s'irntait-il fort des menées nationales-so-
cialistes destinées à provoquer l'annexion
de notre pays au « Troisième Reich
Grand Allemand ».

D'autre part , M. Punter , ce nous
semble, traite de façon bien sommaire
et bien unilatérale de la guerre civile
espagnole, au cours de laquelle l'appui
soviétique et français ne fut pas plus
chichement mesuré aux républicains ou
soi-disant tels, que celui des deux puis-
sances totalitaires au parti du général
Franco. Mais surtout, quelles que fussent
nos sympathies pour la cause des natio-
nalistes, nous n'aurions pas accepté de la
part de leur représentant à Berne, les
missions dont l'auteur accepta de se char-
ger au profit de leurs adversaires. L'inter-
diction portée contre toute activité de ce
genre par l'autorité fédérale était par-
faitement justifiée et méritait d'être res-
pectée. • • •

La situation dans laquelle se trouvait
impliqué notre pays au lendemain de l'ar-
mistice du 25 juin 1940, nous plaçait
dans une situation bien différente. Le
major Hausamann, fondateur du « Bureau
H », parlant devant la télévision alémani-
que, les 15 et 22 mai 1966, s'est expli-
qué à ce sujet dans des termes qui mé-
ritent d'être rappelés :

« Le problème, la question était très
simple. Si l'Allemagne gagnait cette guer-
re, le régime restait en selle. A l'instant
même, nous autres Suisses étions perdus.
Donc l'Allemagne devait perdre la guer-
re ».

Et l'on remarquera, au surplus qu'au
lendemain de l'Anschluss, Mussolini sem-
ble s'être fait reconnaître une zone d'in-
fluence en Suisse qui lui reconnaissait
en cas d'invasion allemande, non seule-
ment le Tessin, mais encore le Valais
et les Grisons.

C'est de ce point de vue qu'il con-
vient de considérer l'activité de M. PUn-
ter durant la Deuxième Guerre mondiale.
En plus des renseignements que lui trans-
mettaient ses propres agents allemands,
italiens ou appartenant aux mouvements
de résistance dans les pays occupés, et
dont il faisait bénéficier le Hongrois
Rado, chef du S. R. soviétique en Suisse,
il assurait la liaison entre ce dernier et
l'émigré Rudolf Roessler qui se reliait lui-
même à une très haute personnalité
du commandement suprême de la Wehr-
macht (O. H. W.) et, de fait , à la lecture
d'un certain nombre de documents publiés
par l'auteur, on peut affirmer qu 'à partir

de la surprise initiale du 22 juin 1941,
Staline lisait par-dessus l'épaule d'Hitler ,
d'où la défaite de Stalingrad (19 novem-
bre 1942) et celle de Koursk (5-13 juillet
1943) dont les armes du Troisième Reich
ne devaient jamais se relever.

Mais encore Roessler faisait régulière-
ment rapport au major Hausamann qui ,
sans découvrir sa source, tenait au cou-
rant le colonel puis brigadier Masson des
moindres intentions de notre adversaire
éventuel. Et cette circonstance valut à
l'émigré allemand l'indulgence de la jus-
tice , quand la découverte de ses activités
clandestines l'amena à comparaître devant
le Tribunal militaire 2 B.• • •

Dans une troisième et dernière partie,
l'auteur examine la politique qui fut celle
de la Suisse, durant cette tragique période
de l'histoire mondiale, et , faisant preuve
d'une information jamais en défaut et
d'une lumineuse impartialité, lave le Con-
seil fédéral de la plupart des imputations
qui fu rent lancées contre lui après la
guerre par des « résistants » de la vingt-
cinquième heure.

Pour nous borner , à la seule question
de nos fournitures au Troisième Reich ,
il démontre qu 'à défaut de celles-ci, l'Al-
lemagne nous eût coupé le charbon et
le fer , ce qui, dans un délai de six
mois, aurait réduit au chômage plus de
300,000 ouvriers de notre industrie, et
donné de ce fait un prodigieux coup de
fouet à la propagande nationale-socialiste
et frontiste. Ajoutons que, sans le charbon
et l'acier qui nous venaient de 1a Ruhr,
la fabrication des armes et l'édification
du Réduit que nous comptions opposer
à la Wehrmacht, auraient été radicale-
ment impossibles.

L'excellent ouvrage de M. Otto Pûn-
ter s'enrichit encore de nombreuses et
précieuses notes de son éditeur, M. Marc
Payot , lequel en sa qualité d'agent du
service de contre-espionnage et de spé-
cialiste du chiffre, a vécu les événements
qui nous sont retracés, de l'autre côté de
la barricade.

Eddy BAUER
1) Payot , Lausanne, 1967.
2) Payot , Lausanne, 1966.
3) La Baconnière, Neuchâtel, 1967.

Vercorin 1350 m
L'oasis de paix et de tranquillité au
cœur du Valais vous offre
SOLEIL ET NEIGE

Les établissements suivants :
PENSION LA FORÊT Tél. (027) 5 08 44
HOTEL DES MAYENS » » 512 79
HOSTELLERIE D'ORZIVAL » 515 56
HOTEL VICTORIA • » 513 70

un séjour à un prix « CHOC >
jusqu 'au début de février :

Adultes Fr. 40.— par jour
Enfants Fr. 28.— par jour

(jusqu'à 12 ans).
(Forfait comprenant : pension complète
et charges, libre parcours aux skilifts ,
entrée gratuite à la patinoire et au
curling.)

Le bureau d'affaires touristiques vous
propose : Location de chalets et d'appar-
tements, vente de terrains et apparte-
ments résidentiels. Pour tous rensei-
gnements : Société de développement de
Vercorin , tél . (027) 5 03 86.

Le nouveau directeur
général

de la Banque nationale

Ainsi que nous l'avons annoncé
M. Fritz Leutwiler a été nommé par le
Conseil fédéral en tan t que nouveau direc-
teur général de la Banque nationale. M.
Leutwiler occupait auparavant le poste de
suppléant du chef du troisième département
à Zurich. (Photopress)

LONDRES (ATS-AFP). - Le déficit
commercial de la Grande-Bretagne a été
ramené de 153 millions de livres (record)
en novembre à 70 millions en décembre ,
annonce le Board of Trade. Si les importa-
tions ont battu largement leur record du
mois précédent (601 millions de livres con-
tre 571 millions en novembre) les exporta-
tions se sont en revanche redressées rapi-
dement à la suite du règlement des grèves
des dockers.

Le déficit est ainsi estimé à 70 millions
après les ajustements habituels tenant comp-
te du coût du transport et de l'assurance
des marchandises.

Déficit commercial
anglais amélioration

^̂ H 'Ullll Ecluse 15 Neuchâtel Tél. 5 17 80 j M
Samedi , ouvert jusqu 'à 17 heures. Lundi fermé toute la journée , pjj



La pagaille laitière

COMMUNIQUÉ PUBLICITAIRE

C'était fatal ! En supprimant les
subsides sur les produits laitiers
(plan Stocker de l'automne 1966)
et en augmentant le prix du lait
au producteur de 3 centimes par kg
(printemps 1967) par accord privi-
légié passé entre le Conseil fédéral
et les dirigeants paysans, nos auto-
rités ont provoqué le déferlement
laitier qui s'abat sur nous. Ne
l'avions-nous d'ailleurs pas prévu
(lettre ouwerte à M. Schaffner con-
seiller fédéral) ? Et il faudrait
maintenant s'étonner de cette marée
blanche ! Dans tous les cas, la casse
risque d'être sérieuse. Il en coûtera,
aux paysans et à la caisse fédérale,
un multiple des <t économies » pro-
jetées. Hélas ! La preuve est là : on
ne -peut pas tricher impunément
avec les réalités.

La production laitière a été forte.
Soit. Mais le beau temps est généra-
lement suivi de la pluie. On ne de-
vrait pas s'alarmer devant les fluc-
tuations des cycles agricoles. Autre-
ment dit , les abondances passagères
ne devraient pas se transformer né-
cessairement en calamités.

Dans le cas présent , la pagaille
laitière provient malheureusement,
avant tout, de l'abus de l'emploi des
succédanés du lait pour nourrir les
veaux (lait artificiel) et d'un prix
du lait écrémé trop bas, qui permet
de fabriquer de ces succédanés à
bon marché. Les estimations offi-
cielles indiquent  que les paysans ont
remplacé au cours de la dernière
année laitière 250 millions de kg de
lait entier par des « laits artificiels »
pour leurs veaux Et le comble, c'est
qu 'à part les « laits » fabriqués en
Suisse, les agriculteurs ont utilisé
en une année plus de 800 vagons

de laits artificiels importes (en pou-
dre ,ce qui équivaut au moins à
80 millions de kg de lait reconsti-
tué) ! Et ceci , sans compter les im-
portations de poudre de lait écrémé
pour la fabrication des succédanés.
L'abandon du lait naturel pour les
veaux correspond à la quantité de
lait excédentaire sur le marché
suisse : 200 à 300 millions de kg de
lait ou 800 à 1200 vagons de beurre

(soit la montagne de beurre au point
culminant). Et l'addition, concer-
nant les pertes sur l'utilisation du
lait , quand on la connaîtra, se. mon-
tera certainement à plus de 200 mil-
lions de francs pour 1966-1967 et à
plus de 230 millions de francs pour
1967-1968.

Quand les milieux paysans vitupè-
rent les importations de fromage, ils
oublient que les pays qui nous en-
voient leurs fromages à pâtes molles
ou mi-molles sont nos meilleurs
clients (Italie et France) pour notre
emmental et notre gruyère. Ils ou-
blient aussi qu 'ils importent eux-mê-
mes du lait sous forme de « lait arti-
ficiel » poudre de lait écrémé +
graisse animale ou végétale à bon
marché) .  Et ils voudraient ignorer
qu 'il existe aussi à l'étranger (Etats-
Unis , par exemple) de tels laits
reconstitués, excellents, pour les
consommateurs.

En définitive , la politique — com-
bien acrobatique de nos autorités ! —
coûte cher aux paysans et aux
« consommateurs - contribuables ».
Plus que jamais s'impose la néces-
sité d'une politique agricole à lon-
gue vue, réaliste et ferme. Une amé-
lioration véritable, durable et effec-
tive du revenu paysan doit être
accordée dans le cadre d'une pro-
duction maîtrisée et non anarchique
et d'une recherche de rapproche-
ments au niveau européen , au lieu
d'un renchérissement inutile.

Nous sommes toujours prêts à
participer à de tels efforts pourvu
que la condition du paysan suisse
y trouve réellement son compte.

en Belgique et en France. Les Suis-
ses ne savent-ils donc pas mieux
compter que tous ces pays-là, ou
bien notre ménagère se sent-elle
démunie devant un morceau de ca-
billaud, un merlan ou une sole ?

C'est là le troisième avantage du
poisson : sa préparation est aussi
simple que variée. Commençons par
les bâtons de poisson panés : vous
les sortez de leur emballage sans
même les dégeler et vous les passez
un coup à la poêle ; en moins de
10 minutes votre plat est prêt. Au-
cune viande ne vous donnerait si
peu de travail. Les filets de poisson
congelés permettent des prépara-
tions très variées de poissons na-
ture , rôtis ou en sauce. Même les
truites sont aujourd'hui d'un prix
tout à fait  abordable. Et nous ne
citerons pas la 1res grande variété
de poissons frais qui fait la joie
d'innombrables ménagères de trois
villes de Suisse romande.

Quatrième avantage enfin : le
poisson est une des marchandises
les plus fraîches qu 'on puisse trou-
ver sur le marché. Les bateaux qui
pèchent le poisson destiné à la con-
gélation travaillent la marchandise
de manière extrêmement rapide et
propre tant et si bien que les filets
sont congelés dans leur emballage
quelques heures seulement après
être sortis de l'eau. Quant au ravi-
tai l lement de nos poissonneries, il
fait aussi l'objet de tous nos soins,
et le débit extrêmement rapide de
la marchandises à ce rayon , grâce
en particulier à nos prix , est une
fois de plus la raison et la garantie
de la fraîcheur Migros. Mais nous

Au marché MIGROS
des Portes-Rouges

Poisson de mer frais surgelé
un aperçu de notre assortiment :
SARDINES entières 500 g 2.20
PAGEUES entières 500 g 3.-
COLIN blanc en tranches

500 g 3.-
CABILLAUD 500 g 2.20
SEICHES blanches,

entières 500 g 2.70

rejoignons là notre premier argu-
ment, celui qui concern e la santé.

Ce n'est pas un hasard si l'orga-
nisation des Nations unies qui se
préoccupe de l'alimentation mon-
diale a pris un peu pour devise :
si tu donnes un poisson à un affa-
mé, tu le nourris pour un jour ; si
tu lui apprends à pêcher tu le nour-
ris pour toujours. En fait il faudrait
ajouter qu 'avec du poisson, on le
nourr i t  sainement, et ce n'est pas
peu de chose

N'oublions donc pas que le pois-
son, mal connu clans un pays conti-
nental comme le nôtre, peut au-
jourd'hui , grâce à la congélation
d'une part et à la rapidité des trans-
ports d'autre part , devenir une de
nos nourri tures quotidiennes. Si de
plus nous disons à nos chers
compatriotes que leur ligne, leur
santé et leur budget ont tout à y
gagner, nous avons des chances
d'être compris, et nous espérons
qu 'ils sauront rapidement saisir
cette chance.

verts, c'est-a-dire lorsque les fleurs
sont encore en boutons.

Lorsque vous mettrez les ra-
meaux dans l'eau , vous verrez
rapidement les boutons s'ouvrir
et les tendres fleurs s'épanouir.
C'est une chose vraiment mer-
veilleuse !

Compte tenu du succès de ce
nouveau traitement des mimosas,
nous avons décidé de ne les ven-
dre plus que sous cette forme
dans nos succursales.

La première fois , vous serez peut-
être surprise d'acheter du mimosa
encore vert ; mais vous serez rapi-
dement convaincue de l'utilité de ce
changement lorsque vous verrez vo-
tre mimosa fleurir rapidement et
rester fleuri plusieurs jours.

Le midi de la France est actuelle-
ment en pleine cueillette du mimosa.
C'est le moment que nous avons
choisi pour pouvoir vous l'offrir
dans les meilleures conditions et au
prix le plus avantageux. N'hésitez
donc pas à faire un essai !

Nous pouvons vous rappeler à
cette occasion que si Migros est au-
jourd'hui un très grand marchand
de fleurs, c'est parce que nous avons
pris toutes nos dispositions pour
vous les offrir au meilleur moment ,
en provenance des meilleures ré-
gions de production , et en calculant
les prix de manière très serrée.

Mouchoirs en papier
60 pièces en blanc —.70
60 pièces en couleur — .80
60 pièces au menthol —.80

.*—
 ̂

A l'achat de 120 mou-
f "\ chairs à votre choix
( BHIGROSi <% y*, j. •fgggagga ^>0 centimes
^pr de réduction

Le poisson, c'est la santé !
Le meilleur des légumes, disait

volontiers le terrassier d'autrefois,
c'est encore la viande. Pour un tra-
vailleur de force cela se comprend.
Mais qui est encore terrassier au-
jourd'hui ? Pour la santé, il vaut
donc mieux remettre les légumes à
la première place, mais ils accom-
pagnent volontiers un plat qui ré-
ponde à la fois à l'appétit qu 'on a
et aux besoins réels de notre corps.
Et l'une des nourritures qui répond
le mieux aux besoins de l'homme
d'aujourd'hui, c'est le poisson.

Le poisson est en effet une nour-
riture exceptionnellement bien adap-
tée à nos besoins : il est riche en
protéines, et en général contient
très peu de graisse ; il est donc très
nourrissant tout en apportant peu
de calories et en restant très léger
à digérer . Les protéines ont une im-
portance particulière dans l'alimen-
tation des enfants en p leine crois-
sance ; le poisson leur en apporte
sous une forme très agréable et con-
venant bien mieux à leur organisme
que la viande sous la plupart de ses
formes.

Off re sp éciale :
Filets de plie
nature , congelés
marque de qualité « PELIKAN »
— en exclusivité à MIGROS
le paquet de 450 g

seulement 1.90
(au lieu de 2.20)

Le deuxième grand avantage du
poisson, c'est qu 'il est bon marché.
Alors qu'un kilo de veau ou de
bœuf coûte de 8 à 21 fr. environ,
un kilo de poisson coûte rarement
plus de 5 fr . On comprend alors
l'importance que nous accordons à
notre assortiment de poisson congelé
et à celui de nos poissonneries de
Genève, Lausanne et Morges dans
notre politique de lutte contre le
renchérissement. Les Suisses ont en-
core de grands progrès à faire dans
ce domaine, aussi bien pour se
nourrir plus sainement que pour
mieux boucler leur fin de mois ; en
effet si le Suisse moyen mange} 54
kilos de viande par année , il se
contente de 2 kg seulement de pois-
son frais et congelé. En comparai-
son avec d'autres pays d'Europe
c'est vraiment insignifiant : la con-
sommation moyenne par an est d'en-
viron 30 kg en Norvège et au Por-
tugal , 15 kg en Suède, au Danemark
et en Grèce et de 8 à 10 kg en Italie,

Nos mimosas fleurissent plus longtemps...
Jusqu 'ici les mimosas étaient cou-

pés et expédiés dès qu'ils étaient
parvenus à leur pleine floraison , et
nos clientes achetaient des rameaux
qui avaient déployé toute leur ten-
dre beauté. Y a-t-il , en effet , quel-
que chose de plus gracieux qu 'un
bouquet de mimosas jaune vif au
parfum délicat derrière une vitre
où le froid a laissé des dessins de
glace ? C'est déjà une première an-
nonce du printemps. Mais la joie
que nous apporte cette fleur sensi-
ble est de courte durée. Quelques
heures après être entrée dans votre
maison elle commence à se faner ,
et bientôt sa splendeur n 'est plus
qu 'un souvenir, méconnaissable sur
un rameau desséché.

Aujourd'hui , grâce aux découvertes
de l'ingénieur C. Buys d'Antibes,
l'homme qui a déjà mis au point no-
tre produit Miflor qui nourrit les
fleurs coupées, il existe un moyen
de conserver les mimosas fleuris
non seulement quelques heures,
mais p lusieurs jours. Il se présente
sous la forme d'une poudre qui
s'appelle Mimosa Chrysal , que nous
ayons mis à l'essai tout l'hiver
passé, et qui a donné d'excellents
résultats.

Les mimosas sont des arbres de
3 à 4 mètres de haut , qui grandis-
sent surtout sur la Côte-d'Azur, clans
les environs de Cannes et sur la
Riviera italienne. On en trouve aussi
un peu au Tessin. On cueille les

fleurs de fin novembre à fin mars.
Dans les principales régions de cul-
ture , les mimosas couvrent de gran-
des étendues de collines ; les espèces
les plus cultivées sont le Flori-
bunda hâtif , et le Mirandole et le
Gaulois , qui sont plutôt tardifs. Pour
cueillir les fleurs au moment même
où elles s'épanouissent , on doit pas-
ser chaque jour au moins une fois
auprès de chaque arbre pour y pré-
lever les rameaux qui seront im-
médiatement expédiés.

La nouveauté avec la poudre qui
prolonge la floraison des mimosas,
c'est que les rameaux sont coupés

Vous n 'avez d'ailleurs qu 'à compa-
rer ceux-ci avec ceux de la concur-
rence ; et vous serez bien étonnés
de la différence I D'un autre côté,
nous sommes particulièrement heu-
reux de pouvoir vous permettre de
vous offrir  même pendant ce mois
de janvier à la réputation un peu
pénible , l'achat d'un bouquet de
fleurs , et d'un bouquet particuliè-
rement lumineux !

Notre offre exceptionnelle :
MIMOSAS en boutons (avec poudre

et mode d'emploi)
le bouquet Fr 1.60

Filets de poisson aux bananes
La recette de la semaine

Décongeler un paquet de filet de
plie. Assaisonner avec du sel, du
poivre et du ju s de citron. Retour-
ner les filets dans la farine et les
faire dorer dans un mélange de
beurre et d'huile , puis les garder au
chaud dans un plat. Entre-temps,
partager des bananes dans la lon-
gueur , les faire rôtir dans du beurre
et déposer une demi-banane sur
chaque filet. Arroser copieusement
de jus de citron et servir.

Avis aux amateurs :
Voici maintenant le commencement de la saison pour les

Merveilles de MIGROS (6 pièces seulement 1.10)
Malheureusement les bonnes choses n'ont qu'un temps très court. C'est
pourquoi nous vous conseillons de ne pas attendre pour les savourer -,
car après presque une année, chacun en a grandement envie I

Pour skier le soir:
Téléski de Travers

à 23 km de NEUCHATEL

Les pistes les mieux éclairées (10,000 watts)
Les plus longues (de 700 à 900 m)
Les plus variées du canton.

Cartes pour la soirée Fr. 4.—. Ecoles de ski Fr. 2.50.

OUVERT tous les soirs' sallf le lundi de l!) h 30 ;'1 -- h - En oulre
^•**** » Ki% I j es mercredi, samedi et dimanche ou sur demande pour

^^^ 
groupes d'au moins 20 adultes ou 40 écoliers.

uU V l C  I I E sympathique sur le parcours.

PARC POUR AUTOS à iao ».
Renseignements par tél. 9 61 50 ou 9 65 10.

Montres
à partir de

Fr. 28.-
ancre, 17 rubis,

garantie une année.
HORLOGERIE
BIJOUTERIE

Roger
Ruprecht

Grand-Rue 1 a
et place Pury 2

Neuchâtel

PHILATÉLISTES
A l'occasion du 10me anniversaire de leur groupement, les fourriers ajou-
lots organiseront, le 9 mars 1968, un transport spécial de courrier (enveloppes
philatéliques) de Porrentruy à Berne par des moyens militaires rétrospectifs.
Le courrier sera acheminé par estafettes, moyens hippomobiles et hélicop tère.
Des soldats assureront le transport en costumes d'époques différentes.

1. ENVELOPPES : Papier de luxe avec impression d'un cliché en relief et en
couleur.

2. ÉMISSION : 3000 enveloppes non numérotées et non signées au prix de
8 fr. ; 1000 enveloppes numérotées et signées par une haute personnalité du

monde milita ire au prix de 15 fr.

3. AFFRANCHISSEMENT ET OBLITÉRATION : série Pro Juventute complète
sur chaque enveloppe. Oblitération par les soins du service philatélique de
la Direction générale des PTT, Berne.

4. BUT DE LA MANIFESTATION : action philanthropique. La plus grande par-
tie des bénéfices est attribuée à l'Association des invalides, section d'Ajoie,
de même qu'une partie de l'affranchissement est destinée à Pro Juventute.

5. COMMANDES : à passer uniquement par bulletin de versement à l'adresse
suivante : 10me anniversaire Groupement Jura-Nord de l'Association ro-
mande des fourriers suisses, CCP 25 - 5092 Porrentruy.

Délai de commande : 20 février 1968. Seules les commandes faites par bulletin
de versement seront prises en considération. Le verso du coupon du bulle-
tin de versement portera le détail de la commande et les noms et adresses
seront indiquées en caractères d'imprimerie.

La manifestation sera détaillée dans différents journaux. Ayez fous à cœur de
posséder une enveloppe philatélique de valeur certaine en contribuant, par
vos commandes, à l'aide d'oeuvres de bienfaisance. Faites connaître notre
action à vos amis philatélistes.

ARF5, Groupement Jura-Nord, Porrentruy

Hotel-Restaurant des PLATANES
CHEZ-LE-BART
Tél. (038) 6 79 96

Tous les samedis

SOUPER TRIPES
Poisson du lac
Spécialités de chasse
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ANGLO-CONTINENTAL SCH00L 0F ENGUSH I
BOURNEMOUTH ?—< LONDRES C0VENTRY I
Reconnue par l'état. Centre officiel pour ~?$V OXFORD BELFAST
les examens de l'Université de Cambridge / \ ¦
et de la Chambra da Commerce de Londres ' y Cour» de vacances juillet et août i
Cours principaux: 3 à 9 mois, 30 heures en Collèges universitaires I -' i
par semaine, début des cours chaque mois, V-T"—.. 3 et 4 semaines, 25 heures par semaine. ¦
programma au choix: commerce - £f- -̂  Programma 

au choix très
correspondance commerciale - littérature - l/P P)C varié - Excursions. ¦
anglais technique - laboratoire de langue W 0/W Chambres individuelles et
Refreaher Coursas 4 à 9 semaines \s\/ls demi-pension en Collèges
Préparation aux examens de Cambridge M ¦
Cours de vacances juin à septembre
2 à 8 semaines, 20 heures par semaine Documentation détaillée pour tous les Centres,

sans engagement, à notre B
Chambrât Individuelles et pension Secrétariat ACSE, 8008 Zurich, Seefeldstr. 45 ¦
en familles anglaises Tél. 051 477911 Télex 52529 ¦¦
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i i-cureaai j
I L'événement musical du mois ! \£ L'orchestre vedette £

\ AMBROS SEELOS f
2 brillants divertissements - musique de danse 2
« exceptionnelle 3
* ck i¦% bhow unique 2

| Attractions : £

I LILIAN KENNY - élégance au trapèze 6.
K RENARDO - balance-jongleur |
7 t
y Tous les jours à 15 h 30 ef 20 h 30 g
i BAR-JEU DE BOULE - RESTAURANT \
1 Tél. (031) 42 54 66 I
l l

Restaurant du Cercle,
Champagne (VD)

vous offre toute la gamme
de ses spécialités

Demandez nos menus pour sociétés et
banquets - Chambre - Tél. (024) 313 66

Depuis de nombreuses années,
nous payons

d'intérêt ferme
1

pour tous capitaux à partir de
2000 francs. Demandez ren-
seignements détaillés sans
engagement Hf B̂I

La Financière fêP^S
Industrielle S.A. BsW

Talstrasse 82,8001 Zurich Tél. (051 ) 27 92 93

Savez-vous ?
Mécaniciens qui cher-
chez satisfaction , per-

fection, rétribution
élevée, demandez for-
mules d'inscription au

(038) 6 46 52.
Mikron-Hxsler S. A.,

Boudry, fabrique
de machines transfert.

tanon dépanner J Banque de Prêts et '
combien vous idePartictpationssa. i[
faut-fl : ^"̂  ̂

111 rue Richard /
f-r\r\ fe SB 1 1003 Lausanne

 ̂
Tél. (021) 

22 52 77 
j

1000 ® Nom * Pré"001: (

sZUUUfr. | Rue et N»: \rapidement et i (
BOTfocmalités? Loca^. Y
Alors envoyez ce I ?
coqpon—¦——^J** r~* -̂ 

\

PF-̂ S Restaurant ¦

Soupe aux moules ||U
Turbot poché ou grillé .;
Pot-au-feu Flamande Ij l

U H Selle d'agneau jjjj
i! Il Selle de chevreuil j j j j

U 1 Soupe de poisson SVJ

j ,L .1 Moules Marinières !... i
U 'j Scampis aux aromates \f l
f j  Pot-au-feu Flamande ||3
jr ¦ Civet de chevreuil ; •

Offre spéciale :
Cake-Biscuit
le plus apprécié de notre riche
assortiment

440 g seulement 1.10
(au lieu de 1.40)

Voncoré
extrait de café et de chicorée en-
tièrement soluble — pour le bon
café au lait vite préparé
la boîte de 150 g

seulement 2.50
(au lieu de 3.—)



Haas. Kaelin et Hischier favoris du fond 15 km
¦iI Championnats suisses de ski nordique à la Lenk

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)
Partis à l'aube en train, les coureurs de

fond et sauteurs jurassiens ne sont arrivés
qu 'au milieu de la journée d'hier à la
Lenk où se dérouleront aujourd'hui et de-
main les 62mes championnats suisses des
disciplines nordiques.

« C'est un sérieux handicap, déclarait
Bernard Brand de la Brévine, en arrivant

BR/UVD. — JLe coureur de la
Brévine devrait être un des

meilleurs Jurassiens. '
(Avipress D.E.)

dans la station du Simmental. La neige a
complètement perturbé le voyage et U a
fallu changer cinq fois de train. Nous
n'avons même pas eu le temps de manger.
A présent U faut se dépêcher d'aller re-
connaître les pistes. Si seulement nous
avions pu venir deux ou trois jours avant. »

MOINS DE PROBLÈMES
Le Valaisan Conrad Hischier, lui , n'a

pas connu tous ces problèmes et depuis
lundi déjà, il sillonne les pistes de fond de
la Lenk! Une autre déception nous atten-
dait à l'arrivée du train : Denis Mast, l'in-
ternational des Verrières malade, n'a pas
pu faire le déplacement Les Ccrnets-Ver-

rières n'étant dès lors plus dans la cour-
se pour les places d'honneur dans le relais,¦ Michel Rey décida également de s'abstenir.
« Il faudra vraiment être très fort pour
gagner ¦> , déclaraient tous les concurrents
aperçus sur le parcours hier après-midi.

GROSSES DIFFICULTÉS
Il est vrai que le tracé du fond 15 km

— qui est en fait une boucle de 7 km 5
à parcourir 2 fois — comporte de grosses
difficultés. C'est un parcours magnifique et
terriblement sélectif. Après un kilomètre de
course, il y a une série de montées abrup-
tes, et ce, presque sur deux kilomètres. Les
descentes également sont par places très
raides. Si la piste se creuse, ce qui risque
bien d'arriver vu qu'il y a 368 concur-
rents inscrits pour la course de fonds seu-
lement, U risque d'y avoir de la casse. Et
cela bien que la piste ait été magnifique-
ment préparée par les organisateurs. Si les
coureurs possédant une bonne technique
passent sans trop de mal les fortes côtes,
ils risquent bien de faire la décision dans
les 4 derniers kilomètres du parcours qui ,
louvoyant dans la forêt, devient alors très
technique. Mais il faudra une condition
physique énorme pour « encaisser » deux
fois les rampes du début du parcours.

Gageons que les membres de l'équipe
suisse vont se tirer « une bourre terrible >.
Kaelin, en superforme, de même que Haas,
qui est bien capable de conserver son titre
et Conrad Hischier surtout, semblent de
taille à faire la décision. Encore convien-
dra-t-il de se méfier de certains « bleus ».
Les meilleurs Jurassiens, en l'absence de
Denis Mast, devraient être Jean-Michel
Mayoraz des Verrières et Bernard Brand
de la Brévine.

CHEZ LES JUNIORS
Chez les juniors qui font un parcours de

9 km sur le tracé normal, plus une boucle
de 1 km 5, le champion suisse en titre
Jaggi, d'Im Sang, paraît capable de con-
server son titre, mais il devra se méfier
d'Eddy Hauser, d'Obergoms qui , récem-
ment sur 7 km, n'a perdu que 30 secon-
des sur Conrad Hischier. Une référence!
Alfred Kaelin figure aussi parmi les favo-
ris. Côté neuchâtelois, on espère beaucoup
de Fatton, des Cernets-Verrières et Schnei-
der de la Brévine. Fritz Keller, des Cer-
nets-Verrières, victime d'un mauvais far-

tage la semaine passée aux championnats
de relais jurassiens, pourrait également bien
faire.

Après la course de fond du matin,
l'après-midi sera consacré au saut combiné
où l'on se réjouit de revoir Aloïs Kaelin.

UN FAVORI LOGIQUE
Le dimanche matin , aura lieu la course

de relais 4 x 10 km. Là, un favori logi-
que : Saint-Moritz qui , fort de ses trois
internationaux Kasper, Giger et Koch, plus
un Koncr qui a récemment perdu moins de
deux minutes sur Haas en grande forme,
ne paraît pas devoir être inquiété. A moins
qu 'Obergoms ne mette en Uce ses fameux
juniors, ce qui ne semble pas être le cas
jusqu 'à présent, car les Valaisans préfèrent
s'imposer dans la catégorie juniors afin
d'assurer une propagande valable pour le
ski de fond dans leur région. Ce qui se
conçoit aisément. Einsiedeln, avec les deux
Kaelin, et la Brévine, qui alignera vrai-
semblablement Brand , Baume, Blondeau et
Schneider ou Pochon peuvent espérer une
belle place d'honneur. Chez les juniors éga-
lement, la Brévine et les Cernets-Verrières
peuvent prétendre à un excellent classement.
La Fêle suisse du ski nordique se termi-
nera dimanche après-midi par le saut spé-
cial. Zehnder et Héribert Schmid en sont
les favoris logiques, mais Pfiffner peut jouer
les trouble-fête. Quant au Biennois Urs
Schœni, il devrait bien se classer.

Si le beau temps se maintient, le spec-
tacle de ces championnats suisses promet
d'être grandiose. Au pire, il sera passion-
nant.

D. EIGENMANN
JOSEF HAAS.  — II faudra compter avec lui à la Lenk.

(Photopress)

Honoré Bonnet: «Si la descente du Lauberhorn
doit être raccourcie, elle perdra tout son cachet»

La joie le disputait à l'amertume , hier
matin à Grindelwald. Devant le danger
persistant d'avalanch es sur les pentes du
First, les organisateurs avaient en e f f e t
dit prendre la décision d'annuler le se-

,. cond slalom géant. Certaines concurren-
tes regrettaient cette occasion de revan-
che, tandis que d'autres, au contraire, se
félicitaient des quelques heures de repos
supplémentaires gagnées avant Bad Gas-
tein. La route est longue jusqu 'à la sta-
tion autrichienne et la première descente
aura déjà lieu mardi. En hâte, ce furent
les derniers préparatifs de départ, les der-
nières interviews, les dernières pauses de-
vant les objectifs avant le rassemblement
à la grande et très moderne salle com-
munale pour la distribution des récom-
penses.

Ultime occasion également pour cha-
cune de récolter les signatures des riva-
les, concurrentes, mais néanmoins amies.
Mortelle Goitschel passait de table en ta-
ble pour faire dédicacer un petit ballon
de plastique représentant l'emblème o f f i -
ciel des Jeux de Grenoble. Les Suis-
sesses envoyaient les dernières cartes
postales, et la fête  se termina par la
traditionnelle remise des récompenses,
des quelques mots d'amitié adressés en
plusieurs langues par Mademoiselle Odet-
te Perret, président du Ski-club des da-
mes suisses, organisateur de ces Sûmes
concours internationaux de ski féminin .

NOUVELLE ANNULATION
Mais une question lancinante se posait

aux journalistes présents. La tempête qui

avait balayé les sommets du Firts et pro-
voqué l'annulation de la dernière épreuve
de Grindelwald n'avait-elle pas réduit à
néant les e f for ts  des organisateurs de
Wengen, déjà en butte aux pires ennuis
pour préparer la descente du Lauber-
horn ? « Si elle doit être raccourcie, nous
avait dit deux jours plus tôt Honoré Bon-
net, elle perd tout son cachet - '. Qu'en
était-il ? L'impossibilité de rejoindre Wen-
gen par la Petite Scheidegg n'était pas de
bon augure. A llait-on vers une nou-
velle annulation ? Sitôt arrivés, la répon-
se nous vin t de plusieurs concurrents
déambulant sur le quai avec leurs dos-
sards. Urs Weber, l'entraîneur suisse, puis
Léo Lacroix nous apportèrent des exp li-
cations. « Nous avons pu effectuer le
dernier entraînement non stop obliga toire
avant la course, mais nous sommes blo-
qués maintenant par une nouvelle ava-
lanche qui empêche le train de monter
à Wengen-Alp ». Nouveau problème pour
l'équipe suisse : loger là-haut à l 'hôtel.
Et comme un hélicoptère survolait à ce
moment la station, Willy Favre interpel-
la son entraîneur : « Tu ne peux pas lui
dire qu'il vienne nous chercher ? » L'Or-
monnant avait raison. C'est à l'heure ac-
tuelle le moyen de locomotion le plus
sûr pour se déplacer dans les Alpes ber-
noises, hormis les skis, bien entendu. A
quand les peaux de phoque dans l 'équipe
suisse ?

Daniel Teysseire

SAINT-BLAISE:
place aux coureurs de l'Est

Le choix est fait. Réuni cette semaine
en assemblée générale, le Comité d'or-
ganisation du motocross de Saint-Biaise
a examiné les offres qu'il a reçues pour
les treizièmes épreuves internationales qui
auront lieu, comme nous l'avons déjà an-
noncé, le 9 juin.

Ce qui retient l'attention, dans cette
longue liste de coureurs, c'est, convenons-
en, le choix de la participation étrangère.
Force est de reconnaître que cette année,
les dirigeants ont eu le mérite, en exa-
minant ces inscriptions, de vouloir va-
rier le menu. Pour la première fois, on
ai fait appel à quelques coureurs de l'Est
dont la réputation n'est pas surfaite. Sa-
le décision en fait, qui ne fera que re-
hausser la valeur des épreuves de Saint-
Blaise.

NOUVEA UX ÉL US
Ces nouveaux élus ont nom : Staneck,

champion de Tchécoslovaquie, et un cou-
reur yougoslave dont le nom n'est pas
connu actuellement. Sa participation est
pourtant certaine. La venue du grand té-
nor suédois Tiblin est également assurée,

de même que celle du Danois Dickinson,
malchanceux l'an dernier à Saint-Biaise.
Présent également : l'Italien Coscia, au-
quel on a laissé sa chance après sa bles-
sure à quelques heures des courses, l'an-
née dernière également. En revanche, la
participation de Gustavson, vainqueur en
1967, n'est pas certaine. Côté Suisse, en
classe internationale, les habitués du cir-
cuit des Fourches sont restés fidèles. Ra-
pin de Payerne, le champion suisse Hans-
Peter Fischer, Bussy de Renens, Rossy de
Sainte-Croix et Thévenaz du Bullet seront
au départ.

Dans la catégorie nationale , la totalité
des coureurs suisses est inscrite , avec, en :

tête de liste, le gagnant du challenge ju-
niors de la Feuille d'avis de Neuchâtel ,
le Genevois Serge Voitchovski.

Ed. Sz.

Zurich retombe dans la médiocrité
Nouvelle partie de piètre qualité au Hallenstadion

ZURICH - LANGNA U 1-4 (1-1 0-1
0-2).

MARQUEURS : Loher 12me ; Bert
schi 15me et 26me ; Allemann 46me
Wuthrich 48me.

ZURICH : J.  Furrer ; Berchtold , Wes.
pi ; Bœsinger, U. Furrer ; Meier, Paroli-
ni, Hofer ; Ehrensperger, Loher, Muhle-
bach ; Landting, Jaegi, Steinegger. En-
traîneur : Schlaepfer.

L A N G N A U :  Horak ; P. Lehmann ,
Brun ; P. Aeschlimann ; G. Wittwer, W.
Wittwer, Wuthrich ; Bertschi , A llemann ,
Schenk ; Lengweiler, Allemann, Tanner;
H. Wittwer. Entraîneur : Bazzi. '

ARBITRES : MM.  Brenzikofer et Tan-
ner.

NO TES : Patinoire du Hallenstadion.
Glace satisfaisante. 1700 spectateurs.
Langnau joue sans Fritz Lehmann et
Meier et ne tourne qu 'à trois arrières.

TACHE FACILITÉE
Cette rencontre , d'un piètre niveau , a

vu la victoire méritée de Langnau. Zu-

rich, qui a peut-être cru au bonheur après
sa victo ire contre Grasshoppers, n'a été
que l'ombre de l'équipe qui gagna mardi
soir. L'explication à cela est bien simple .
Contre les Sauterelles, les hommes de
Schlaepfer ont vu leur tâche facilitée par
la lenteur des défenseurs adverses alors
que face aux gens de l'Emmental, ils
trouvèrent la plupart du temps des arriè-
res plus rapides qu'eux. Ayant donc trou-
vé moins faibles qu'eux , les Zuricois ne
réussirent, si on excepte une partie du
premier tiers-temps, rien de bon. Impré-
cis, trop personnels , ils ne parvinrent que
très rarement à inquiéter sérieusement
l'excellent Horak.

D O M I N A T I O N
De son côté , Langnau eut cependant

de la peine à trouver la faille , et il fa l -
lut finalement attendre le dernier tiers-
temps pour voir les visiteurs concrétiser
une domination assez nette . Généreuse,
la défense locale lui donna un coup de
main. A 4 à 1, les dés étaient jetés et le
reste ne f u t  plus que remplissage.

G. Denis
CLASSEMENT. — 1. La Chaux-de-

Fonds, 15-25 ; 2. Genève Servettc , 17-25 ;
3. Kloten , 16-19 ; 4. Viège , 15-16; 5. Lang-
nau, 17-16 ; 6. Davos, 15-10 ; 7. Zurich ,
18-9 ; 8. Grasshoppers , 15-8.

L'usine Matra présente
son nouveau «bolide» de formule I

Au cours d'une conférence de presse
tenue au siège des « engins Matra », à
Velizy, M. Luc Lagardère, directeur gé-
néral de « Matra-Sports », a présenté la
nouvelle voiture bleue qui , pilotée par
Jean-Pierre Beltoise, participera aux
grands prix de formule 1.

Pour propulser cette voiture, Matra
a conçu et réalisé un moteur V 12 de
3 litres de cylindrée. Ce moteur pourra
par la suite être utilisé sur des voi-
tures de sport prototypes courant les

grandes compétitions d'endurance. M.
Lagardère a précisé les raisons du choix
de Matra, qui sont les suivantes, con-
cernant le moteur :

1. Le moteur à 12 cylindres en V à
60 degrés réalise un équilibrage presque
parfait - 2. Possibilité de développer ,
à l'avenir , un moteur pour adaptation
sur une voiture commerciale de grand
« standing » - 3. Encombrement latéral
minimum. Le moteur peut être mis en
place dans une monoplace à structure
monocoque, formule ayant , jusqu'à main-
tenant, été l'une des raisons dn succès
de la Matra dans la compétition auto-
mobile.

La Chaux-de-Fonds veut vaincre
Match décisif ce soir aux Vernets ?

En somme, le match nul de mercredi
face à Kloten, d'autant plus que Genève
Servettc a finalement cédé un point à
Langnau, satisfait les Chaux-de-Fonniers
Kloten n'était pas le dernier veng. Il
jouait son ultime carte et il n'a pas obtenu
ce qu 'il désirait.

Les Neuchâtelois se présenteront à Ge-
nève, ce soir, pour un autre match capital.
Il est difficile d'annoncer la formation exacte
de l'équipe de Gaston Pelletier, laquelle
pourrait connaître quelques changements.
Pour donner une plus grande stabilité à la
défense, il n 'est pas exclu que Sgualdo et
Huguen in soient séparés. Quant aux lignes
d'attaque , on attend toujours le retour en
forme de la première. En effet , si le
placement du Curchod aux côtés du tandem

Stambach - Diethelm est très intéressant ,
en revanche, Berger a de la peine à com-
pléter , comme il est souhaité par Gaston
Pelletier, Turler et Reinhard .

TRAIN SPÉCIAL
Mais malgré cela, la formation chaux-de-

fonnière présente une certaine stabilité d'en-
semble. Ce soir, elle affrontera pour la
deuxième fois les Genevois dans leur fief.
La première apparition des Neuchâtelois
aux Vernets s'est soldée par une défaite .
Les Chaux-de-Fonniers sont , cette fois,
décidés à gagner . Comme la première fois ,
un train spécial partira en fin d'après-
midi du Locle pour amener, dans la cité
de Calvin, tous les « supporters • des mon-
tagnes neuchâteloises. Quant à l'équipe,
elle quittera La Chaux-de-Fonds tout au
début de l'après-midi, en car. Elle s'arrêtera
en route pour un repas. Puis, si les Neu-
châtelois ne peuvent pas s'entraîner une
heure avant la rencontre sur la glace, ils
auront avant d'arriver à Genève, une petite
séance de préparation physique. Histoire de
digérer et de se calmer.

D. S:

Match international à Bâle

A Bâle , au terme d'un match internatio-
nal de niveau modeste , la France a battu
la Suisse par 11-9 après avoir mené au
repos par 8-6. C'est la cinquième fois en
quinze rencontres que la Suisse s'incline
devant la France.

Devant 3000 spectateurs , l'équipe suisse
était la suivante : Wettstein ; Seiler (1),
Giaus (4), Stahlberger, U. Schweingrubcr
(1), Dubler, Guettinger , Walder , Notter (2),
Tschachlte (1), Rudolf.

La Suisse battue

Programme d'entraînement

Bienne à San-Remo
Les joueurs du F.-C. Bienne repren-

dront l'entraînemen t mardi 16 ja nvier .
Du 1er au 9 f évr ier , ils seront ensuite
réunis en camp d'entraînement à San -
Remo. Durant ce s tage , ils joueront  un
match de propagande contre Grasshop-
pers le 3 févr ier  à San-Remo , puis ils
a f f ronteront  O.G.C. Nice le 7 ou le 8
février à Nice. Sur le chemin du re-
tour, ils joueront un troisième match
d' entraînement contre Lugano à Luga-
no, le 10 février.

Cent dix-sept athlètes représenteront
les Etats-Unis aux Jeux de Grenoble

Les épreuves de cette f in  de semaine
à Lake Placid , au nord de l'Eta t de New-
York , seront déterm inantes pour les
skieurs de fond et les spécialis tes du com-
biné nordique aspirant à représenter les
Etats-Unis aux prochains Jeux olympi-
ques d 'hiver de Grenoble . C'est, en ef-
fe t , lundi que le comité olympique amé-
ricain fera connaître ses sélections dans
ces deux spécialités, à la lumière des ré-
sultats de samedi et dimanche, tandis que
les sauteurs, sur un tremplin de 70 mè-
tres, connaîtront ce que l'on peut consi-
dérer comme les demi-finales de sélec-
tion , l'équipe devant être désignée le di-
manche suivant après le concours d'iron
Mountains , dans le Michigan, où le trem-
plin est de 90 mètres.

C'est également aujourd'hui que débu-
teront, à Milroaukee , les épreuves de sé-
lection en patinage de vitesse, les sélec-
tionneurs devant faire connaître leur
choix le dimanche 21, date à laquelle
sera aussi formée l'équipe de hockey sur
glace (à Winnipeg). Les patineurs artis-

tiques retenus seront également connus
le 21. Les championnats nationaux amé-
ricains auront lieu la semaine prochaine
à Philadelphie et les trois premiers dans
chaque spécialité recevront leur billet
pour Grenoble .

DERNIERS NOMS LE 22
Les spécialistes du biathlon, de la luge

et du bobsleigh étant déjà connus, il ne
restera, dès lors, que l 'équipe de ski al-
pin, laquelle devrait être formée le 22
janvier en Europe par l'entraîneur na-
tional Bob Beattie , pour compléter la dé-
légation de 117 athlètes qui représente-
ront les Etats-Unis dans la capita le dau-
phinoise , le nombre des officiels devant
s'élever à 52.

Les skieurs de fond les plus en form e
du moment semblent être Charles Kel-
logg, John Bower et Bob Gray, qui ter-
minèrent dans cet ordre, mercredi der-
nier, dans une épreuve de préparation
sur 15 km à Putney (Vermont). Kellogg
s'est imposé en 53'37" .

Fleurier perd
par forfait

Très grave déconvenue hier soir
pour le HC Fleurier qui a perdu par
forfait son match contre Tramelan.

En effet, le car des Neuchâtelois
est tombé en panne, et les Fleurisans
sont arrivés à la patinoire de Tra-
melan avec 1 h 15 de retard. Appli-
quant le règlement, les Jurassiens
ont refusé de jouer. Fleurier, pour sa
part, a déposé protêt. D. G.

Le cross du Chanet, comptant pour
le championnat cantonal neuchâtelois,
et qui devait avoir lieu cet après-
midi, a été renvoyé à une date ulté-
rieure, en raison de la neige tombée
en abondance.

Le cross du Chanet renvoyé

Tournoi olympique de Grenoble

La Tchécoslovaquie a désigné les
dix-huit joueurs qui formeront son
équi pe nationale au tournoi olympi-
que de Grenoble. Il s'agit des gardiens
Miroslav Llcky et Vladimir Nadrchal ,
des défenseurs Josef Horesovsky, Fran-
tisek Tikal , Jan Suchy, Karel Maso-
pust et Frantisek Posp isil , ainsi  que
des at taquants  Frantise Sevcik , Josef
Golonka , Jaroslav Jirik , Jan Hrbaty,
Jiri  Kochta , Josef Cerny, Jan Klapac ,
Vaclav Nedomansk y, Jiri Holik , Jan
Havel et Petr Heima.

Le gardien Vladimir Dzurilla et les
attaquants Pavel Volek, Jaroslav Holik
et Pavel Svoboda ont été désignés
comme réservistes. Deux défenseurs
de réserve seront nommés ultérieure-
ment.

Les sélectionnés
tchécoslovaques

sont connus

Le mérite sportif de la commission
sportive de l'Automobile-club suisse,
section vaudoise, a été attribué pour
1967 aux frères Claude et Georges
Gachnang, d'Aigle, constructeurs des
voitures « Cegga », à Aigle.

G. S.

Mérite sportif vaudois
aux frères Gachnang
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satisfait des ouïsses
# Au cours d'une conférence de presse

tenue à Wengen, Peter Baumgartner, direc-
teur technique de la Fédération suisse,
s'est félicité des résultats obtenus par les
Suisses à Hindelang et à Adelboden, résul-
tats qui leur permettent, en slalom géant,
de se retrouver à six dans le premier
groupe des classements de la F.I.

En ce qui concerne les sélections pour
Grenoble, Peter Baumgartner a déclaré que,
parmi les présélectionnés, Edmund Brugg-
mann, Dumeng Giovanoli et Stefan Kaelin
avaient apporté la confirmation qu 'ils
étaient en forme, ce qui n 'est pas le cas
de Jean-Daniel Daetwyler et de Jakob
Tischhauser.

Au sujet des dames, il reste la possibilité
de ne pas déléguer à Grenoble le nombre
de skieuses autorisées car jusqu'ici, seules
Fernande Bochatay, Madeleine Wuilloud,
Anneroesli Zryd et Edith Hiltbrand ont
émergé du lot

A Chamrousse, les Suisses défendront
également leurs chances dans le combiné
(titre mondial seulement). Peter Baumgart-
ner prévoit , pour cette raison , d'aligner
Edmund Bruggmann et Dumeng Giovanoli
dans les trois spécialités.

Le directeur technique helvétique a enfin
annoncé qu'après le Hahnenkamm à Kitzbu-
bel, ses poulains seraient au repos jus qu'à
la fin janvier et que l'ultime phase de leur
entraînement aurait lieu à Chamrousse dès
le 1er février.

# Les épreuves internationales de
Berchtesgaden ont débuté par une vic-
toire française : Jean-Noël Augert a
remporté le slalom spécial. Voici le
classement de ce slalom spécial (440 m,
180 m de dénivellation , 63 et 65 por-
tes) : 1. Augert (Fr) , 96"01 ; 2. McKav
(Ca), 96"86 ; 3. Hagn (Ail), 97"51 ; 4.
H. Duvillard (Fr), 97"55 ; 5. Loidl
(Aut), 98"57. Puis : 16. Tresch (S),
104"79 ; 19. M. Dœtwyler (S), 105"57 ;
29. L. Grunenfelder (S) , 109"57 ; 38. Ro-
minger (S), 114"05.

0 L'ordre des dé parts de la descente
du Lauberhorn sera le suivant : 1.
Dretwyler (S) ; 2. Mussner (It)  ; 3.
Rohr (S) ; 4. Périllat (Fr)  ; 5. Minsch
(S) ; 6. Barrows (E-U) ; 7. Mahlknecht
(It) ; 8. Orced (Fr) ; 9. Vogler (Ail) ;
10. Killy (Fr) ; 11. Messner (Aut ) ; 12.
Kidd (E-U) ; 13. Bruggmann (S) ; 14.
Lacroix (Fr) ; 15. Nenning (Aut) ; 16.
Favre (S) ; 17. Rossat-Mignot (Fr) ;
18. Riedl (AILE) ; 19. Huggler (S) ; 20.
Sprecher (S). Puis : 25. Schranz (Aut).

SKI
Peter Baumgartner

La majorité
des Autrichiens
est déjà connue

Exception faite pour le ski alpin, la
plupart des sélectionnés autrichiens
pour Grenoble sont désormais connus.
En patinage artistique, Guntner Anderl,
Emmerioh Daenzer, Wolfgang Schwarz
et Wilhelm Bietak ont été retenus chez
les messieurs, Elisabeth Mikula, Elisa-
beth Nestler, Trix Schuba et Evelyne
Schneider chez les daines. En ski nor-
dique, Bachler, Preiml, Lichtenegger,
Golser et Schwabl (ou Krœll) partici-
peront au concours de saut.

En outre, l'Autriche sera représentée
par i « fondeurs », 2 spécialistes du
combiné, dont Heigenhauser, 5 spécia-
listes du biathlon, 8 lugeurs, dont Feist-
mantl, Senn, H. Thaler et Schmid ,
quatre lugeuses, dont Hélène Thuner,
une équipe de bobsleigh de douze
personnes, dont Dumthaler, E. Tha-
ler et Thurnbichler , trois patineurs de
vitesse et 18 joueurs de hockey sur
glace. L'équipe sera accom pagnée de 24
fonctionnaires et conduite par M. Fried,
secrétaire général du comité olympique
autrichien.

j^̂ ESHÛS

Sélection autrichienne
pour les J.O.

La Fédération autrichienne de ski
a publié la liste de ses skieurs alpins
pour Grenoble, ce qui porte à quatre-
vingt-deux le nombre total des con-
curents autrichiens présents dans ¦ la
capitale dauphinoise. Chez les mes-
sieurs, Heini Messner, Gerhard Nen-
ning, Karl Schranz, Egon Zimnier-
mann, Werner Bleiner, Herbert Hu-
ber, Alfred Matt ont été retenus. La
sixième place se jouera entre Franz
Digruber, Rudi Sailer et Stefan So-
dat. Chez les dames, Gertrud Gahl ,"
Olga Pall , Brigitte Sciwald , Berni
Ilauter et Elfi Untermoser ont été
définitivement sélectionnées. Christl
Haas , la championne olympique de
descente, Liesl Pall et Wiltrud Drexel
sont candidates à la sixième place .

Christl Haas
encore incertaine

A l'issue des championnats de Bavière
de ski nordique, les derniers sélection-
nés ouest-allemands pour les épreuves
de fond de Grenoble ont été désignés.
Siegfried Weiss et Helmut Gerlach
compléteront la sélection masculine
composée de Walter Demel, Karl Buhl ,
Karl-Heinz Scherzinger, Herbert Stein-
besser et Klaus Ganter. Ont été rete-
nues pour le fond féminin : Monika
Mirklas, Michœla Endler et Barbara
Barthel.

LES « NORDIQUES »
OUEST-ALLEMANDS

Killy et Nenning sont en forme
Descente non-stop des courses du Lauberhorn

En raison de la tempête de neige qui a
sévi pendant la nuit, en raison aussi du
danger d'avalanches, la descente non-stop

des 36mes Courses internationales du Lau-
berhorn n'a pu avoir lieu qu 'au début de
l'après-midi, hier, à Wengen. Les organi-
sateurs ayant décidé d'ouvrir la piste qui
avait été fermée pendant la matinée, les
116 concurrents se sont élancés sur les
2760 m du parcours de trente en trente
secondes dès 13 h 15.

La piste était bien préparée mais la nei-
ge était assez lente, ce qui laisse prévoir
une c bataille du fartage • pour aujourd'hui.
Le Français Jean-Claude Killy, l'Autrichien
Gerhard Nenning et les Américains ont
fait la meilleure impression mais les con-
ditions étaient telles qu'il est difficile de
tirer des enseignements de cet ultime en-
traînement.

En raison d'une coulée de neige pou-
dreuse, la piste a été à nouveau fermée
durant l'après-midi . Toutefois, sauf modi-
fication brutale des conditions actuelles, la
course pourra avoir lieu normalement au-
jourd'hui. Le premier départ sera donné à
13 h 01.

En ce qui concerne Grindelwald , il a
été décidé que seul le slalom spécial comp-
terait finalement pour la coupe du monde.



SKIEURS VENEZ VOIR LES DERNIERS MODÈLES DE SKIS
Toutes les grandes marques - Un choix exceptionnel - Des qualités éprouvées
Nos spécialistes se tiennent à votre disposition pour vous renseigner et vous conseiller
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JURA NEUCHATELOIS SUISSE

RESTAURANT
de la

COMBE-JEANNERET
Tél. (039) 5 14 71

à 300 m du téléski.

• Sa bonne cuisine

9 Sa spécialité :
fondue
neuchâteloise

• Sa bonne cave.

Salle pour familles
et sociétés.

Bebo Jaggi

TÉLÉSKI LE LOCLE-SOMMARTEL
(altitude 1300 m) — 800 personnes à l'heure

Ses pistes : « Randonnée blanche > j
(rouge et bleue)
Standard (noire) j

Abonnement journalier : Fr. 8.—
Tél. (039) 5 68 88 - 5 44 65
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Ĵ |\ I L Ĵ S 1 %& S à 5 

km de La 
Chaux-de-Fonds

|HBHlaaHHHI B̂̂ BBBana ^BDn â 20 km de Neuchâtel

<~—^̂ JsMS MWù>mitii'Nii O U H D« I icnc

F O N C T I O N N E  T O U S  LES J O U R S  sauf mardi et vendredi
Samedi «t dlmancho de» 9 h. 30 'f (039) 2 33 63 Lundi, mercredi et Jeudi die 12 h. 30

SKIS
chez le spécialiste
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SKI-BOB
et accessoires
chez le spécialiste :

DESPLAND
SPORT
2022 BEVAIX

a
Tél. (038) 6. 62 46

RESTAURANT DU GRAND - SOMMARTEL
Tél. (039) 5 17 27

« Dans un cadre idéal »

Restauration chaude et froide.
Assiettes skieurs.
Salle pour sociétés.
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Stand 6

LA CHAUX-DE-FONDS
à 30 mètres

de la place du Marché

ROGER SPORT et MODE
rue du Temple — LE LOCLE

Tous les articles pour skieurs et enfants.

En exclusivité : « Le fameux ski qui siffle I »

<ATTENHOFER»
—«——¦——— ——

des
sp orts
d'hiwerEtat de la neige

Vue-des-Alpes
neige bonne 1 m

Tête-de-Ran
pistes très bonnes 1 m

• Neige poudreuse
Les Bugnenets
pistes très bonnes 1 m

Neige poudreuse
Chasseron
neige poudreuse 1 m

Chasserai
neige poudreuse 1 m j

Pistes bonnes
La Roche-aux-Crocs
neige bonne 80 cm

Sommartel

Le Jura esf-il plus accueillant

au printemps, en été , en automne

ou en hiver ? Cette question, reste

sans réponse : la région est belle ,

quoique différente, tout au long

de l'année.
En hiver, alors que tous les

sommets sont recouverts d'une

épaisse couche de neige, les ski-

eurs estiment qu'il • s'ag it de la

plus belle région du monde. Par-

tout, les possibilités de skier sont
vastes , les remontées mécaniques
s'offrent aux débutants comme

aux champions , les pistes sont lar-

ges , bien entretenues, praticables
pendant de longs mois.

Le ski dans le Jura : une possi-

bilité qu'ont découverte des mil-

liers de fervents des sports d'hi-

ver. Qu'il s'agisse de Chasserai,
de Tête-de-Ran, de la Vue-des-

Alpes, du Chasseron, de Sommar-

tel ou de la Roche-aux-Crocs, les

sommets vous attendent, sommets

souvent ensoleillés, véritables pa-
radis blancs.

Le Jura neuchâtelois

m^EBSLI SflJ/M " SanS v îS

\ ,| SKIS POUR ADULTES 'ftÈÈà
a frêne contrep laqué iS?$&l

. - semelle, arêtes acier |*rjs|jg>
;i

' à partir de ïSi<'i&£î
! Fr. 50.— la paire R ^pîï
j En fiberglass ÉffiwMi i jusqu'à Fr. 640.— ïufcJw

Skis Authier - Attenhofer - Fischer -
Rossignol - Kernon . Grand choix



Charles Vœgele : un pilote passionné et passionnant
Il a dû s'y prendre à deux fois pour obtenir son permis

Depuis de nombreuses années déjà, la véritable amateur, dans le sens le plus noble
réputation de Charles Voegele a dépassé le du terme. Sa carrière pourrait peut-être
simple cadre de nos frontières. Pilote de faire l'objet d'un roman. D n'est, d'ailleurs,
talent, il affiche un palmarès de succès pas exclu qu'un jour, un auteur en mal de
nombreux et variés. Et pourtant, c'est un sujet ne romance la vie de Voegele. Elé-

EiV ACTION. — La Porsche Carrera 10 de Vœgele se trouve sou-
vent en tête des classements. (Avipress - R. Christen)

gant et cultivé, intelligent , et passionné,
c'est un € self-made-man » dont la person-
nalité est fascinante.

SACRIFICES
Humble apprenti décorateur et sans-le-

sou il y a de cela 25 ans environ , Charles
Voegele est aujourd'hui, à l'âge de 44 ans,
un homme aisé avec une situation stable
et sûre. Pour ce Zuricois aux cheveux ar-
gentés, le succès ne peut être atteint qu'à
force de nombreux sacrifices. Pour lui , le
travail est plus qu'un simple moyen de
vivre, c'est une doctrine, une véritable foi.

— De nos jours, il est rare de rencontrer
un jeune doté d'une volonté de fer, peut-
être d'idéalisme véritable, franc.

C'est dans un français d'une forme im-
peccable, au vocabulaire très riche, teinté
d'un doux accent aux intonations germani-
ques qu'il s'exprime.

Très _ vif, son regard aux yeux clairs et
volontaires souligne ses phrases. Ses mains
fines — des mains d'aristocrate — accen-
tuent d'un mouvement rapide certaines tour-
nures...

R a su mener parallèlement une vie
d'homme d'affaires averti et des ambitions
sportives dans l'une des spécialités les plus
rigoureuses du monde.

RECALÉ
Paradoxalement , c'est relativement tard

que Charles Voegele a tenu pour la pre-
mière fois un volant d'automobile entre ses
doigts. A 27 ans. Après avoir été recalé au
premier examen de son permis de conduire.
Aujourd'hui, avec le recul du temps, c'est
en souriant qu 'il évoque ses modestes débuts.

Entre sa réussite professionnelle et ses
succès sportifs, 2 points communs domi-
nants : l'ambition et la volonté. Et puis, il
ne faut pas oublier un trait de caractère
déterminant : la foi en ses propres convic-
tions, sa confiance en lui-même.

— H faut avoir un but dans la vie et,
pour l'atteindre, travailler. Savoir économi-
ser l'argent pour mieux l'investir, mais en
aucun cas négliger ses efforts. Si vous
avez 10,000 francs vous en obtiendrez
20,000, mais si vous n'avez rien, vous
n'aurez jamais rien.

Si, aujourd'hui , Voegele a véritablement
réussi sa vie sur des plans divers, il est
néanmoins resté humain , chaleureux. C'est
en toute franchise qu 'il aborde ses inter-
locuteurs et qu 'il répond aux questions les
plus pertinentes.

— Vous menez de front une vie profes-
sionnelle chargée et une carrière sportive
qui ne l'est pas moins. N'est-il pas diffi-
cile de concilier les deux choses ?

— Evidemment, mais le problème est
mal posé. Ce qu'il faut, surtout, c'est savoir
faire face aux difficultés. R existe des so-
lutions à tous les problèmes. R faut « vou-
loir ».

—¦ Durant la nouvelle saison sportive
qui s'amorce, vous allez courir personnelle-
ment avec votre Porsche Carrera 10. En
outre , vos couleurs seront représentées lors
d'épreuves internationales comptant pour le
championnat du monde des conducteurs :
les grands prix. Pourquoi vous attaquer à
une spécialité aussi difficile , la plus difficile
s'il en est une ?

— Parce qu'à mon avis, les courses de
formule I représentent le sommet de la
compétition, en quelque sorte l'aristocratie.
R y a dans ces épreuves, une « mystique •
toute faite pour attirer un amateur comme
moi.

Et Charles Voegele sourit. Déjà, il se
voit faire face à de nouveaux problèmes,
ces problèmes qu 'il aime tant affronter...
sportivement.

Roland CHRISTEN

SOVRJAN T. — Volontaire et ardent, Vœgele n'en sait pas moins
sourire à la vie.

(Avipress - R. Christen)

Il faut former des tireurs au pistolet standard
Un pressant appel de la Société suisse des mnlcheurs

En décidant l'introduction d'une nouvelle
discipline au pistolet , l'Union internationale
se doutait bien qu'elle allait poser certains
problèmes aux fédérations qu'elle coiffe. La
Société suisse des matcheurs, de son côté,
n'a pas tardé à réagir de la plus vigou-
reuse manière aux fins de s'adapter à la
situation ainsi créée : elle vient de lancer
un appel aux associations canton ales et
régionales de matcheurs en les invitant du
même coup à tenir compte de la récente
innovation de l'U.I.T., à précoir des entraî-
nements en leur sein au pistolet standard,
à organiser des rencontres dans cette spécia-
lité et à inscrire de nombreux concurrents
au championnat suisse décentralisé ad hoc
qui figurera pour la première fois au ca-
lendrier cette saison.

Il va sans dire que la S.S.M., sans l'ap-
pui des fédérations régionales, ne peut dis-
poser des réserves humaines qui lui sont
indispensables puisqu'elle ne peut pas elle-
même les constituer. Elle frappe donc à la
bonne porte pour assurer à notre pays
des spécialistes dans une spécialité jusque-là
fort peu connue.
- En outre , elle a fixé à la mi-mars un
premier entraînement destiné à une vingtai-
ne de nos sélectionnés nationaux qui s'es-
saieront, en cette occasion, au tir à l'arme
de poing standard. Les dix meilleurs for-
meront notre équipe nationale et l'on fera
le nécessaire pour leur remettre en prêt une
arme adéquate. La S.S.M. a, d'ailleurs, pré-
vu à son budget pour la saison un certain
montant à cette fin.

Disons en deux mots que le tir au pis-
tolet standard s'accomplit à une distance
de 25 m sur une cible internationale de
match de 50 cm de diamètre et selon un
programme de 60 coups, dont un tiers à
lâcher en 4 séries de 5 coups en 150 se-
condes (par série), un autre en 4 séries
identiques à lâcher en 20 secondes et le
dernier en 4 séries encore à lâcher en
l'espace de 10 secondes I Avec, en tout et
pour tout , 5 coups d'essai à tirer en 150
secondes ! Pour pratiquer cette discipline,
il convient donc de disposer d'une installa-
tion de tir à 25 m, tant il est vrai que
cette dernière distance rencontre toujours
plus de faveur auprès des dirigeants inter-
nationaux. On s'en persuadera d'autant plus
aisément si l'on sait que trois des quatre
épreuves prévues à l'arme de poing se dé-
roulent à 25 mètres. En d'autres termes et
une fois encore, l'U.I.T. entend éviter des
mises de fond par trop considérables pour
l'aménagement d'une place de tir ; c'est
pourquoi elle s'efforce d'en limiter la sur-
face.

PAS TRÈS ENCHANTÉS
Mais si les autres pays applaudiront à

cette innovation, les pistoliers helvétiques,
tributaires essentiellement des installations
existantes et comptant 50 m, en seront
peut-être moins enchantés. Parce qu'ils sa-
vent que les stands à 25 m ne sont pas
légion sur leur sol et les tireurs romands
davantage encore que leurs frères d'armes
alémaniques. C'est un fait que les nôtres

ne pourront guère qu'aller à Bienne ou à
Lausanne pour s'essayer à une spécialité
qui risque, en revanche, de fort bien conve-
nir à leur tempérament !

Ainsi donc, si l'on doit aisément admettre
que nos sociétés ne seraient pas aussi ac-
tives si les tirs militaires ne venaient pas,
à point nommé, leur servir de soutien, les
tireurs suisses à l'arme de poing en parti-
culier sont les victimes indirectes de cet
affection que l'on témoigne à un sport que
l'on dit national, qui se pratique encore
chez nous conformément à une ancienne
tradition. U est temps, cependant, sous la
pression incessante de l'U.I.T., que l'on se
préoccupe d'une situation nouvelle, dont le
développement ne pourra que favoriser le
tir à des distances plus courtes que précé-
demment. En aménageant des installations
en conséquence I

L. N.

;| Bonne année à vous toutes, femmes mes sœurs. Que cette nouvelle Q
? tranche vous apporte des victoires sensationnelles dans les domaines les nd p lus divers. Et quelques petites défaites aussi puisque cela donne l'occa- Q
H sion de se f a ire consoler, ce qui est bien doux quand même... O
t! Nous allons au-devant d' une année p lacée sous le signe des cinq 3
p anneaux olymp iques, donc une année de records. Même si nous ne faisons S
? pas partie des sélectionnées aux J.O., nous avons la possibilité d'être ?d J.O. de la tête aux p ieds grâce aux fabricants qui pensent un peu aux U
d pauvres inconnues perdues dans la masse et beaucoup à eux, mais ça c'est ?
Ej une autre histoire. Nous pouvons être J.O.lies, avoir le sourire ol ymp ique £jH en rosissant ou en roug issant nos lèvres avec les tubes « Grenobles » on S
0 « Mexico ». Nous réussirons peut-être à nous faire o f f r i r  un costume Q
0 bleu-ol ymp ique, un manteau vison-blanc-ol ympique , des après-skis rouge- n
d olymp ique et, pourquoi pas, un voyage olympi que à Grenoble ou ?
n à Mexico, avec billets de spectatrices bien entendu , ce qui n'est pas si mal H
S à défaut  de médailles or, argent, bronze ou chocolat. S
t- Des records, nous en battons toutes déjà maintenant, l'heure n'étant J=j
S pas seulement préolgmp ienne mais surtout mi-janvienne. Les porte-mon- ?
p naie sont moins bombés que le torse du vainqueur qui montera sur le U
0 podium, les portefeuilles p lus p lats que la semelle des skis de la fu tu re  H
d championne olymp ique. Ej
H Malgré tout, nous vivons et f a isons vivre notre famille , sans compter H
S la somme d' e f for t s  fournis et sans articles d'éloges dans les journaux 0H pour nos prouesses. ?
jj Et je  suis certaine qu 'il n'existe même pas un éditeur qui aura l'idée 0
n de sortir un disque diffusant « L'hymne aux fauchées pré-ol ymp iques ». Q
D,,,., . , ARMÈNE Sn S?nnnnnannnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnannnnnnnnnnni,

Cet après-midi, à Yverdon, aura lieu
la 3me manche du championnat d'hiver
de l'Association vaudoise cycliste. No-
tons que ces épreuves sont ouvertes
à tous les coureurs romands excepté les
cadets.

Le chef de file actuel du classement
général , Hugo Wuest, du Lancy, devra
sérieusement se méfier des gars de la
cité du nord. A. Henrioud , G. Dubey et
Rochat, qui , étant chez eux, fourni-
ront une très bonne prestation.

n

Manche du championnat
d'hiver à Yverdon

Abri précaire
NOTRE CHRONIQUE DU JEU D'ÉCHECS

Une partie mouvementée dans laquelle
les Blancs, croyant obtenir la ' victoire , suc-
combent à une combinaison de mat inat-
tendue.

Halle 1967
ZEVN MINEV

Défense sicilienne
1. e2 - e4, c7 - c5 ; 2. f2 - f4, d7 - d5 ;

3. e4 x d5, Dd8 x d5 ; 4. Cbl - c3, Dd5 -
d8 ; 5. Cgi - f3, Cg8 - f6 ; 6. Cf3 - e5, e7 -
e6; 7. Ddl - f3, Ff8 - e7 ; 8. b2 - b3,
a7 - a6; 9. Fcl - b2, Cb8 - d7 ;
10. 0-0-0, Dd8 - c7; 11. Tdl - el. Ta8 -
b8; 12. g2 - g4, b7 - b5 ; 13. Ffl - g2,
Fc8 - b7 ; 14. Df3 - e2, Fb7 x g2 ; 15. De2x
g2, Cd7 x e5; 16. f4 x e5, Cf6 - d7 ; 17.
Cc3 - e4, 0-0 ; 18. g4 - g5, c5 - c4 ; 19.
Ce4 - £6 t ?

Tentant mais faux.
19. ... Rg8 - b.8; 20. Dg2 - h3.
Les menaces blanches se révéleront insuf-

fisantes. Mieux valait échanger les Cavaliers.
20. ... g7 x f6 ; 21. e5 x f6.
Pour essayer au moins d'ouvrir la diago-

nale du Fou.
21. ... c4 - c3 ! ; 22. Fb2 x c3, Fe7 - a3 t;

23. Rcl - bl, Tf8 - g8 ; 24. Tel x e6, Tg8 x
gS ! ; 25. Te6 - e4, Dc7 - c6 ; 26. Dh3 - e3,
Tb8 - g8 ; 27. Thl - fl, Fa3 - c5 ; 28. d2 -
d4, Cd7 - b6 ; 29. Te4 - h4.

29. d x c5 ne va pas à cause de ... C - d5

Duel entre robots
Un match en quatre parties opposant l'or-

dinateur « M 20 » de l'Institu t de physique
expérimentale de Moscou à l'« IBM 7090 »
de l'Université Stanford (Californie) a été
remporté par l'ordinateur soviétique qui
gagn a 2 parties et en annula 2.

La machine ne peut évidemment faire un
inventaire complet des possibilités, dont le
nombre est astronomique ; cela prendrait
beaucoup trop de temps. L'« intelligence • de
ces machines consiste en un programme
qui comporte des directives basées sur des
principes échiquéens (et dont la machine
n 'a évidemment pas le mérite) : connaissance
de la valeur respective des pièces et de la
notion qu 'il ne faut pas perdre de matériel ,
qu 'il faut contrôler le centre, diriger des atta-
ques vers le Roi adverse, etc. Quoi qu'il en
soit , ces recherches en sont encore au
stade initial. La machine surpassera-t-elle
un jour son créateur

suivi de l'échange en c3 et de la prise en
e4.

29. ... Dc6 - g2 ; 30. Tfl - f2, Dg2 - gl t;
31. Rbl - b2, Cb6 - d5 ; 32. De3 - h3.

Il semble que les Blancs aient réussi à
justifier leur sacrifice, mais se sont les Noirs
qui déclenchent la combinaison décisive.

32. ... Fc5 - a3 t ! 33. Rb2 x a3, b5 - b4f.
La pointe. Le Roi blanc n 'échappe plus

aux chasseurs noirs.
34. Ra3 - a4, Cd5 - b6 t ; 35. Ra4 x b4,

Tg5 - b5 t ! 36. Rb4 - a3, Dgl - cl t ; 37.
Fc3 - b2, Cb6 - c4f ;  38. Les Blancs aban-
donnent , le mat est imparable.

(D'après Eur.-Echecs).

Coupe de Suisse 1968
Avec 277 joueurs inscrits pour la coupe

de Suisse 1968 , un nouveau record de parti-
cipation est établi. Nous relevons la présence
de Gereben , Glauser, Kupper et Walther ,
dont les chances paraissent les meilleures ; des

maîtres tels que Renzo et Rino Castagna, Eich-
horn , Issler , Kobler , Markus et Schaufelber-
ger ne doivent pas être sous-estimés et peu-
vent très bien mener la vie dure aux pre-
miers.

Les participants de localités proches sont
appariés ensemble pour les premières rondes
afin de limiter les frais de déplacement et

les maîtres sont dispenses des deux premières
rondes .

Tournoi international
à Palma-de-Majorque

Le grand-maître danois Larsen, en grande
forme , a enlevé un très fort tournoi , auquel
participaient les ex-champions du monde Bot-
vinnik et Smyslov, notamment.

Classement final : 1. Larsen 13 pts sur 17 ;
2-3. Botvinnik et Smyslov 12,5 ; 4. Portisch
11,5;  5. Gligoric 10,5 ;  6. Ivkov 10; 7.
Matulovic 9 ; 8-9. Lehmann et Toran 8,5 ;
10-11. Donner et Diezdel-Corral 8 pts. etc.

— —— ¦ ¦ 1 —w 1 1 

C 1966 , Copyright by Cosmopress, Genève.

Téléphonez -nous !
La rédaction rétribue les lecteurs qni

lni transmettent sans tarder les informa-
tions régionales utiles. Discrétion assurée.

Tél. jonr et nuit : (038) 5 65 02
(sauf du samedi à 2 h, an dimanche soir
à 18 heures).

(R.S.E. 1967)

Les Blancs font mat en 2 coups.

Solution du problème No 98
Blancs : Rh5, Dc2, Ta5, Ta6, Fg7, Cg3,

Cd8, pb3, c5, d4, d2, f5.
Noirs : Rd5, Tf4 , Cc8, pc3, f7 , g4.
1. Ta6 - f6 avec les variantes suivantes :

1. ... R x d4; 2. T - d6 mat. 1. ... d x c3 ;
2. D - c4 mat. 1. ... T x f5 t ; 2. T x f5
mat. 1. ... T x d4; 2. c6 mat.

A. PORRET

Problème No 99
M HAvrr

Ĵ OBEÛS

I LE VOYAGE-CLUB MIGROS AUX §
•v£lV"'..iV.'- - .- ï:- 

^̂ ^̂  ̂
"
¦ 

^̂^—^̂^

1 X es JEUX OLYMPIQUES I
I DE GRENOBLE 1
j du 6 au 8 février 1968 p|
HB

Nous vous proposons par personne : ! ¦ ",

1. Voyage de jour, en avion, aller et retour au départ de Neuchâtel ou
j de la Chaux-de-Fonds, avec Aérotransport Fr. 160.—
! 2. Durée du séjour 1 à 6 jours (soit 1 à 5 nuits] Fr. 40.— à 80.— (par nuit)

3. Repas non compris

4. Billets d'entrée non compris, mais pouvant être réservés

Le voyage n'est organisé que pour un minimum de 6 personnes

' Réductions : par coup le Fr. 20.— sur le prix du vol — Par groupe Fr. 60.— pour le groupe de 6 ;;
\ M personnes

— — — — — — — — - Inscription préalable jusqu'au 19 janvier 1968 — — — — — _ _ _ _  H|
| à envoyer à Voyage - Club Migros, 11, rue de l'Hôpital, 2001 Neuchâtel, tél. (038) 5 83 48

| Nom : - ..Prénom : ,

Il Rue : Tél. : 

No postal : — —Localité ; - !

| Inscrit au total personne(s) — .

: I Durée du séjour : départ le \

retour le — j



DES SAMEDI 13 ET DIMANCHE 14 JANVIER

SAMEDI
12.55 Eurovision Wengen

Courses internationales de ski , des-
cente messieurs.

14.00 TJn'ora per voi.
17.00 Entrez dans la ronde.
17.20 Samedi-jeunesse.
18.20 Madame TV.
18.45 Bulletin de nouvelles.
18.50 Publicité.
18.55 Sur demande.
19.20 Publicité.
19.25 Trois petits tours et puis s'en vont
19.30 Les Diables au village.

Feuilleton.
19.55 Publicité.
20.00 Téléjournal.
20.15 Publicité.
20.20 N'Importe quoi.
20.45 Allô, police

Avec Guy Tréjean , La Pantoufle de
jade.

21.45 Qui êtes-vous les frères ennemis
Suite de sketches.

22.15 Les dossiers de l'histoire
H. Guillemin présente , Napoléon.

22.45 Téléjournal.
22.55 C'est demain dimanche.

DIMANCHE
10.00 Perspectives humaines.
10.20 Un 'ora per voi.
11.20 Table ouverte.
11.55 Eurovision Wengen

Courses internationales de ski, slalom
messieurs 2me manche.

13.00 Bulletin de nouvelles.
13.05 Sélection.
13.30 Interneige

Les Gets - les Diablerets.
14.45 Les Fils des mousquetaires

Film de Lewis Allen, avec Cornel
Wilde, Maureen O'Hara , etc.

16.00 Tour de terre, l'hiver.
16.30 Images pour tous.
18.00 Bulletin de nouvelles.
18.05 L'Ile de paix au Pakistan.
19.00 La Suisse est belle, la connaissez-vous.
19.10 Présence protestante.
19.30 Les actualités sportives.
20.00 Téléjournal.
20.10 Signé Brummcll.
20.20 Objectif 6000

Jeu de R. Jay.
21.15 L'Entre-deux-guerres 1918

La fin d'un monde.
21.45 La Seconde Vue,

Film de la série Le Fugitif.
22.35 Bulletin de nouvelles.
22.40 Méditation.

SAMEDI
9.10 Télévision scolaire.

12.30 Sept et deux.
13.00 Actualités télévisées

Télé-midi.
13.20 Je voudrais savoir.
13.30 Ski à Wengen.
14.00 Télévision scolaire.
15.00 Magazine féminin.
15.15 Voyage sans passeport
15.25 Rugby.
17.00 7me salon international de la navi-

gation de plaisance.
18.00 A la vitrine du libraire.
18.30 Images de nos provinces.
19.00 Micros et caméras.
19.20 Bonne nuit les petits.
19.25 Actualités régionales.
19.40 Accords d'accordéon.
19.55 Annonces et météo.
20:00 Actualités télévisées

Télé-soir.
20.35 Les Saintes Chéries.
21.05 Les Hauts de Hurlevent
22.40 Magazine des explorateurs.
23.20 Actualités télévisées

Télé-nuit.

DIMANCHE
9.00 Tous en forme.
9.15 Emission Israélite.

9.30 Foi et tradition des chrétiens orien-
taux.

10.00 Présence prolestante.
10.30 Le jour du Seigneur.
11.00 Messe.
12.00 La séquence du spectateur.
12.30 Discorama.
13.00 Actualités télévisées

Télé-midi.
13.15 Art-actualité.
13.30 Interneige.
14.45 Télcdimanche.
17.15 Kiri le clown.
17.25 Mademoiselle s'amuse.
18.50 Histoire sans paroles.
19.00 Actualités théâtrales.
19.25 Bonne nuit les petits.
19.30 Les Globe-trotters

Feuilleton.
20.00 Actualités télévisées

Télé-soir.
20.20 Sports dimanche.
20.45 La Loi du silence.
22.15 Bonnes adresses du passé.
23.10 Actualités télévisées

Télé-nuit.

SAMEDI
11.00 Cours du Conservatoire national des

arts et métiers.
13.15 Cours du Conservatoire national des

arts et métiers. ,
18.30 Bouton rouge.
19.00 Questionnez on vous répondra.
19.45 24 heures d'actualités.
20.00 Trois petits tours.
20.05 Le plus grand chapiteau du monde.
21.00 Couleur du temps.
21.40 Le Nouvel-An russe.
22.25 Conseils utiles et inutiles.

DIMANCHE
9.00 Télévision scolaire.

14.15 Le nouveau dimanche
Présentation.

14.30 Show Boat
16.15 Le petit dimanche illustré.
17.15 Sport.
18.00 Images et idées.
18.55 Au cœur du temps.
19.45 24 heures d'actualités.
20.00 Dim dam dom variétés.
20.50 Dim dam dom magazine.
21.50 Dim dam dom tourisme.
22.20 La Nuit des masques.

SAMEDI
12.55 , épreuves internationales de ski.

14 h , un 'ora per voi. 15 h , cours d'alle-
mand pour Italiens. 16.15, festival de jazz
de Lugano. 16.45 , TV-junior. 17.30, benve-
nuti in Italia. 18 h , magazine féminin.
18.30, le point. 18.45, fin de journée , pu-
blicité. 18.55, téléjournal. 19 h , La Jeune
Fille de la péniche. 19.30, chants des peu-
ples . 19.45, message dominical , publicité.
20 h, téléjournal. 20.15, Quelqu 'un va ga-
gner. 22 h, téléjournal. 22.10 , Friedrich-
Traugott Wahlen. 23 h, Un plan infaillible.
23.25 , sports.

DIMANCHE
9.55, épreuves internationales de ski. 11 h ,

un 'ora per voi. 11.55, épreuves in terna-
tionales de ski. 13 h, informations. 14 h,
miroir de la semaine. 14.55, Le Cirque
d'enfants Billy Smart. . 15.55, interneige.
17.10, rendez-vous. 17.50, informations , ré-
sultats sporti fs. 18 h , Jeux olympiques
cl'lnnsbruck 1964. 18.45, faits et opinions.
19.30, les sports du week-end. 20 h , télé-
journal. 20.15, Le Trouvère , opéra , Verdi.
22.30, informations. 22.35, le tableau du
mois.

SAMEDI
12.55 , épreuves internationales de ski.

14.10 , téléjournal. 14.15 , nous apprenons
l'anglais. 14.30, pour les enfants. 15 h, Ma-
rionnettes cherchent un public. 15.45, La
Fête de famille. 16.30, heureux anniversaire.
16.45, Beat-club. 17.15, le marché. 17.45,
télé-sports. 18.30, programmes régionaux.
20 h , téléjournal , météo. 20.15, Quelqu 'un
va gagner. 22 h, tirage du loto. 22.05, télé-
journal , message dominical. 22.25, the square
ring. 23.45 , téléjournal.

DIMANCHE
11 h, les programmes de la semaine.

11.30, le voyage à Jérusalem. 12 h, tribune
internationale des journalistes. 12.45, miroir
de la semaine. 13.15, magazine régional heb-
domadaire. 14.30, nous apprenons l'anglais.
14.45, le petit bestiaire de James. 15.15,
Matt Dillon jette l'éponge. 16 h , trois ou-
vrières allemandes. 16.45, Te O Tsunagu
Kora. 18.25, télé-sports. 19 h, miroir du
monde. 19.30, télé-sport. 20 h , téléjournal ,
météo. 20.15 , Flaschmann Educateur. 21.35 ,
deux danses Debussy 21.45 , Cartoon. 22.30,
téléjournal , météo.

correo espanol. 19.30, feu vert. 20 h , vingt-
quatre heures de la vie du monde. 20.15,
disques. 20.20, informations locales. 20.30,
interparade. 21.30, Sport et musique. 23 h ,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h , 9 h, 11 h, 12 h , 15 h, 16 h ,

et 23.15, informations. 12 h , concert , en-
semble à vent de Zurich. 13.30, Schibli , cla-
vecin. 14 h, le prix de Rome. 15 h, or-
chestre de Beromunster.

16 h, chant. 17.05, musique italienne.
17.25, pour les travailleurs italiens en Suisse.
18 h , du nouveau pour votre discothèque.
19 h , juke-box. 20 h, jeu musical. 21 h ,
musique chorale. 21.30, jazz vivant. 22.30,
musique ancienne et moderne. 23.25, infor-
mations, météo.

DIMANCHE .
Sottens et télédiffusion

7.10 , bonjour à tous, salut dominical.
7.15, miroir-première. 7.20, sonnez les mati-
nes. 7.50, concert matinal. 8.30, informa-
tions. 8.45, grand-messe. 10 h , culte pro-
testant. 11 h, informations. 11.05 , concert
dominical. 11.40, le disque préféré de l'audi-
teur. 12 h , informations. 12.05, courses de
ski. 12.10, terre romande. 12.35, 10, 20, 50,
100. 12.45, informations. 13 h, courses de
ski. 14 h , informations. 14.05, Madame Thé-
rèse, de John Michel. 14.30, récréation.

15 h, auditeurs à vos marques. 17 h, in-
formations. 17.05, l'heure musicale. 18 h ,
informations. 18.10, foi et vie chrétiennes.
18.30, le micro dans la vie. 18.40, résul-
tats sportifs. 19 h, le miroir du monde.
19.30, magazine 68. 20 h , dimanche en li-
berté. 21.15, la gaieté lyrique. 21.45, La
Croisade truquée, évocation historique de
Samuel Chevalier. 22.30, informations. 22.35,
journal de bord. 23.30, hymne national.

Second programme
8 h , bon dimanche. 9 h, rêveries aux

quatre vents. 11 h, les grands noms de
l'apéro. 12 h, midi-musique. 14 h, concert
symphonique. 15.30, thé , musique et Cie.
17 h, dialogue. 18 h, l'heure musicale. 18.35,
échos et rencontres. 18.50, les secrets du
clavier . 19.15; à la gloire de l'orgue. 19.45,
la tribune du sport. 20 h , vingt-quatre heu-
res de la vie du monde. 20.15, Madame
Butterfly, musique de G. Puccini. 21 h, mu-
siques du passé, instruments d'aujourd'hui.
21.30, à l'écoute du temps présent 22.30,
aspects du jazz. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
7.45, 22.15 et 23.15, informations. 7 h,

pour les automobilistes. 7.55, message do-
minical. 8 h, concert. 8.45, prédication ca-
tholique romaine. 9.15, Psaumes, L. Bour-
geois. 9.45, prédication protestante. 10.15,
l'orchestre de la radio. 11.30, des auteurs
lisent leurs œuvres. 12.30, informations.
12.40, musique de concert et d'opéra. 13.30,
calendrier paysan. 14 h, concert populaire.
14.40, ensemble à vent de Zurich. 15 h,
histoires valaisannes.

15.30, sports et musique. 17.30, orches-
tres divers. 18.45, sports-dimanche. 19.15 ,
informations. 19.25, musique pour un invi-
té. 20.30, miroir du temps. 21.30, musicora-
ma. 22.20, à propos. 22.30, entre le jour et
le rêve.

du 14 janvi er 1968
ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE REFORMEE

Terreaux : 8 h, culte matinal.
Collégiale : 9 h 45, M. G. Schifferdecker.
Temple du bas : 10 h 15, M. G. Deiuz.
Ermitage : 10 h 15, sainte cène, M. J.-L.

de Montmollin.
Maladière : 9 h 45, M. D. Perret et

M. Held.
Valangines : 10 h, M. A. Gygax.
Cadolles : 10 h, M. D. Michel.
Temple du bas : 20 h 15, culte de l'Al-

liance évangélique.
La Coudre : 10 h, .culte, M. A. Mitter-

hofer ; 20 h, culte du soir.
Serrières : 10 h, culte, M. J.-R. Laederach.
Culte de jeunesse : Collégiale et Maladière,

8 h 45 ; Ermitage et Valangines, 9 h ;
Terreaux , 9 h 15 ; la Coudre, 9 h ;
Serrières, 8 h 45, (temple).

Ecole du dimanche : Ermitage et Valangines,
9 h ; Salle des conférences et Maison de
paroisse, 9 h 15 ; Collégiale et Maladière,
11 h ;  la Coudre : 9 h et 11 h ;  Monruz,
11 h (Gillette) ; Serrières, 10 h (Maison
G.-Farel) ; Vauseyon, 10 h.

DEUTSCHSPRACHIGE
KIRCHGEMEINDE

Temple du bas : 9 h, Gottesdienst (Pfr.
H. Welten) ; 10 h 30, Kinderlehre und
Sonntaeschule in den Gemeindesalen.
VIGNOBLE ET VAL-DE-TKAVJKKS

Peseux : 8 h 45, Predigt, Pfr. Jacobi.
Travers : 14 h 45, Predigt, Pfr. Jacobi.
Bevaix : 20 h, Predigt, Pfr. Jacobi.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Eglise paroissiale : messes à 7 h, 8 h, 9 h 30,

11 h et 18 h 15 ; 16 h , messe pour les
émigrés de langue espagnole.

Chapelle de la Providence : messe à 6 h.
Chapelle du Vauseyon : messes à 8 h,

9 h 30 et 11 h.
Chapelle de lu Coudre : messes à 9 h et

11 h.
Collège de Serrières : messes à 9 h, 10 h,

11 h.
Chapelle de l'Institut catholique : messe à

10 h 45 pour les émigrés de langue ita-
lienne.

ÉGLISE CATHOLIQUE CHRÉTIENNE
Eglise Saint - Jean - Baptiste, * rue Emer-de-

Vattel. — 18 h 30, messe.

Eglise évangélique libre, Neuchâtel. —
9 h 30, culte et cène, M. Roger Cherix.
20 h 15, Alliance évangélique au Tem-
nle du bas. Colombier : 9 h 45, culte,
M. Georges-Ah Maire.

Evangellsche Stadtmission, Neuchâtel, av.
J.-J.-Rousseau 6. — 14 h 30, Mitglieder-
versammlung ; 20 h 15, Film, « Ziinden-
der Funke ». Dienstag : Offener Abend.
Donnerstag : Ribelabend.

Methodistenkirche, Evangellsche Freikirchc,
Beaux-Arts 11. — 9 h 15, Predigt Diens-
tag : 20 h 15, Jugendabend.

Première Eglise du Christ, Scientiste, fbg de
l'Hôpital 20. — 9 h 30, culte en français
et école du dimanche ; culte en anglais
à 10 h 45 le deuxième dimanche du mois.

Eglise néo-apostolique, rue Gabriel:Lor£ i,
9 h et 20 h, services divins.

Assemblée de Dieu, chapelle de l'Espoir,
Evole 50. — 9 h 30, culte ', 20 h , évan-
gélisation.

Armée du Salut, Ecluse 18. — 9 h 45,
culte ; 11 h , école du dimanche ; 20 h 15,
au Temple du bas : réunion de l'Alliance
évangélique.

Eglise adventiste dn septième jour. — Sa-
medi, 9 h 30, étude de la Bible ; 10 h 30,
cuire.

Eglise apostolique romande, Orangerie 1. —
9 h 30, culte ; 20 h, Evangile.

Eglise de Jésus-Christ des Saints des Der-
niers Jours, fbg de l'Hôpital 19. —
Conférence du District suisse à Genève.

Action biblique, fbg de l'Hôpital 28. —
9 h 45, culte , M. Affeltranger.

Témoins de Jéhovah , Parcs 12. — Etudes
bibliques et conférences : samedi 19 h 30,
en allemand ; dimanche, 14 h 30, en ita-
lien ; 19 h, en français.

Eglise évangélique de Pentecôte, Peseux,
me du Lac 10. — 9 h 45. culte.

SAMEDI
Sottens et télédiffusion

6.10, bonjour à tous. 6.15, informations.
7.15, miroir-première. 8 h, informations.
8.05, route libre. 9 h, 10 h et 11 h , infor-
mations. 9.45, le rail. 10.45, les ailes. 12 h ,
informations. 12.05, au carillon de midi.
12.05, courses de ski. 12.35, 10, 20, 50, .100. 12.45, informations. 12.55, Astérix le
Gauois. 13.05, courses de ski. 13.10, demain
dimanche. 14 h, informations. 14.05, à l'oc-
casion du 5me anniversaire de la mort de
René Morax , émission souvenir. 14.35, le
chef vous propose. 15 h , informations.
15.05, samedi-loisirs.

16 h , informations. 16.05, la revue des
livres. 17 h , informations. 17.05, swing-sé-
rénade. 17.30, jeunesse-club. 18 informa-
tions. 18.10, récital express. 18.20, le micro
dans la vie. 18.45, sports. 19 h , le miroir du
monde. 19.30, bonsoir les enfants. 19.35 , le
quart d'heure " vaudois. 20 h , magazine 68.
20.20, discanalyse. 21.10, l'épopée du Far-
West : Le Marshall d'Abilene, par Clift
Morris. 21.50, le monde de la chanson.
22.30, informations. 22.35 , entrez dans la

danse. 23.25, miroir-dernière. 24 h , dancing
non stop. 1 h , hymne national.

Second programme
8 h , l'université radiophonique interna-

tionale. 9 h, round the world in English .
9.15, le français universel. 9.35, des pays
et des hommes. 10 h, Paris sur Seine. 10.30,
structures , choix des grandes questions scien-
tifiques. 11 h, les heures de culture fran-
çaise. 11.30, l'art nègre, entretien. 11.50,
moments musicaux. 12 h , midi - musique.
13.45, bulletin d'informations musicales,
14 h, Orchestre de chambre de Lausanne.
15.30, compositeurs suisses.

16.15, métamorphoses en musique. 16.45,
chants jeunesse . 17 h , kiosque à musique.
17.15 , un trésor national , nos patois. 17.25 ,
per i lavoratori italiani in Svizzera. 18 h ,
jeunesse-club . 18.30, à vous le chorus. 19 h,

BIBLI OGRAPHIE
LE GRECO

par Andréa Emiliaid
dans la collection Larousse
« Les plus grands peintres »

Il existe toujours un mystère c El Gre-
co » : l'un des peintres les plus célèbres
du monde est aussi l'un des moins bien
connus. Sa vie — notamment sa jeunesse —
ses tableaux , dont l'authenticité de certains
reste controversée , son œuvre entière, par
les contradictions qu 'elle contient, font que
cet artiste est trop souvent admiré pour
des raisons sentimentales qui n'ont aucun
rapport avec l'esthétique.

Alors que tant de livres d' art ne sont
qu 'une juxtaposition arbitraire de repro-
ductions , le gran d mérite de Le Greco,
par André a Emiliani , est précisément de
nous présenter d'une façon objective et
méthodique , par le texte et l'image, le
dossier « Greco » .

L'ouvrage s'ouvre sur une importante
étude qui fait le point des connaissances
que nous possédons actuellement sur Do-
menico Theotokopoulos dont le surnom
(Greco en italien, et non . Griego » en
espagnol) constitue dans une certaine mesure
une synthèse, car il rassemble les données
essentielles de son existence : origine grec-
que, formation italienne et, enfin , carrière
don t la majeure partie se situe en Espa-
gne.

Viennent ensuite 64 reproduction s grand
format (parfois un simple détail mis en
valeur) , don t 32 en couleurs accompagnées
chacune d'une notice conçue comme un
commentaire de conférencier.

Cette sorte de visite guidée d'un muséeidéal où seraient réunies des œuvres enprovenance du monde entier n'est pas l'undes moindres intérêts de cet ouvrage quia sa place dans la bibliothèque de toutamateur d'art
Jean-Claude Sordclli

L'ÉCORCE
(Ed. Buchet-Chastel)

C'est l'histoire de La Girle , vieille ferme
à grand-peine arrachée à l'abandon et qui
va s'éveiller un moment à la prospérité.
Mais c'est aussi vingt-cinq ans de la vie
d'une humble famille de paysans qui , parmi
les épousailles, les naissances et les décès,
dans les alternances les plus quotidiennes

de joies et de peines, d'espoirs et de fai-
blesses mêlés, suit vaille que vaille le cours
d'une incertaine destinée, en son terme pi-
toyable et malheureuse.

C'est surtout l'aventure de Lacambre,
maître de La Girle , qui jusqu 'au bout s'obs-
tine à croire en la réalité des choses, comme
il a toujours cru en ses grandes espérances,
en chacun de ses plus simples rêves. Et
lorsque la vieillesse, la solitude et l'abandon
viendront le surprendre , et alors lui révéler
un aspect nouveau du monde et de lia vie
— l'envers de l'écorce — qu 'il a jusqu e-là
refusé, ce sera dans la stupéfaction et l'Im-
puissance, dans l'égarement où se noue,
avec le renoncement, irréversible et brutal ,
le drame final.

Christopher Hibbert
LA VIE PRIVÉE DES SOUVERAINS

ANGLAIS A LA COUR DE WINDSOR
(Ed. Hachette)

La vérité n'est pas toujours aussi en-
nuyeuse que l'on a tendance à le croire.
Témoin en est l'insolite mais véridique ou-
vrage de Christopher Hibbert

Sur un ton léger et plein d'humour ,
l'auteur complète pour nous l'image tradi-
tionnelle et compassée que nous avons des
monarques et des illustres personnages gra-
vitant autour d'eux. De Guillaume le Con-
quérant à Elisabeth 11, il égrène les sou-
venirs inédits, les témoignages du temps
en faisant une large place au détail pit-
toresque.

Nous voyons ainsi la reine Adélaïde,
épouse de Guillaume IV, qui n'aimait pas
les courses de chevaux, emporter Bon tricot
à Ascot , tandis que beaucoup plus tard le
prince Philip d'Edimbourg, lui, dissimulait
un transistor sous un haut-de-forme afin de
pouvoir commodément suivre un match de
cricket tout en regardant courir les che-
vaux. Nous imaginons la reine Victoria de-
venue vieille , recevant , alors qu 'elle prenait
l'air un soir à sa fenêtre , • une déclaration
en termes affectueux « d'une sentinelle qui
la prenait pour une femme de chambre.
Nous assistons au spectacle du ministre de
la Guerre du kaiser et de son homolo-
gue anglais enlevant avec soulagement leurs
escarpins vernis dans les salons de Windsor
après le départ d'Edouard VII.

SAMEDI
— Wengen (Suisse , 12 h 55) : La descente hommes. Une course toujours passionnante à

suivre. 
*— Samedi Jeunesse (Suisse, 17 h 20) : Madame Laurence Hutin semble avoir accompli

un réel effort de diversification.
— Les dossiers de l'histoire (Suisse , 22 h 15) : N apoléon ne manquera pas de captiver

les téléspectateurs.
DIMANCHE

— Perspectives humaines (Suisse, 10 h) : Une nouvelle émission produite par Alexandre
Biirge r. Une émission de réflexion .

— Table ouverte (Suisse, 12 h) : Une émission toujou rs intéressante et qui concerne cha-
cun.

— Interneige (Suisse, 13 h 30) : ou le Grand cirque d'hiver. Souhaitons que le pro-
gramme soit renouvelé !

— Objectif 6000 (Suisse romande) : Pou r le premier et le dernier quart d'heure.
— L'Entre-deux-guerres (Suisse , 21 h 15) : Une série historique anglaise adaptée par

Boris Acquadro.
J.-C. L.

HORIZONTALEMENT
1. Ce que font les apôtres. 2. Parées de

gloire. 3. Tardigrade. — Conviendra. — Où
point le jour. 4. Poisse. — Côté d'un navire
que frappe le vent 5. Sa course n'a pas de
terme. — Beau château de la vallée de la
Loire. 6. Poètes chanteurs de l'époque pri-
mitive. — On le cherche dans la bâtée. 7.
Ville de Belgique. — Il joue entre l'ailier et
l'avant-centre. 8. Symbole. — Espérance. 9.
Ourdir un complot — Où un étourneau
peut être posé. 10. Etat d'Europe. —
Trouble.

VERTICALEMENT
1. Qui cherche à séduire. 2. On les a mis

sur la voie. — Mis à sec. 3. Entre deux
partis. — Dans les montagnes Rocheuses.
— Préfixe. 4. Humble manifestation. —
Petite pièce pour violon. 5. Préfixe. — Fait
paraître . 6. Un sportif qui doit parfois plon-
ger. — Introduit. 7. Article arabe. — Invi-
tation à déguerpir. 8 Peintre d'Anvers. —
Ville de Sicile. 9. Pour le zanzi. — S'échap-
per. 10. Epouse d'Assuérus. — Ville des
Pays-Bas.

Solution dn No 386

SAMEDI 13 JANVIER 1968
Peu ou pas d'influences marquantes dans l'ense
Naissances : Les enfants de ce jour seront si
d'ambitions.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Une visite chez votre dentiste est
indispensable. Amour : Faites mieux com-
prendre vos sentiments. Affaires : Vous au-
rez du mal à réaliser le programme fixé.
TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Consultez un oto-rhino-laryngologiste.
Amour : Soyez tenace pour imposer votre
point de vue. Affaires : Ne vous impatientez

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Apprenez à respirer correctement.
Amour : Vous trouverez le réconfort sou-
haité. Affaires : Une opposition se manifeste-
ra dès le départ.
CANCER (22/6-22/7)
Santé : Mangez une grillade avec un morceau
de beurre. Amour : Soyez plus gentil et
plus prévenant Affaires : Tenez compte de
vos intuitions.
LION (23/7-23/8)
Santé : Ne faites pas de travaux minutieux
le soir. Amour : Laissez votre autorité de
côté. Affaires : Vous voulez foire trop de
choses.
VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Votre position au volant est mauvai-
se. Amour : Faites preuve de discernement.
Affaires : Ne soyez ni téméraire ni impru-
dent.

:mble de cette jou rnée.
entimentaux, indépendants et auront beaucoup

BALANCE (24/9-23/10) .
Santé : Buvez un verre d'eau minérale le
matin et soir. Amour : Conservez toute vo-
tre confiance. Affaires : Harmonisez les for-
ces en présence.
SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Votre santé est très moyenne.
Amour : Essayez d'arranger les choses au
mieux. Affaires : Vos exigences sont un
peu excessives.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Vivez le plus possible au grand air.
Amour : La franchise donne de bons résul-
tats. Affaires: N'interrompez pas vos ef-
forts.
CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Ouvrez votre fenêtre la nuit. Amour :
Gardez tout votre sang-froid. Affaires : Ne
perdez pas de vue le but fixé.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Chevilles et poignets faibles.
Amour : Vous êtes un peu « vieux jeu > .
Affaires : Ne vous laissez pas influencer par
votre entourage.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Protégez-vous efficacement des intem-
péries. Amour : Gardez toujours le sou-
rire. Affaires : Vous n 'empêcherez pas ce qui
est inévitable.

Boulin - Radio
T É L É VI S I O N

Seyon 18 - Tél. 5 43 88

ZURICH
(COURS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS H janv. M Janv.
3 % Fédéral 1949 . . 92.25 d 92.25 d
2 %% Féd. 1954, mars 93.— 93.— d
3 % Féd. 1955. iuin 90.60 d 90.60 d
4 %% Fédéral 1965 . 97.40 d 97.50
i Vi% Fédéral 1966 . 97.35 d 97.35 d
5 % Fédéral 1967 . . 102.— d 102.25

ACTIONS
Swlssalr nom 758.— 759.—
Union Bques Suisses 3780.— 3765.—
Société Bque Suisse . 2610.— 2580.—
Crédit Suisse 3005.— 2980.—
Bque Pop. Suisse . . 1775.— 1760 —
Bally 1440.— 1445 —
Electro Watt 1505.— 1540 —
Indelec 1225.— 1215 —
Motor Colombus . . . 1345.— 1355.—
Italo-Suisse 206.— 208.—
Réassurances Zurich 1860.— 1855.—
Winterthour Accld. 888.— 893 —
Zurich. Assurances . . 5040.— 5005.—
Aluminium Suisse . . 3400.— 3425.—
Brown Boverl . . . . .  2390.— 2385.—
Saurer 1530.— 1535.—
Fischer 1090.— 1090 —
Lonza 1350.— 1330.—
Nestlé porteur . . . .  2675.— 2670.—
Nestlé nom 1805.— 1810 —
Sulzer 4025.— 4020.—
Ourslna . . . . . . . . 5370.— 5370.—
Alcan Aluminium . . 117.— 117 —
American Tel & Tel 236.— 235.50
Canadlan Pacific . . 226 '/« 229.50
Chesapeake & Ohio . 278.— d 278.—
Du Pont de Nemours 657.— 655.—
Eastman Kodak . . . 611.— 616.—
Ford Motor 235.— 235.—
General Electric . . 429.— 424.—
General Motors . . . . 359.— 354.—
IBM 2635.— 2655 —
International Nickel 487.— 480.—
Kennecott 196.— 195.—
Montgomery Ward . 113.— 106.50
Std OU New-Jersey . 307.— 302.—
Union Carbide . . . .  214.— 210.50
U. States Steel . . . .  183 '/« 185.50
Machines Bull . . . .  64 '/¦ 63.—
Italo-Argentina . . ..  32 ll* 31.75
Philips 153.— 154.—
Royal Dutch . Cy . . . 185 '/! 185 —
Sodec 223.— 224.—
A. E. G 515.— 513 —
Farbenfabr. Bayer AG 209 'It 210 —
Farbw. Hoechst AG 285.— 289.—
Mannesmann 160.— 161.—
Siemens 295.— 296.50

BALE ACTIONS
Clba, porteur 7900.— 7850 —
Clba, nom. .. . . . . 6400.— 6350.—
Sandoz 6750.— 6700.—
Gelgy, porteur . . . .  9300.— 9500.—
Qeigy nom 4975.— 4925.—
Hoff .-La Roche (bj) 93000.— 93200.—
LAUSANNE ACTIONS
B. O. Vaudoise . . . 1390.— 1390.—
Crédit Fonc. Vaudots 880.— 895.—
Innovation S.A. . . . 390.— 390.—
Rom. d'Electricité 435.— d 440.—
Ateliers oonstr. Vevey 670.— 660.— d
La Sulsse-Vle . . . . . 3100.— d 3100.— d

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
Actions 11 Janv. 12 janv.

Banque Nationale . . 560.— d 570.—
Crédit Fonc. Neucbât. 660.— d 660.— d
La Neuchâteloise asg 1350.— d 1350.— d
Appareillage Qardy . 265.— d 320.— o
Câbl. élect. Cortaillod 8400.— d 8400.— d
Câbl .et tréf . Cossonay 3175.— d 3200— d
Chaux et cim. Suis. r. 520.— d 520.— d
Ed. Dubled & Cie S.A. 1700.— d 1700.— d
Ciment Portland . . . 4800.— o 4800.— o
Suchard Hol. SA. «A» 2100.— o 2125.— o
Suchard Hol. S.A. «B» 12950.— d 13000.— o
Tramways Neuchâtel 360.— o 360.— o
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat, prlv. . . 65.— d 65.— d

Obligations
Etat Neuch. 2ya 1932 93.50 o 93.50 o
Et. de Ntel 4% 1965 95;50 d 95.50 d
Etat Neuch. 3% 1949 99.50 d 99.50 d
Com. Neuch. 3 l/t 1947 97.50 d 97.75 d
Com. Neuch. 3% 1951 92.— d  93.— d
Chx-de-Fds 3  ̂1946 98.25 d 98.25 d
Le Locle 3Vi 1947 98.— d 98.— d
Châtelot 3% 1951 99.— d 99.— d
Elec. Neuch. 3% 1951 92 .50 d 92.50 d
Tram. Neuch . 3M, 1946 93.— d 93.— d
Paillard SA. 3<A 1960 89.— d 89.— d
Suchard Hol. 3V4 1953 99.75 d 99.75 d
Tabacs N.-Ser.4% 1962 89.50 d 90.— d

Cours des billets de banque
du 12 janvier 1968

Achat Vente
France 86.50 89.60
Italie —.68 —.70 %
Allemagne 107.— 109.50
Espagne 6.— 6.35
U. S. A 4.30 4.35
Angleterre 10.25 10.65
Belgique 8.50 8.85
Hollande 119.— 121.50
Autriche 16.60 16.90

Marché libre de l'or
Pièces suisses 48.— 51.—
Pièces françaises . . . 45.— 48.—
Pièces anglaisai . . . 44.— 47.—
Pièces américain»! . . 210.— 225.—
Lingots 4890.— 4960.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Depuis peu de temps, la Régie fran-
çaise des tabacs a mis sur le marché
suisse la Royale « Versailles ». Cette
cigarette filtre, au mélange américain,
a acquis ces dernières années, en
France et sur le plan international ,
une réputation méritée.
Nous l'avons dégustée et sommes
certains que la Royale « Versailles »,
dont le goût se différencie nettement
de celui des autres produits de la
Régie française , donnera une réelle
satisfaction aux fumeurs qui appré-
cient un mélange américain particu-
lièrement étudié.

ROYALE « Versailles »
en Suisse

NEUCHATEL
Samedi

Jhéâtre : 20 h 30, Ubu roi.
usée d'ethnoraphle : 175 ans d'ethno-
graphie à Neuchâtel.

Galerie Karlne : Exposition collective
1967.

CINÉMAS. — Apollo : 14 h 45 et
20 h 30, El Dorado. 16 ans.
17 h 30, Hatari.

Palace : 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30,
Le Soleil des voyous. 18 ans.

Arcades : 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30,
Oscar. 16 ans.

Rex : 15 h et 20 h 30, Duel dans le
monde. 18 ans.
17 h 30, I due pericoli pubblici.

Studio : 14 h 45 et 20 h 30, Un homme
de trop. 16 ans.
17 h 30, Fifi la Plume. 7 ans.

Bio : 14 h 45, Les Folles Années. En-
fants admis.
17 h 30, OSS 117 minaccia Bangkok.
20 h 30, La Chinoise. 18 ans.

PHARMACIE D'OFFICE (jusqu'à 23 h) :
G. Montandon , Epancheurs.
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence,
le poste de police indique le pharma-
cien à disposition.
En cas d'absence de votre médecin,
veuillez téléphoner au poste de po-
lice No 17.
Dès 19 heures, au dimanche à minuit.

Dimanche
Musée d'ethnographie : 175 ans d'ethno-

graphie à Neuchâtel.
Galerie Karine : Exposition collective

1967.
CINÉMAS. — Apollo : 14 h 45 et

20 h 30, El Dorado. 16 ans.
17 h 30, Hatari.

Palace : 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30,
Le Soleil des voyous. 18 ans.

Arcades : 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30,
Oscar. 16 ans.

Rex : 15 h et 20 h 30, Duel dans le
monde. 18 ans .
17 h 30, I due pericoli pubblici.

Studio : 14 h 45 et 20 h 30, Un homme
de trop. 16 ans.
17 h 30, Fifi la Plume. 7 ans.

Bio : 14 h, Les Folles Années. En-
fants admis.
16 h et 18 h, OSS 117 minaccia Bang-
kok.
20 h 30 La Chinoise. 18 ans.

PHARMACIE D'OFFICE (jusqu 'à 23 h) :
G. Montandon , Epancheurs.
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence,
le poste de police indique le pharma-
cien à disposition.
En cas d'absence de votre médecin ,
veuillez téléphoner au poste de police
No 17.

PESEUX
Samedi

CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 17 h 15 :
Linea Rosso 7000. 20 h 30: Le Vieil
Homme et l'enfant.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, 20 h 15 : La Nuit des

généraux.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — RoyaL 20 h 30 : Je le veux

vivant (16 ans).

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château, 20 h 30:

Les Bons Vivants.

Dimanche

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 14 h 30 :

Le Vieil Homme et l'enfant. 17 h 15 :
Linea Rosso 7000. 20 h 30: Major
Dundee.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, 14 h 30: La Nuit des

généraux. 20 h 15 : Représailles en Ari-
zona.

SAINT-BLAISE
CINEMA. — Royal, 15 h et 20 h 30:

Je le veux vivant.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château, 15 h et
20 h 30 : Les Bons Vivants.



- Q —f* I I f\ I *̂\ Samedi et dimanche Admis dès ¦

1 O 1 UUIU à 17 h 30 7 ans M

M LA FÉERIE COMIQUE d'Albert LAMORISSE I
¦ É̂A, EIEI LU DLII iy§|£ 

I

|Ë Bg Ĵia Grand PRIX FÉMININ du Cinéma International 1965 B

CINÉMA DE LA COTE - Peseux Cinéma < LUX > Colombier . 88686
Tél. 8 19 19 ou 8 88 18 ' 

—- —-—— Samedi à 20 h 15 et dimanche à 14 h 30 18 ans
Samedi 13 janvier, à 20 h 30 (en soirée, 16 ans) f . «nrrrr nuK *̂1V*-114¥TVDimanche à 14 h 30 et mercredi 17 janvier, à 15 h LA îJV „,~ , ~ o. £

Admis dès 12 ans avec Peter °'Toole et Omar Sharlf
LE VIEIL HOIME ET L'EIVFAJVT Une fabuleuse surproduction en panavision

Dimanche 14, lundi 15, mardi 16 janvier, à 20 h 30 eastmancolor 

l Charlton Heston dans un superwestern Dimanche et mercredi à 20 h 15
Scops couleurs 16 ans ; TT . , . , .  , , . ..

MAJOR DLWDEE western traditionnel enlevé de main de maître
- . par Audie Murphy

\ ÏÏ° 
domenica ore 17'15 Parlat0 « »̂J REPRÉSAILLES 

EN 
ARIZONA

LUVEV ROSSO 7000 I Technicolor - Techniscope - 16 ans

^0ât <P 5 30 00 ^T *^« /SES» I1P1

m [ ¦; 20h30 ï J rflhniiliiiD m
| Samedi f l L iC  MB \ « Ji — _L IfPf

:̂ i| Mercredi 15 fo JEAN-CLAUDE BRIALY BRUNO CREMER JACQUES PERRIN B* $'

||| | CLAUDE BRASSEUR MICHEL PICCOLI FRANÇOIS PERRIER |§

•Retard des règles A
PERIODUL est efficace, ^̂

£ | en cas de règles retardées et E?
difficiles. En ptiwm. et dreg. _.

} Uma+lmtiajmuamÊMtuamtm j|j£|

%WÈ Bi BUEEC11W

1PALACEB2me semaine IIM̂ IJEAN GABIN, ROBERT STACK WSÊÊÊ
dans gÇtfPrl'a

LE SOLEIL DES VOYOUS B
Tous les soirs, à 20 h 30 _flli &

Samedi, dimanche, à 14 h 45 - 17 h 30 I

SÉANCES NUMÉROTÉES le samedi, I
le dimanche en soirée - Tél. 5 56 66 I

t̂SÉS 
18 ans I

MODÈLES
pour permanentes

et colorations sont
demandés.

Haute Coiffure
Stiihli

vis-à-vis de la poste
tél. 5 40 47.

B|eN'AR

A -k Tous les jours à 15 h et 20 h 30 ks

Jffk POlA _^ll Same[ii et dimanc,ie a 14 h 45 m
I fP̂ îl̂ ^BBiP Dès 16 ans 1

1 LE SUPER-WESTERN 1

I EL DORADO I
H w

J
^

n
NE MITCHUM 1

§1 Les deux grandes vedettes |||
SB pour ce genre de f i l m  ! p|

«f! "v — Samedi  ̂ -I "ï L Ofl Ĥ§ En 5 a 7 Di™nndf a 17 n 30 i
1 —? 2me semaine <— I
I 'mimu m-R» ni f 1

i HATARI veut dire DANGER > en Afrique ... I

Pn̂ <.i jd&'̂ jKLy'"'" î̂ L̂ "̂ w " _̂K3fâ£x î̂fl_^̂ _fli_P_HHM_K_ii iMl I Ec£âMUH ffJ ¦" BM Î ^̂ '-£\

*̂^̂ P ¦Bsfiv?j><' ' ' ÛûL^̂  . 
- ' 'VK' r"v *̂tflDHH__Bffi33fla rJ BMyty*̂ )Siffipi T̂V"*jS t fi* -*-~ p>fc" t^ 'i.̂ 1

i Hardy ,̂ UKI U/AVKIC Eisa É
I KRUGER JOHN WAYNE MARTINELLI j
I et c'est ... la capture des animaux sauvages ! f

S

~1 Salle des Conférences Neuchâtel ni
¦| Lundi 22 janvier 1968, à 20 h 15 MB

SUCCÈS MONDIAL g

Wiener Sângerknaben
19 Direction musicale: TTWE THEIMER, chef d'orchestre J
8(S Au programme : 83

I Motets - Chansons populaires - Valses de Strauss P|
EgjÈ Chants folkloriques feaj

M SEINE HOHEIT HAT'S GESAGT M
jp| Opéra en un acte de Cbnradin Kreutzer |g|

9Rg Prix des places : Fr. 5.— à Fr. 11.— H£V
*̂S> Location chez HUG & Cie, musique HBg

8g| AVIS IMPORTANT fel
§51 Pour, ces Jeunes chanteurs nous cherchons des l§&
!8$ chambres chez des ' particuliers. Nous prions les ISS
M personnes disposées à héberger un ou deux garçons, fyj
KM de bien vouloir s'annoncer chez HUG & Cie Wh,
Sm (tél. 5 72 12).- ig
U Merci d'avance MB

MONTRES
directement
de fabrique
qualité - prix

service après-vente
FLORIMONT

9, fbg du Lac
(à côté du cinéma
Studio) 2me étage

Du lundi
au samedi

(MM. Schalden-
brand)

Q H C T C Rapides £§
r IV L. I +J Discrets gl

"  ̂ Rousseau 5 f J
Ouvert Neuchâte l p^
le samedi matin (038) 5 44 04 B«J

PIANOS
Accordages,
réparations,

polissages, locations,
achats, ventes

et échanges
auprès du spécialiste

FKANZ SCHMÏDT
place de la Gare lb

Corcelles
Tél. S 32 50

42 ans de pratique

Vos manteaux
et vestes de

CUIR
sont transformés

chez R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10
Tél. 5 90 17
Neuchâtel '

Déménagements
Petits transports

TéL (038) 4 05 50,
Neuchâtel.

/ [i  ̂
SALLE DES CONFERENCES NEUCHÂTEL g

/fl^mu^l Mardi 16 janvier 1968, à 20 h 15 S

KW) ROBERTO MICHELUCCI I
\»\ \V\|/ violoniste (soliste de l'Orchestre I musici di Roma) p?J

W ( ORCHESTRE DE CHAMBRE I
DE NEUCHÂTEL §

Direction : Ettore Brero gj|
Oeuvres de : MOZART - VIVALDI - BUCCHI - GERBER jK|

Prix des places : Fr. 4.— à 8.— (taxe comprise) f t f â
Réduction aux étudiants et J. M. S. ?Kl

Location chez : HUG >& Cie (5 72 12). WÊ

^
«——— SI UBaTimW

^

. NOTRE PROCHAIN
? COURS DE CUISINE

? 
Préparation du poisson
4 mardis de 19 h à 22 h.,
Repas compris Fr. 28.—

? 

Renseignements et inscriptions au sujet de tous nos cours à

ECOLE-CLUB MIGROS
11 , rue de l'Hôpital, tél. 5 83 48

• é

I 

Peinture sur céramique 1
(sous émail) 1 1

Peinture sur porcelaine B
Dactylographie I
Connaissance des viandes I
bllISIIIB "\. .f̂

l
\ '¦ H

Photographie 1
Puériculture B

pHBH Centre de culture et de loisirs Wm
**r5l|vJ Renseignements - Inscriptions : «̂H™fr""™ CO-OP, Treille 4 (4me étage) tél. 4 02 02 |p|Ù

ACHAT DE :

ferraille
eî tous vieux métaux

VENTE DE :

déchets de coton et
chiffons pour essuyages
MATÉRIEL D'OCCASION

NEUCHATEL F. BRUGÈRE
ÉCLUSE 80 Tél. 5 12 19

j |* LA CHINOISE
gSâSSH Blf l  M Faubourg du lac 27 - TA S 98 88 .ai méw B tUP j mmÈmmmMmmM J -'L God3lt

Samedi „_ , -A Lundi 15 h 20 h 45 -T-71 ~
Dimanche 20 h 30 Mardi 20 h 45 2 fOIS PriHie

Mercredi 15 h 20 h 45 . .. .

ESPRITS TIMORÉS ET RÉTROGRADES, 
•-*«— 

Prix Luis H
PRIÈRE DE S'ABSTENIR I (c Paris-Match >) Bunuel I

SAMEDI 14 h 45 - DIMANCHE 14 h P R O L O N G A T I O N  1

LES FOLLES ANNÉES DE LAUREL ET HARDY
UNE EXPLOSION DE RIRE | | ENFANTS ADMIS

DE LUNDI A VENDREDI A 18 H 30 /
HITLER... PLUS JAMAIS

 ̂
Des documents authentiques 

de 
MIKHAÏL ROMM

m PARLÉ FRANÇAIS | LE FASCISME TEL QU'IL EST | 16 ANS fi
B̂ ^̂ ^̂ ^̂ B^——^̂ B^1imi1stt liWllrtii l̂lUTIIl;ittlHâkM<i^gK^BBaBHEl>J

g i« ANS ^^DUEI ^ A k
IS LE MONDE^ j Ék 0555 55 fâ

L'ESPIONNAG E DE DEMAI N
AU RYTHME HALLUCINANT !

I 

ARCADES 9 573 78 |
3me SEMAINE M
CHER PUBLIC M

Venez rire... et juger... WÊP3

LOUIS DE FUNÈS 1
se surpasse dans <jB^ ̂j

SAMEDI » DIMANCHE 2 matinées à j£^[B
_____——^ au-dessous de F"-̂ ^̂ —""™—™" Kjiïj

-1 15 h 16 ans £', 20130 W
____________! non admis I I WKT

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal



Echec au renchérissement ryV) . ; _ _ . - i» • #M enadie^enoare 
Jgg/y D OISS B ! B OISS C ! BCSISSe !

mWÊ r^l̂  ^a*é ^e ^ête Café«Exquisito» Café «Zaun»
jû Ha m -tR>C l̂lwfV>' >̂  l'aristocrate pour pour un café noir sans caféine, ménage

^K_Mtfw  ̂ exigeants vraiment exquis votre coeur et votre
^^rtirlW%. porte-monnaie

le paquet de 250 g le paquet de 250 g le paquet de 250 g

i MM V T , O50 O30 03°h il [cj îlilvi -  ̂ -  ̂
_£ |

X̂ ^JP' MARIN 1

FILETS
DE PERCHES

Spécialité de la maison

PETITS COQS
ENTRECOTE

CHAMPIGNONS
à la mode du patron

Salle rénovée !

HÛTEL PATTUS
SAINT-AUBIN (NE)

Samedi:

Tripes maison
et pieds de porc à la
Bourguignonne Fr. 8 —
Truite du lac, brochet et
filet de palée tout frais,
cuisses de grenouilles , etc.

Tél. 6 72 02
__gH_fiBB&_3___aB___f__SEBBi

_¦-4 Pour demain la
rjrtJTL un excellent '^!

AJ| POULET..!
\l M WwFWS^Sn frais du pays ^P

M f̂llfljfÏMKr do notre abattage quotidien KJ

A*̂ -*̂  LE MAGASIN SPÉCIALISÉ ||

LEHNHERR hères i
roii.v donnera satisfaction ' ;

Neuchâtel — Place des Halles — Tél. 5 30 92 S\j

SKI
COURS DU SOIR

#¦ __¦»•-VTV>--  ̂
- ¦ 

H-- >^

 ̂#;!-;:̂ v 'i-ii
!;« -"

4 leçons de 2 heures, téléski compris

Fr. 20.-
Cours donnés le mercredi soir de 20 h à 22 h
sur la piste éclairée de Fontainemelon. î
Première leçon : merc redi 17 janvier.

Service d'autocar Neuchâtel - Fontainemelon
et retour ; abonnement à disposition.

Renseignements et inscriptions :

ÉCOLE-CLUB MIGROS
11, rue de l'Hôpital — Tél. 5 83 48

Bulletin d'inscription :

Nom : Prénom :

Rue : c/o :

Localité : Tél. :

S' inscrit pour le cours de ski du soir.

Signature :

- 

1 Prix populaires J

H E. GANS-RUEDIN I
r ¦ Grand-Rue 2-Croix-du-Marché H

llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll l lllllllllllll
MAGNIFIQUE SALLE À MANGER, exclusivité ODAC

couleur palissandre, comprenant : 1 buffet sur-
monté d'une grande glace avec cadre doré,
1 argentier deux corps, gr. 157 cm, hauteur
190 cm, à riche décoration laiton , 1 grande
table avec dessus verre lie-de-vin et 6 élé-
gantes chaises rembourrées, 1 riche lustre
cristal cinq flammes,

la «aile à manger complète (10 pièces)
Fr. 3980.—

Cette chambre vous procurera une vie de bon-
heur. Livraison franco ; 10 ans de garantie ;
larges facilités de paiement. Des milliers de
clients satisfaits. Fixez aujourd'hui encore un
rendez-vous.

AMEUBLEMENTS ODAC-COUVET-Tél. (038) 9 62 21
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiir

Dettes = Soucis
Débarrassez-vous-en par la

gestion de dettes
¦ Créanciers : plus rien à faire avec eux
B Paiements : à un seul endroit
¦ Coût : 4 lois moins qu'un prêt
¦ Action : rapide
¦ Discrétion : absolue

Dr Bernhard Week, tél. (037) . 9 24 04,
7, rue Chaillet, Fribourg.

Beaux choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

SKIEURS
HORAIRE

GÉNÉRAL DES COURSES EN
CAS DE NEIGE FAVORABLE
Départs : place Poste et arrêts
à : Sablons, Chaumière, Ro-

sière, Vauseyon

VUE-DES-ALPES
Samedi dép. 13.30

» Dimanche dép. 10.00 13.30
Mercredi dép. 13.30 i
Mercredi SOIR dép. 19.3©

IES BUGNENETS
Samedi dép. 10.00 13.30
Dimanche dép. 09.00 10.00 13.30
Lundi dép. 13.30
Mercredi dép. 13.30
Jeudi SOIR dép. 19.30

Départ de Peseux, place Poste
POUR LES BUGNENETS

Samedi dép. 13.15
Dimanche dép. 13.15

AtrrocABa i

WITTWER+FISCHER
¦¦*«¦""* i- mMJI mm

I

SANDOZ & Gie
ses vins fins
de France

17, rue E.-Roulet, Peseux
Tél. 811 29
DÉGUSTATION GRATUITE

^̂  
SUPPORTERS 1

w I iH venez encourager H

I T B̂f 
lors du match Bil «BaSf de barrage M

1 "°KUSNflCHT-
gen 3 

fI YOUNG SPRINTERS
|S Départ 17 h 30 Fr. 17.—

fr.-.̂ B Programmes et inscriptions :

. M Jflgg]SB2B2
D_-4nb_—----B--EBSA_____!B*B9i______«M___a__a_n<sa_|

UNIQUE SPECTACLE B|

CHŒURS ET I
i DANSES BE i
I l'année soviétique 1
¦ au Palais des expositions H

H Samedi 20 janvier I
H en soirée. Départ 18 heures I

EH Dimanche 21 janvier f
SB en matinée. Départ 12 h 15

H Prix de la course en car :
H Fr. 18.50

^"¦̂ J Billets d'entrée à disposition

}t) ^m Inscriptions - Réservation

1 (D5QJ SB 2 62

il KIPI i r W Â T F I  nrCTt l in  A I.IT La selle de chevreuil «Grand Veneur» //
(} mr^^*_ ~ -̂ ^̂ ^m Une 

étape K tj l A U K A N I I* médaillon de <&evreiuU «Mtea» 
\I

il HflM- '̂  ̂*̂ * BBHBHE"
~• ''"<l ' "'' ~ '•* '" '" ¦ 

' I_ B ' c r;l '1'c c'e li^ vre ;l 
'a mode du chef //

// WÊÊÊt r̂W l̂^̂ wWTrW* - " agréable 
^
^\ y»

 ̂
Le civet de chevreuil \\

)) f  ¦ti î K̂J Qj ' ;' * TP TI et fc^<L ^ktvi 
LES HUITRES IMPÉRIALES //

Il i_Pl_B " * ~- ¦"¦¦ ___8É__I '¦ * t^àTT^ a |f j fTfjjji^ Leà cuisses de grenouilles fraîches \\
\\ |J||IW,*̂

_
Té| 1

"
3
^B

*̂ ^  ̂ COÎlfortable -̂AlHîiïi^  ̂ Les moules marinières (f
(( ' NEUCHATEL Tous les vendredis et samedis soir : ) l
)) " „ 

— ,-. .«- - 
 ̂

(o3a) 595 95 TRIPES A LA NEUCHATELOISE ((Il U/STBI l\ -., vous offre ses spécialités : —______________~_»„—_^_—_______ il
)) *% L̂sÊ ŷ\ Entrecôte Café de Paris T) a cl ni i v n r>+ "jr™" Spécialités : ((
(( S\S&Wf<r\ Entrecôte morilles • ¦** IX C l i a U T UTl L , ) )
)) /  JarU L \ Filets mignons aux morilles J n l Venez déguster nos \\
(( M—tix L- 3jk \ Emincé de veau au curry uit K^CTC i C menus du petit Paris, ((
)) ___*  ̂ Fondue bourgui gnonne ,. % \\
(( DBUX-COLOMBES Filets de perches des 1 ravailleurs Fr- 12-- a 15-- (( ,
J) _., .. _ . -. ̂ «. Cuisses de grenouilles Vins de premier choix )J '
(( »>'o""''w y 6 36 W> Langoustine à l'Indienne (La Paix) Salleg pour banqnetg, //
I) "__ 5_5_B_Ŝ """

~"~ doran t  : 
R. FURRER noces, sociétés, etc. \\

( E. ROTH-TROGER [|| ^"5 47 65 ^̂j ^̂ ^ ^̂ yw f̂ (03ft)
T<5'48 53 II

(( Restaurant de Spécialités valaisannes RESTAURANT Tous les samedis et Jeudis (l
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| AUBERGE de CRONAY 1
Tél. (024) 5 21 40, à 6 km d'Yverdon -,

H le relais des gourmets S
¦ EH ¦ Fermé le lundi g £JQ as

f \Mariages légitimes
Bureau international
le plus important et sérieux de
Suisse romande. Depuis 20 ans
dans la branche. Succès toujours

croissants.
Mme J. de POURTALÈS

26, parc Château-Banquet
1211 GENÈVE 21. - Tél. 32 74 13V /

Hôtel du Lion-d'Or, Boudry
Ce soir dès 20 heures

GRAND BAL DU PETIT NOUVEL-AN
avec le dynamique orchestre d'Edgar-
Charles (5 musiciens).
AMBIANCE DU TONNERRE

Projecteur sonore
ciné 16 mm

marque Swiss Movie-Vox, occasion ex-
ceptionnelle, appareil de Ire qualité.
Cause de vente : double emploi.
Prix des plus intéressants.
Demander l'adresse du No 2881 au bu-
reau du journal.
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De nombreux cols sont fermés en Suisse
et des avalanches menacent partout

Un village saint-gallois complètement isolé

SARGANS (Saint-Gall) (ATS). - Une
avalanche s'étant détachée de la montagne
jeudi après-midi près de Sankt-Peter, entre
les localités de Pfaefers (Saint-Gall) et de
Vaettis, dans le val Talmina, a coupé la
route sur une quinzaine de mètres, de sor-
te que le village de Vaettis est complète-
ment isolé.

Vendredi matin, les amoncellements de
neige ont rendu absolument impraticable la
route Pfaefers - Vadura, puis une tempête
de neige a balayé toute la région. Les tra-
vaux de déblaiement sont activement pous-
sés.

DES AVALANCHES MENACENT
L'Institut pour l'étude de la neige et des

avalanches au Weissfluhjoch sur Davos
communique, vendredi matin, le bulletin
suivant :

Une couche de 20 à 40 centimètres de
neige, accompagnée de vents tempétueux du
nord soufflant à plus de 100 km à l'heure
est tombée dans les Préalpes et les Alpes,
au nord de la ligne Rhône - Rhin, y com-
pris le centre des Grisons. Il existe dans
toute cette zone un grave danger de glisse-
ments de plaques de neige, et aussi l'éven-
tualité que des avalanches se détachent de
certaines pentes et atteignent le fond des
vallées. Les parois situées au sud-est et
au sud-ouest sont des plus menacées.

Dans les autres régions des Alpes, où
la couche nouvelle atteint moins de 20 cm,
le danger est considérable surtout sur les
crêtes situées à l'ombre.

NOMBREUX COLS FERMES
L'A.C.S. et le T.C.S. communiquent, ven-

dredi, que les cols suivants sont fermés :
Alluila , Bernina, Fluela, Furka, Grimsel,
Klausen, Lukmanier, Oberalp, Pilion, Saint-
Gothard, Simplon, Spluegen, Susten et Um-
brail, de même que le Grand-Saint-Bernard
et le San-Bernardino. Les voies d'accès au
tunnel du Grand-Saint-Bernard ne sont pra-
ticables qu'avec chaînes, et celles du tun-
nel du San-Bernardino avec des pneus à
neige ou des chaînes. Le col de Bellegarde
est fermé sur le côté fribourgeois, tandis
que sur le côté bernois, il est praticable
avec des pneus à neige ou des chaînes.

Sont également fermées, les routes Gam-
pel - Goppenstein, Amsteg - Gœschenen
et Gœschenen - Andermatt.

Les cols suivants ne sont praticables
qu'avec chaînes : Bruenig, Julier, Maloja,
les Mosses, ainsi que les routes Orsières -
Bourg-Saint-Pierre - Grand-Saint-Bernard,
Aigle - Leysin, Aigle - les Diablercts, Aigle -
Villars, le Châble - Verbier, Interlaken -
Beatenberg, Interlaken - Lauterbrunnen, In-
terlaken - Grindelwald, Grafenort - Leu-
Icerbad.

Des pneus à neige sont recommandés pour
la route Giornico - Airolo, à partir de La-
vorgo.

Pour tous les autres cols et routes, des
pneus à neige ou des chaînes sont indis-
pensables.
GOTHARD: OUVERTURE IMPROBABLE

De violentes tempêtes ont empêché d'en-
treprendre le déblayage de la route du Go-
thard obstruée par la classique avalanche
d'Entschig descendue jeudi soir près de
Wassen et sur la route du San-Bernardino,
la circulation a été presque entièrement pa-
ralysée, la visibilité étant quasi nulle pen-
dant la tempête.

La réouverture de la route du Gothard
dépend en grande partie du temps, a dé-
claré vendredi la police cantonale d'Uri.
Comme la route est bloquée à partir d'Am-
steg, le chargement des autos doit se faire
à la gare d'Erstfcld.

TRUNS : SANS CHANGEMENT
Dans le village grison de Truns, le dan-

ger d'avalanche continue à être très grand
et les onze maisons d'habitation de la par-
tie supérieure de la localité qui ont été éva-
cuées mercredi, demeurent vides. Les famil-
les sans toit ont été accueillies chez des
parents, dans des chalets inoccupés ou à
l'asile des vieillards. La filature se trouve
également dans la zone de danger et elle
a été fermée. Quant à la route cantonale
et à la ligne de chemin de fer, elles ne
sont pas directement menacées par l'ava-
lanche « Cavistrau ».

MACOLIN : CHAINES OU
PNEUS A NEIGE

Ailleurs, en montagne, de nombreuses
routes ont dû être fermées a la circulation.
La route d'accès à Macolin ne peut plus
être utilisée qu'avec des pneus à neige ou
des chaînes par les habitants de la région.
La route est fermée aux automobilistes du
dehors. Pour le col du Bœtsberg, entre Zu-
rich et Bâle, les chaînes ont été déclarées
obligatoires pour les automobilistes emprun-
tant cette voie très fréquentée.

Depuis vendredi à midi, l'hôtel du Chas-
serai est de nouveau alimenté en eau et
en électricité. Le vent avait déraciné plu-
sieurs arbres et ceux-ci avaient arraché deux
pylônes. L'hôtel a été sans eau et sans
courant pendant quatre jours.

LA NEIGE COUTE CHER
Dans les villes du Plateau suisse, l'éva-

cuation de la neige coûte chaque hiver jus-

qu'à deux millions de francs. La ville de
Zurich a besoin de 800 persones pour dé-
blayer les tas de neige, tandis qu'à Bâle,
on s'en tire avec un quart de cette main-
d'œuvre. Dans le canton de Zurich, près
de 250 chasse-neige sont en action.

Un groupe bloqué dans
l'Oberland a enfin pu

regagner la plaine
Grâce à l'amélioration des conditions

atmosphériques, vendredi , la garde aé-
rienne suisse de sauvetage a pu interve-
nir pour ramener en plaine les huit
personnes bloquées à la Schwarzwaldalp,
sur Meiringen (Be). II s'agissait de cinq
écolières, de deux adultes et d'un ins-
tituteur, tous de Zurich , qu 'un hélicop-
tère a redescendus à Meiringen. Deux
des écolières étaient malades, et cette
intervention de la « GJY.S. » se révélait
indispensable.

Mais la garde aérienne de sauvetage
a d'autres tâches qui l'attendent : elle
doit porter secours à un vieillard , blo-
qué au-dessus de Seewis (Praettigau)
avec son mulet , et faire descendre une
avalanche à Bisistal (SZ).

Petite entreprise et rationalisation :
l'exemple d'un effort méritoire

De notre correspondant de Beme :
La petite entreprise ou celle de moyenne

dimension, ne sont guère capables de s'adap-
ter aux exigences économiques de notre
temps 1 C'est ce qu'on entend dire souvent
et si, dans certains cas, ce regret ou ce
reproche semble justifié, on aurait grand
tort de l'ériger en vérité générale. L'Union
suisse des arts et métiers a voulu prouver
le contraire — et elle y est parvenue —
en invitant, jeudi dernier, les journalistes
à visiter ce qu 'on nomme encore chez nous
une « teinturerie » et ce qui est plus exac-
tement une entreprise de nettoyage à sec.

Il s'agit là d'ailleurs moins de . produire »
que de . servir », dans le sens où l'on
distingue justement la production du ser-
vice, puisque le travail n'a point pour but

d'augmenter la quantité des biens de con-
sommation, mais d'en prolonger l'usage.

A cette fin , on compte chez nous quel-
que 400 entreprises, occupant entre 3000
et 4000 personnes et qui traitent, bon an
mal an, 10 millions de kilos.

Le Suisse s'accommode-t-i] mieux que
d'autres de vêtements qui ne sont pas en
parfait état, ou bien est-il plus soigneux,
ou encore la ménagère particulièrement éco-
nome s'entend-elle à détacher elle-même cer-
taines pièces de vêtements? Toujours est-il
que la dépense pour le nettoyage à sec est
de 13 francs par an et par habitant chez
nous, alors qu'en Allemagne, par exemple,
elle est de 16 marks.

L'ÉVOLUTION DES PRIX
Il faut noter d'ailleurs que l'évolution des

prix , dans cette branche n 'a pas suivi la
courbe du renchérissement et on doit s'en
réjouir. Mais cela ne fut possible que grâce
à un efficace effort de rationalisation.

C'est le cas, en particulier , pour l'en-
treprise que nous avons visitée, qui n'est
toutefois pas un exemple unique en Suisse.

La seule vue des installations permet déjà
d'avoir une idée des gains de temps et des
économies de personnel qu'apportent les
perfectionnements mécaniques. Mais les chif-
fres sont à eux seuls éloquents.

Les voici pour l'entreprise en question.
De 1947 à 1967, le chiffre d'affaires a

quadruplé. Mais dans le même temps, le
nombre des ouvriers est tombé de 27 à 18.

Quant aux salaires, ils ont augmenté non
seulement en valeur nominale, mais en va-
leur réelle, ce qui s'explique aussi par des
exigences accrues quant à la formation pro-
fessionnelle.

Ainsi, il y a vingt ans, une repasseuse
était payée un franc de l'heure, elle reçoit
aujourd'hui 4 fr. 60. Pour le « détacheur »,
ouvrier spécialisé, on a passé de 2 fr. 30
à 7 fr. 25.

Et malgré cela, la part des salaires à
l'ensemble des frais d'exploitation qui était
d'environ 33 % en 1947 n'est plus que de
20,6 %.

En revanche, la rationalisation exige de
très lourds investissements et les chiffres
comparatifs les plus ' impressionnants sont
sans doute ces deux-ci : •.

Une « place de travail » au repassage
représentait un investissement de 900 fr.,
il y a vingt ans ; aujourd'hui , il faut 21,000
fr., donc environ 23 fois plus.

LA PRODUCTIVITÉ AUGMENTE
Mais la productivité s'accroît, elle aussi,

puisque, en moyenne, un ouvrier pouvait
traiter 1,6 pièce de vêtement en une heure,
alors qu 'aujourd'hui , cette moyenne s'élève
à 7,5.

Et pour le consommateur ? Le résultat
est favorable aussi, car les tarifs n'ont aug-
menté , en 20 ans, que de 30 % environ,
ce qui reste bien inférieur au renchérisse-
ment général.

La rationalisation est aussi une nécessité
en raison aussi de la pénurie de main-
d'œuvre.

QUI DONC FERAIT LE TRAVAIL ?
Il faut là, comme ailleurs, recourir à une

forte proportion d'ouvriers étrangers. L'un
de nos « guides » nous disait : on ne forme
presque plus d'apprentis en Suisse pour ce
métier ! En réalité , on en compte un pour
dix entreprises. A méditer par ceux qui
s'étonnent ou s'indignent de la « facilité »
avec laquelle les autorités ouvrent nos fron-
tières aux travailleurs d'autres pays. S'ils
n'étaient pas là , qui dont ferait l'ouvrage ?

Quoi qu 'il en soit , la « leçon de choses »
à laquelle nous avons été conviés a montré
que l'esprit de progrès habite aussi bon
nombre de ceux qui entendent maintenir
l'entreprise à la mesure de l'homme.

G. P.

Le «silencieux» de Klofen

«j^MMSUISSE ALÉMANIQUE^ _J \̂

ZURICH (UPI). — La compagnie Swissair a précisé que l'installation présentée
dernièrement à Kloten, pour atténuer le bruit des réacteurs en révision afin de moins
importuner les habitants des localités des environs de Kloten , n'a pas coûté 1,3 million
de francs, mais 165,000 francs. C'est l'installation plus grande, qui sera mise en service

l'été prochain pour les long-courriers, qui reviendra à près de 1,25 millions de francs.
Notre photo : L'installation qui se trouve à Kloten.

(Photopress)

Après les Alpes et Annibal, les éléphants pouvaient penser être débarrassés de la
neige, eux qui vivent sous des climats plus cléments. Mais le sort en décide parfois
autrement et ce pachyderme de Bâle a pris l'air d'une manière assez curieuse. Au
zoo, en effet, les gardiens n'arrivaient plus à émerger des amas de neige tombée ces
derniers jours. Aussi ont-ils pris une décision : et c'est pourquoi l'on peut voir cet
éléphant traîner un chasse-neige à travers les allées du parc...

(Photopress)

U n'a pas l'air de se plaindre !
i

Deux adolescents
de Zurich retrouvés

en Espagne
ZURICH (ATS). — Une adolescente

de 14 ans et un camarade d'un an son
aîné , parti s de Zurich-Schwamendingen
le 27 décembre, et depuis portés dispa-
rus, se trouvent en Espagne sans
moyens d'existence. Ils se sont annon-
cés jeudi au consulat suisse de Malaga
d'où contact téléphonique a été pris
avec la mère de la jeune fille. Les deux
jeunes vont être rapatriés.

Pollution des eaux :
inquiétude des pêcheurs

—— .. _ . . .. — , - . ,— . . .  — . . - — . _ . .  - _ ,,

GENÈVE (ATS). — Dans une question
écrite au Conseil d'Etat genevois , M. Fré-
déric Born , député socialiste , affirmait que,
venant du département français de l'Ain ,
tous les affluents pollués de l'Allondon et
de la Versoix mettent en danger la vie
piscicole de ces deux rivières genevoises.

M. Born demandait ainsi au Conseil
d'Etat s'il n'envisageait pas d'intervenir au-
près des autorités françaises pour exiger des
mesures sévères à prendre contre la pollu-
tion des eaux de ces affluents.

Dans sa réponse, le Conseil d'Etat cons-
tate qu'effectivement , en ce qui concerne
la pêche, les eaux toujours plus polluées
des affluents de la Versoix et de l'Allon-
don portent atteinte à la qualité de ces ri-
vières, les deux plus importantes sur terri-
toire genevois au point de vue piscicole.

PROBLÈME GÉNÉRAL
Mais le Service cantonal de la pêche ne

peut pas intervenir directement auprès des
responsables français , puisqu 'il s'agit d'un
problème de pollution générale , relevant
d'abord d'arrangements entre les services
d'assainissement des deux pays. Le service de
la pêche est néanmoins intervenu dans cer-
tains cas, en particulier à propos des éva-
cuations de limons par l'Oudard.

Le programme genevois d'épuration des
eaux étant fort avancé, le Conseil d'Etat
espère pouvoir intervenir avec plus de poids
auprès des autorités françaises pour leur
demander de prendre, à leur tour, les me-
sures d'assainissement qui s'imposent.

Campagne pour un fromage
à raclette de qualité

VA LAIS  ̂ g»

De notre correspondant :
Une campagne en faveur d'un fromage

à raclette de qualité vient d'être entreprise
par la station cantonale d'industrie lai-
tière.

L'écoulement des fromages déclassés pose
en effet de sérieux problèmes. En concur-
rence avec les fromages français qui béné-
ficient d'une politique de dumping, c'est-à-
dire d'un subside à l'exportation, le pro-
ducteur de fromage de second choix tra-
vallera inévitablement à perte.

Quant à hausser les taxes à l'importa-
tion , cela risquerait de déclencher des me-
sures de représailles contre nos propres
exportations du produit (4000 vagons par
an). Or nous exportons déjà à perte (une
sorte de dumping aussi) et l'on parle d'un
déficit de 150 à 200 millions, que la caisse
fédérale ne serait plus d'accord de payer.

En vue d'augmenter les chances de réus-

site de cette action en faveur d'un fromage
de qualité, la station cantonale prend un
certain nombre de mesures concernant l'in-
dustrie du lait. Elle organise des cours de
fromagers, fait donner des conférences et
décide d'autre part de renforcer les con-
trôles. II a été décidé, de plus, que désor-
mais le lait vendu à des fromageries com-
mercialisant leurs produits serait payé en
tenant compte de la qualité.

Un couple suisse
condamné à Lagos

LAGOS (Nigeria) (UPI). — Le ressor-
tissant suisse Hubert de Luserna Cam-
pigllone, 50 ans, et sa femme Lucienne,
57 ans, ont été condamnés par un tribu-
nal de Lagos, à deux semaines de pri-
son. Le couple avait été appréhendé la
veille du jour de l'An à l'aérodrome
international de Kano, après avoir été
trouvés porteurs de 20 ,000 livres nigé-
riennes. Ils avaient été Inculpés d'im-
portation illégales de devises. Tous
deux auraient déclaré pour leur défen-
se, que l'argent leur aurait été remis à
Genève par un ami qui leur aurait de-
mandé de le déposer dans un hôtel de
Kano.

Café mis à sac
(sp) Des cambrioleurs vandales ont sévi
nuitamment au préjudice d'un café-bar
du quartier des Pâquis, dans lequel ils
s'introduisirent par effraction . A l'inté-
rieur ,les malandrins se livrèrent à une
véritable mise à sac, brisant tous les
tiroirs et emportant finalement une cas-
sette contenant 1500 francs. Une enquê-
te est en cours.

Issue mortelle quatre
mois après l'accident

(sp) A l'hôpital cantonal de Genève est
décédé vendredi matin M. René Moyat,
âgé de 66 ans, Vaudois. C'est au mois
de septembre dernier que M. René
Moyat avait été renversé par une auto-
mobile avenue Wendt et très griève-
ment blessé.

Isolés, mais
réalistes...

(c) Deux petits hameaux de la commune
de Binn sont isolés depuis de nombreux
jours. Giessen, qui compte trois familles,
et Imfeld , une cinquantaine d 'habitants ,
ne se sont pas formalisés pour autant ,
mais se sont organisés de manière à ne
manquer de rien ou presque. Un système
re rotation a été instauré entre lest ha-
bitants , de manière que , chacun leur
tour, ils descendent à skis jusqu 'à Bienne
pour y chercher le courrier et les provi-
sions indispensables. La descente à skis
demande dix minutes alors que la re-
montée se fai t  en une heure au mini-
mum.

Issue mortelle en Valais
(c) A Saillon , dans le district de Martl-
gny, un habitant de la localité, M. Paul
Vouillamoz , 66 ans, marié , père de plu-
sieurs enfants , a succombé vendredi des
suites d' une grave chute qu 'il avait fait
dans sa maison. M. Vouillamoz était
tombé d'une hauteur de plusieurs mè-
tres d'un balcon et s'était fracturé le
crâne. Il a été conduit à l'hôpital de
Martigny mais ne devait plus jamais se
remettre. Il succomba hier à ses bles-
sures.

Direction : E. Henry, conseil commercial

Institut indépendant spécialisé dans la formation et le perfectionnement
des cadres de l'entreprise. Enseignement animé exclusivement par des
praticiens. Nombre limité d'étudiants. Certificats.
Cours spécial « ORGANISATION DU TRAVAIL » - Admission < 20 ans ;
diplôme école technique (ou certificat fin apprentissage) et expérience pro-
fessionnelle. Durée : 15 journées (6 vendredis et 9 samedis) du 20 janvier
au 7 juin 1968 (examens en septembre 1968).
Cours spécial « SECRÉTAIRES DE CADRES » — Admission : 20 ans ; diplôme
école de commerce, de secrétariat, de fin d'apprentissage ou 5 ans de
pratique. Durée : 15 journées (samedis) du 3 février au 6 juin 1968
(examens en septembre 1968).
Documentation SSO 3 envoyée sur simple demande.
Ch. de Mornex 38 (Parking Montbenon) — 1003 LAUSANNE
Tél. (021) 23 29 92

(sp) Les inspecteurs de la police de sû-
reté ont appréhendé au term e d'une
enquête rondement menée le dénommé
Jean B., un Grison de 21 ans, qui s'est
rendu coupable de vols fort déplaisants.

Jean B. rendait en effet visite à un
c ami » lorsque celui-ci était absent. 11
savait où trouver les clefs de la cham-
bre et connaissait la cachette où l'inté-
ressé dissimulait ses économies. A plu-
sieurs reprises, Jean B. se servit sans
vergogne. Le volé soupçonnait tout le
monde... sauf le voleur. Mais les poli-
ciers eurent des doutes et tendirent un
piège dans lequel Jean B. tomba.

L'ami dépouillait l'ami !

LUGANO (ATS). — Le « Corriere del
Ticino » déclare vendredi matin avoir
appris de source absolument sûre que le
conseiller d'Etat M. Angelo Pellegrini
présentera sa démission , et que le co-
mité cantonal' du parti conservateur
tessinois se réunira cet après-midi à
Bellinzone pour s'occuper de la succes-
sion .

M. Angelo Pellegrini, frappé juste
avant Noël d'une attaque, se trouve ac-
tuellement en convalescence sur la côte
ligurienne , en Italie.

Accident mortel
CAPOLAGO (ATS). — Vendredi sou-,

vers 19 h 30, M. AIdo Grigioni, chirurgien
à l'hôpital cantonal de Mendrisio, a été
victime d'un accident mortel de la circula-
tion. Sa voiture a été happée par un autre
véhicule alors qu'il débouchait sur la route
cantonale de Capolago. La mort a été
Instantanée. Le docteur Grigioni avait 54
ans.

Un journal annonce la
démission du conseiller

d'Etat Pellegrini (sp) A Bcthanie est décédée à l'âge de
83 ans , Mlle Jeanne Paschoud , ancienne
maîtresse à l'Ecole Vinet , une person-
nalité rayonnante, dont l'influence sur
la jeunesse s'est exercée de façon effi-
cace et heureuse pendant plus de soi-
xante ans.

Mlle Paschoud , fille de l'avocat et
éclaireuses lausannoises. En septembre
1915 elle créa à Lausanne un groupe
d'êclaireuses qui se développa rapide-
ment et essaima ensuite dan s le canton.

Mlle Paschoud organisa ensuite l'Asso-
ciation vaudoise, dont elle fut la com-
missaire cantonale jusqu 'en li)35.

Jeanne Paschoud , fil le de l'avocat et
conseiller national Louis Paschoud , était
née en 1885 à Lutry. Elle fréquenta
l'Université de Lausanne et obtint en
1906 sa licence es sciences mathémati-
ques. Dès 1904, et jusqu'en 1954, elle a
enseigné les mathématiques à l'Ecole
Vinet, et de 1954 à 1964, la pédagogie
appliquée , enseignement dont elle a
fait profiter également les élèves de
l'école ménagère rurale de Marcelin , de
Champ-Soleil , les futures diaconesses de
Saint-Loup, l'Association des paysannes
vaudoises, et les lectrices de « La terre
romande >, par la page de la fermière.

Mort de la fondatrice des
éclaireuses lausannoises

(sp) Pour sa dixième manifestation, du
2 au 10 mars 1968 au Palais de Beau-
lieu de Lausanne, le Salon international
du tourisme et des sports battra tous
les records : au total, 28,000 mètres car-
rés de présentation occupant neuf sec-
teurs de Beaulieu , dans le corps cen-
tra], les halles nord et sud, avec une
participation d'une section nautique ex-
ceptionnelle. L'organisation de ce vas-
te ensemble, consécration des efforts
accomplis depuis une décennie à Lau-
sanne, est présidée par M. Georges Mar-
quis, avec la collaboration de M. Max
Labenski, directeur du Palais de Beau-
lieu.

LAUSANNE
Un exceptionnel Salon

international du tourisme

(. spi Ainsi que i;i euiuu une UL-UI euso
tradition , l'Union des étudiants lausan-
nois organisera dans les salons du Pa-
lais de Beaulieu, son annuel bal de
l'entraide. Cette manifestation, dont le
caractère est patent, puisque la recette
est entièrement consacrée au fonds d'en-
traide universitaire, aura lieu samedi
en huit.

Le but est d'aider des étudiants suis-
ses ou étrangers se trouvant dans une
situation financière difficile. Le bal est
une des principales mondanités de la
saison lausannoise . Il sera animé par
plusieurs orchestres, des variétés, de
l'ambiance sélect mais aussi du yé-yé
fleuri , à condition que l'on soit propre
et que la tenue ne soit pas trop négli-
gée tout de même.

Le bal de l'entraide
universitaire

(sp) Des inconnus ont failli réussir au
boulevard de Grancy, un « coup » d'une
certaine importance. Ils ont fracturé la
porte arrière d'une succursale de la Mi-
gros et se sont attaqués au coffre-fort.
Avec l'attirail nécessaire pour percer
l'acier : bouteilles de gaz et chalumeau
oxhydrique, amenés sur place, et se mi-
rent à l'ouvrage. Mais sans doute dé-
rangés par le passage de piétons ou
d'une ronde de police, ils abandonnè-
rent , laissant sur place bouteilles et
chalumeau.

Un autre cambriolage a réussi la mê-
me nuit , dans un commerce de pneus
sis à la rue Pré-du-Marché. Des indi-
vidus ont brisé la grande vitre de la
porte d'entrée et se sont emparés d'une
cinquantaine de francs trouvés dans un
tiroitf-cais.se.

Cambriolages

Ce que l'on veut 'S::>Î<V
Weisflog le peut! |  ̂\ [ j

ACCIDENT DE LUGE

(c) Georges Arlettaz, fils de Jules, âgé de
18 ans, de Biiitonnaz , a été victime d'un
accident de luge. Sur la route de la Fon-
taine à Vers-1'Eglise. Il est entré en colli-
sion avec une moto. Le jeune homme qui
se trouvait avec lui sur la luge ne souf-
fre que de blessures superficielles, mais
M. Georges Arlettaz a subi de graves
lésions internes. Il a été hospitalisé à Mar-
tigny où une intervention chirurgicale a été
nécessaire.

Un jeune homme
grièvement blessé

ALTDORF (ATS). — Pas d'eau, et
bientôt plus de vivres, telle est la situa-
tion à laquelle les habitants d'Urnerbo-
den, hameau de la commune urnnai.se
de Spiringen, doivent faire face, à la
suite des fortes chutes de neige de ces
jours derniers. En effet, la région est
totalement isolée du reste du monde. Le
col du Klausen, seule liaison avec le
canton d'Uri, est fermé, et la route
du Linthal conduisant à Claris , est inter-
dite au trafic en raison du danger d'ava-
lanches.

La police cantonale uranaise a organi-
sé une centrale de secours, qui met sur
pied un service d'entraide, avec l'appui
des autorités civiles et militaires. Les
habitants d'Urnerboden sont privés de
médecin, de sage-femme et de vétérinaire.

Uri : une commune
! dans une situation

désespérée

— — i

BERNE (ATS). — Vendredi est échu
le délai de référendum pour toute une
série de lois et d'arrêtés votés par les
Chambres fédérales à la session d'au-
tomne 1967, notamment l'ensemble des
textes entraînant une réduction des sub-
ventions fédérales. Personne n'a deman-
dé le référendum. Prévoyant ce fait, le
Conseil fédéral a déjà décidé de mettre
ces textes en vigueur le 1er janvier.

On sait qu'en revanche la nouvelle
loi sur le tabac devra faire l'objet d'une
votation populaire, la maison Dernier
ayant lancé un référendum.

Ne sont pas contestés non plus les
textes ayant trait à l'assurance-invali-
dité , à la réorganisation du départe-
ment militaire fédéral et au code pé-
nal militaire, qui vont entrer prochaine-
ment en vigueur.

Le délai de référendum
est passé : le tabac

reviendra sur le tanis

BERNE (ATS). — Comme la commis-
sion militaire du Conseil national l'a
fait mercredi ,1a commission militaire
du Conseil des Etats a décidé d'autori-
ser le département militaire fédéral à
faire usage de son droit d'option , pour
commander une série de 140 obusiers
auto-moteurs américains du type
« M-109 » . En passant commande avant
le 31 janvier, le « DMF » bénéficiera
d'une réduction de prix de 40 millions
de francs. Le message du Conseil fédé-
ral, relatif à cet achat , sera probable-
ment présenté aux Chambres pour la
session de mars. La commission a éga-
lement approuvé l'achat d'une deuxiè-
me série de 287 chars du type « M-113 ».

La commission militaire
du Conseil des Etats

pour l'acquisition
de canons auto-moteurs



Humeurs sur un plan de communauté
entre la France et les pays de l'Est

La presse parisienne, commentant l'interview radiotélévisée du premier ministre
jeudi soir, s'accorde pour souligner le ton « menaçant > employé par M. Pompidou au
sujet de la crise provoquée au sein du Marché commun par le « non » gaulliste
à la Grande-Bretagne.

Le premier ministre, certainement en ceci
porte-parole du général De Gaulle, a, en
fait, menacé d'une rupture du Marché
commun dans l'éventualité où les cinq par-
tenaires de la France bloqueraient la poli-
tique agricole commune.

Ceci inspire à l'éditorialiste de I'« Aurore >
le commentaire suivant : « Cette sorte d'aver-
tissement en dit long sur l'atmosphère que

« l'affaire anglaise > a créé au sein de la
communauté. Le premier ministre a, dans
ce domaine, dépassé les bomes de la mo-
dération nécessaire ».

M. Pompidou a certes évoqué la « crise
très grave » que provoquerait une telle
att i tude des partenaires de la France, et
envisagé « peut-être la rupture » du Mar-
ché commun, mais il a aussi exprimé sa
conviction que les cinq « choisiront le Mar-
ché commun parce que c'est notre inté-
rêt à tous les six », ajoutant toutefois :

« S'ils choisissaient autrement, nous nous
adapterions ».

UN PLAN
De quelle • adaptation > s'agit-il ? Le

premier ministre est resté muet sur ce
point. II est curieux, cependant que cer-
taines rumeurs courent en ce moment les
salles de rédaction au sujet d'un plan
ultra-secret du général De Gaulle, d'une
sorte de « communauté » économique et
scientifique unissant la France à l'Union
soviétique et à ses satellites du Comecon.

Le bruit a coïncidé avec la visite à
Moscou du ministre de l'économie et des
finances Michel Debré et l'annonce d'un
projet de communauté à neuf , de « com-
munauté atlantique a de Wilson.

M. Debré aurait « tâté le terrain » à
Moscou au sujet du prétendu projet gaul-
liste de communauté < France - bloc so-
viétique », sans qu'on sache très bien le-
quel des projets est une « réplique » à
l'autre.

On remarque aussi, à Paris, que M.
Brandt, ministre allemand des affaires étran-
gères, a estimé nécessaire de faire une
mise au point laissant entendre que le plan
Wilson de communauté à neuf parallèle
à la CEE ne doit pas être considéré comme
définitivement enterré par le gouvernement
de Bonn « comme -certaines réactions pari-
siennes avaient cru pouvoir l'affirmer ».

Dans les milieux parisiens compétents,
on confirme en tout cas les propos du
premier ministre : si les partenaires de la
France entravent l'application de la poli-
tique agricole commune, la France consi-
dérera, « d'un cœur léger » qu'ils entendent
par là « mettre en sommeil », figer le
Marché commun dans son stade actuel.
La France en prendra acte, ce qui est
les six et elle intensifiera son commerce
ciaux n'en cesseront pas pour autant entre
les six) et elle Intensifiera son commerce
avec les pays tiers.

Jean DANÈS

Dean Rusk : nous sommes informés que des
Chinois travaillent au Viêt-nam du Nord

WASHINGTON (AP). — Les sondages diplomatiques entrepris par les Etats-
Unis, pour obtenir des éclaircissements sur les conditions posées par Hanoï à
une négociation de paix n'ont produit jusqu'ici aucune assurance qui justifierait
la cessation des bombardements, dit-on dans les milieux autorisés.

Il semble toutefois que les responsables
américains recherchent plus que des « éclair-
cissements » sur la déclaration faite le 30
décembre par le ministre nord-vietnamie n
des affaires étrangères, M. Nguyen Duy-
trinh , selon laquelle Hanoï engagera des
pourparlers si les Etats-Unis cessent leurs
bombardements.

Us chercheraient à obtenir des indications
permettant de penser que cette cessation
serait suivie, non seulement de négocia-
tions, mais aussi d'un arrêt de l'envoi de
renforts nord-vietnamiens.

Les intentions exactes dts Etats-Unis
n'ont pas été officiellement définies et le
secrétaire d'Etat, M. Dean Rusk, a fait
savoir au cours de sa conférence de presse
du 4 janvier qu 'il n'a pas l'intention d'an-
noncer le prix que les Etats-Unis exigent
pour l'arrêt des bombardements.

ESCALADE ET CHINOIS
Parlant hier à San-Francisco, M. Rusk

devait encore ajouter :
« Je ne vois pas comment nous pouvon s

parvenir à la paix en abandonnant l'un
après l'autre les pays envers lesquels nous
avons pris un engagement •.

Evoquant la situation dans le Sud-Est
asiatique , le secrétaire d'Etat américain a
affirmé : « 11 est de notre devoir d'établir
un milieu dans lequel peuvent se dévelop-
per de libres institutions. »

Pourquoi , a-t-il demandé, le terme d' « es-
calade > ne s'applique-t-il qu 'aux Améri-
cains ? « La zone démilitarisée est envahie
par le nord, mais parle-t-on d'escalade ?
Les voies de navigation à Saigon sont mi-
nées. Si nous en faisions autant à Haï-
phong, ce serait qualifié d'escalade », a fait
observer M. Rusk. Si les Etats-Unis en-
voyaien t des troupes au Cambodge, la dé-

cision c choquerait le monde et serait ap-
pelée une escalade > , a-t-il ajouté.

En réponse à l'une des questions qui lui

ont été posées après son exposé, le se-
crétaire d'Etat a déclaré : « Nous savons
qu 'il y a des Chinois au Viêt-nam du
Nord — ingénieurs et experts en matière
de communications », mais il a ajouté qu 'il
ne croyait pas que « des Chinois de Chine
soient engagés au Viêt-nam du Sud » .

L'état de santé des deux opérés
du cœur semble satisfaisant

PARIS (AP). — Le Dr Blaiberg au Cap
et M. Kasperak à Stanford (Californie)
sont, à des degrés divers, dans un état
satisfaisant.

M. Kasperak, qui en est à son cinquième
jour après l'opération se remet lentement
de l'intervention et des complications qui
étaient survenues. Les fonctions rénales sont
redevenues presque normales, le rein arti-
ficiel n'étant utilisé que par intermittence.
L'opéré peut maintenant s'asseoir sur le
bord de son lit et remuer les jambes.

La tension artérielle, le pouls et les fonc-
tions cardiaques sont normales, M. Kaspe-
rak est toujours alimenté par piqûres in-
tra-veineuses, mais il respire sans l'aide
d'appareil respiratoire. Les fonctions du
foie continuent à s'améliorer.

Au Cap, le Dr Blaiberg continue égale-
ment à faire des progrès. L'infection virale
à la gorge a presque disparu, a dit le
Dr Barnard au cours d'une conférence
de presse. L'opéré est de bonne humeur
et a un excellent appétit. Il ne montre
aucun signe d'infection, ni de rejet : € On

ne peut pas demander plus », a dit le
Dr Barnard.

DANS UN MOIS
Le chirurgien a indiqué que le liquide

qui a été retiré par ponction du péricarde
jeudi était du sang provenant de saigne-
ments post-opératoires. Un tube qui avait
été placé après l'intervention pour faire
écouler le sang n'a pas tout recueilli. Ce
n'est pas une indication de rejet, a dit
le Dr Barnard.

< Je pense qu'il est à 50 ou 60 f y  mieux
qu'avant l'opération. Et le plus important
est qu'il mène une vie plus agréable de
jour en jour » a-t-il dit, ajoutant cependant :
« Je connais encore quelques moments d'an-
xiété tous les jours... Je no suis jamais
satisfait ».

Le chirurgien pense que le Dr Blaiberg
pourra rentrer chez lui trois ou quatre se-
maines après l'opération du 2 janvier , s'il
n'y a pas de complications.

UN CfflEN
Le Dr Demikov, de Kiev, a greffé il y a

trois jours la tête et les pattes de devant
d'un chien de deux mois sur le corps d'un
chien de quatre ans.

Ce dernier, appelé Moukhtar , se porte
bien, rapporte l'agence Tass, qui précise
que le Dr Demikov a eu naguère une
consultation avec le Dr Barnard à Moscou.

L'opération a duré quatre heures.

Les pourparlers de paix au Yémen
sont dans une impasse complète

BEYROUTH (AP). — Les pourparleis
préliminaires de paix au Yémen , qui de-
vaient s'ouvrir à Beyrouth sous l'égide de
la commission présidée par le chef du gou-
vernement soudanais , ont été renvoyés sine
die.

Ces entretiens devaient préluder à une
plus large conférence de réconciliation na-
tionale , qui aurait eu lieu au Yémen même.

Le chef de la délégation yéménite roya-
liste a déclaré qu 'il refusait de rencontrer
les républicains si, au préalable, la com-
mission ne mettait pas un terme à ce qu 'il
a dit être une « intervention russe » au Yé-
men.

Il a également critiqué la « non-neutra-
lité » de la commission et a réclamé une
parité avec les républicains, dans le nombre
des représentants aux pourparlers ,

La délégation républicaine , elle, a fait
objection à la présence même du prince
Ben Yahya , membre de l'ancienne famille
royale.

Pour le prince Ben Yahya, la délégation
royaliste est simplement venue à Beyrouth
pour rencontrer la commission et se plain-
dre d'une participation russe aux combats.

c Nous voulons que la comnujjion amène
les républicains à cesser de recevoir une
aide russe, a-t-il dit. Nous retournerons en-
suite au Yémen pour nous assurer que
l'aide russe a effectivement pris fin , alors
nous serons disposés à rencontrer les ré-

publicains, si le problème de la représen-
tation est réglé. »

Le prince a repris les informations de
sources royalistes, d'après lesquelles un pi-
lote russe a été tué par les royalistes , au
cours d'une opération dans les environs de
Sanaa.

Les techniciens de Pasadena ont réussi
à débloquer la boite noire de «Surveyor»

PASADENA (A TS-AFP) . — La « boî.
te noire » destinée à analyser le terrain
où la sonde lunaire « Surveyor 7 » s'est
posée mardi en douceur a finalement été

débloquée par télécommande de Pasade-
na après un nouvel essai infructueux jeu-
di soir.

L'appareillage en question, de la taille
d'une boite à chaussures , était resté sus-
pendu à environ 60 centimètres du sol,
Un de ses câbles pris dans un cliquet.
Or, pour fonctionner , la « boîte alpha » ,
ainsi qu 'on la désigne officiellement , doit
être à ras du sol. Elle émet alors des
rayons alpha dont la réflexion par les
minéraux du sol indique la nature du ter-
rain. Cette analyse est une des principales
missions du « Surveyor 7 » .

Le déblocage a réussi grâce à une ma-
nœuvre du bras de l'excavatrice pour la-
quelle celui-ci n'avait pas été conçu. En
le relevant jusqu 'à la hauteur de la boîte ,
on l'a amenée à faire pression sur l'ap-
pareillage bloqué et à le libérer.

Les résulta ts de la première analyse du
sol jeudi matin ne seront connus que
dans une semaine et demie, annonce-l-on
au laboratoire de Pasadena.

Le médecin de Zurich
Le Dr Félix Largiader, de Zurich,

a déclaré qu'il s'était entretenu avec
tous les membres de l'équipe chirur-
gicale de Groote Schuur. Il ramènera
à l' Université de Zurich « un compte
rendu plus ou moins complet de tous
les aspetes importants de ce cas » .

Par ailleurs, la nouvelle d' un éven-
tuel départ à l'étranger du profes-
seur Barnard a ému les autorités sud-
africaines. « Ce serait une catastrophe
pour nous s'il p artait », a déclaré
l'administrateur de la province du
Cap. Nous faisons tout ce qui est en
notre pouvoir pour le garder ici. »

Un enjeu
UN FAIT PAR JOUR

II y a 10 ans, très franchement , par-
liez-vous souvent du Yémen? Le Yémen,
connais pas, aurait-on peut-être répon-
du à la question posée.

C'est qu 'à cette époque, il ne se
passait rien au Yémen. Le Yémen dor-
mait encore dans son Moyen âge. Et
puis, en 1958, un mot occupait toutes
nos pensées et assaillait nos conscien-
ces : Alger... Le. Yémen s'est bien rat-
trapé" par la suite, et la moindre de ses
dunes est devenue aussi célèbre que
la 5me avenue.

Au fond, cela devait venir. Quelle
idée pour un petit pays de vouloir vi-
vre en paix lorsqu'on est collé à la
péninsule Arabique, à deux pas des
pétroles du Moyen-Orient, à moins de
rien d'Aden dernier relais d'un empire
défunt , à portée de micro du Caire !
Que devenir, lorsque l'on n'est rien, si-
non un enjeu.

Ah, si le Yémen avait pu vivre dans
l'océan Indien ou sur une route mari-
time peu fréquentée de l'Atlantique, il
aurait coulé des jours sans histoire.
Mais le Yémen n'a pas même la chan-
ce de receler dans son sol quelques-unes
des matières stratégiques qui sont le
plus sûr garant que les plus grands s'ap-
pliqueront à vous faire les yeux doux.

Le Yémen qui n'était rien, était en-
core moins ambitieux que le tiers état
de la Révolution française : il n'ambi-
tionnait même pas de devenir quelque
chose. Son malheur vient de ce que
certains ont voulu, à leur façon, faire
son bonheur malgré lui.

Il y a peu de temps avec une élo-
quence qui fit beaucoup de bruit , Nas-
ser et Fayçal s'embrassèrent à son
sujet. Ils jurèrent à qui voulait les
entendre que le passé n'était plus que
le passé et que le Yémen deviendrait
une oasis. Il est redevenu un champ
de bataille, dont nul ne sait très bien
encore qui est le vainqueur ou le vaincu,
sinon que la guerre civile s'y exaspère.

Ce n'est pas parce que le Yémen
est un tout petit pays que la paix
lui est due. L'ile de Malte n'est qu'un
mouchoir de poche. Or, les historiens
militaires ont établi que, durant la der-
nière guerre, l'ile avait reçu en un
jour, plus de bombes au mètre carré,
que n'importe quel autre champ de
bataille.

Dérision ? Non, stratégie. Malte était
une position clé et le malheur du ,  Yé-
men est d'en être une autre. Nasser
y vit, dans la victoire de ses armes,
le moyen de consolider sa position de
leader de la révolution arabe, de mar-
quer un point décisif contre l'Arabie
séoudite en se rapprochant du pétrole
objet de sa convoitise.

L'URSS pour qui Nasser, on s'en aper-
cevra un jour, n'est qu'un César de
carnaval , a pris maintenant le relais.
Son aide aux républicains pour être
moins voyante, n'en est que plus effi-
cace, car les aviateurs soviétiques sa-
vent se servir de leur matériel.

L'URSS veut conquérir le Yémen, c'est-
à-dire avoir à Sanaa un gouvernement
à sa dévotion. Or, avoir à sa porte
un régime communiste, c'est pour le
roi Fayçal d'Arabie un danger, une
question de vie ou de mort La chute
de l'Arabie séoudite, ce serait la fin de
toute influence occidentale au Moyen-
Orient et l'Arabie séoudite est une plate-
forme de l'influence américaine.

Dans ces conditions, Fayçal n'a d'au-
tre ressource, que de s'opposer au péril
qui grandit à sa porte et il ne peut
le faire qu'en aidant les adversaires
des républicains eux-mêmes aidés par
Moscou. Et il ne peut le faire qu'avec
les armes dont il dispose, et ces armes
sont américaines.

Personne en Europe n'aurait rien à
gagner à la chute de l'Arabie.

Mais, il faut bien convenir que per-
sonne, non plus, n'a les moyens de dé-
loger les Soviétiques des positions qu 'ils
occupent, des positions qui , un jour,
seront peut-être le 17me parallèle du
Moyen-Orient

L. GRANGER

Lord Chalfont et le plan Wilson
BELFAST (ATS-AFP). — Le ministre

d'Etat lord Chalfont a implicitement con-
firmé l'existence d'un « projet Wilson » vi-
sant à instaurer notamment avec les « cinq »
(Allemagne fédérale , Italie, Belgique , Pays-
Bas et Luxembourg) une communauté pa-
rallèle au Marché commun dans des do-
maines qui ne portent pas atteinte aux
obligations de ces pays envers la commu-
nauté.

Dans un discours qu 'il a prononcé devant
l'Institut des directeurs d'Irlande du Nord ,
lord Chalfont a déclaré que la Grande-
Bretagne se proposait d'assainir l'économie
britannique dans un sens « parallèle » au
Marché commun et de renforcer ses liens
avec d'autres pays d'Europe occidentale et
particulièrement avec les « cinq » dans l'es-
poir de devenir un jour membre à part
entière du Marché commun. ,( .

SUR-LE-CHAMP
« Notre principal problème aujourd'hui,

a déclaré l'homme d'Etat britannique, est
de trouver un moyen de minimiser les
dommages causés par le veto (opposé par
la France à Bruxelles à la' demande d'adhé-
sion de la Grande-Bretagne au Marché
commun) et de faire quelques progrès . en
direction de l'unité européenne, même si
nous ne pouvons nous attendre à l'ou-
verture prochaine des ' négociations » .

€ Avec .cette idée à l'esprit , nous avons
l'intention dans l'immédiat de tout faire
pour renforcer nos liens avec d'autres pays
d'Europe occidentale et particulièrement avec
les « cinq »... tel est l'objet de la nouvelle
série d'entretiens qui a commencé avec
la visite à Rome au début de l'année
du secrétaire au Foreign office. Nos amis
européens ont mis en avan t diverses sugges-
tions qui rendent possible une coopération
utile. Nous voulons explorer ces possibi-
lités sur-le-champ ».

Cambodge : on tentera d'éviter le pire
mais craintes certaines pour le Laos

PNOM-PENH (AP). — Selon le com-
muniqué conjoint , publié à Pnom-Penh au
terme des entretiens entre M. Chester Bow-
les et les dirigeants cambodgiens , l'envoyé

spécial du président Johnson a promis que
les Etats-Unis « feront tout ce qui est
possible pour éviter des actes d'agression
contre le Cambodge » .

Les Etats-Unis, déclare également le com-
muniqué désirent éviter « des incidents et
des accidents susceptibles de causer des
pertes et des dégâts pour les habitants
du Cambodge » .

Le prince Sihanouk a, de son côté,
« exprimé le désir de son gouvernement
de tenir la guerre du Viêt-nam à l'écart
de ses frontières » et s'est prononcé en
faveur d'un renforcement de la commis-
sion internationale de contrôle.

Par ailleurs, on déclare de source mili-
taire à Washington que le Viêt-nam du
Nord envoie des troupes au Laos, par
l'extrémité ouest de la zone démilitarisée,
en plus grand nombre que d'habitude.

De même source, on interprète ce ren-
forcement au Laos comme la preuve que
le Viêt-nam du Nord n'est pas sincère
dans ses dernières initiatives de paix lan-
cées par les déclarations du ministre des
affaires étrang ères M. Nguyen Duy-trinh.

Litvinov accuse
L'appel décrit l ambiance pendant

les audiences, « les cris du juge s et
« les hurlements du publics. Il esti-
me que « la salle est remplie d'un
public sélectionné, d'agents du K.G.B.,
de « droujenniki » (auxiliaires de la
police) ».

« Ce public ricane, fait du bruit ,
offense les incul pés et les témoins. »

À la conscience humaine
L'appel conclut : « Nous nous adres-

sons à l'op inion mondiale et en pre-
mier lieu à l'op inion soviétique . Nous
nous adressons à tous les hommes de
conscience et qui ont assez d'audace.

Exigez la condamnation publi que de
ce monstrueux procès et la punition
des oucpables. Exigez la libération des
accusés, et un nouveau procès obser-
vant toutes les normes juridi ques, en
p r é s e n c e  d'observateurs internatio-
naux. » ,

Etre juste
M. Litvinov a encore déclaré :
« Je ne m'inquiète pas d'une arres-

tation éventuelle. Je ne pense pas
qu 'on m'arrêtera , mais dans mon
pays, c'est toujours possible . Je veux
simplement voir mon pays devenir un
pays juste. »

M. Litvinov était entouré d'une foule
d'amis et de parents des accusés.Bga Moscou

Des amis des accusés ont rompu un
barrage de police devant le tribunal pour
offrir des œillets rouges aux quatre avo-
cats de la défense.

• Merci , vous avez fait tout ce que vous
avez pu » leur a dit une jeune fille.

Les trois premiers accusés devaient être
dirigés au cours du week-end sur Potma ,
camp de travail sur la Volga célèbre parmi
les intellectuels libéraux d'Union soviétique.

Le groupe d'environ 50 sympathisants
des accusés qui avaient monté la garde
tout au long du procès, était retenu par
25 policiers en uniforme et harassés.

Un agent de la police secrète prenait
des photos de la scène.

M. Litvinov a déclaré à un journaliste
que Galanskov avait dit au tribunal : « En
m'arrêtant , vous avez gagné la bataille ,
mais vous perdrez la guerre pour la démo-
cratie en Russie » .

SUES Yougoslave
Apres examen par les cardiologues

et l'équipe de chirurgie cardiovascu-
laire de l'universi té  Baylor et de l'hô-
pital méthodiste , une opération a été
faite pour remplacer la valvule mi-
trale, et en raison de la gravité de
l'état de la malade, les médecins ont
utilisé une pompe artificielle durant
l'opération.

Le rythme cardiaque, qui était irré-
gulier avant l'opération , est devenu
régulier depuis.

Durant l'évolution post-opératoire,
Mlle Acman a eu une défaillance rénale
et est actuellement en traitement. Elle
a repris des forces et a été en mesure
de quitter l'hôpital pour de courtes
promenades en voiture dans la ville.

UN PAS EN AVANT
Un rein artificiel est utilisé pour

aider les fonctions rénales de la mala-
de.

L'appareil de dérivation du ventri-
cule gauche, qui est considéré comme
un pas en avant vers la mise au point
d'un cœur artificiel , augmente le pom-
page du sang. Son utilisation n 'est
que temporaire et est destinée à per-
mettre au cœur de reprendre des for-
ces après des années de maladie , sui-
vies d'une opération.

La pompe n'est pas introduite dans
l'organisme du patient. Les seules par-
ties de l'appareil qui pénétrent, dans
le corps sont les tubes qui servent à
la dérivation de la circulation du sang.

Le froid maintient son emprise
sur presque toute l'Europe

PARIS (ATS-AFP). — Le froid est en-
core exceptionnellement vif dans une bonne
partie de l'Europe. Le record appartient
aux pays nordiques où, à Tynset, en Nor-
vège, on a enregistré moins 38. Des brise-
glace sont entrés en action dans l'Outer-
fjord. En Finlande, le thermomètre à Hel-
sinki marquait moins 28 degrés, mais
au nord , en Laponie, paradoxalement, il ne
faisait que moins 13.

En Allemagne, l'hiver redouble d'ardeur,
et dans le Holstein , l'armée a été appelée
pour dégager les rues, des routes obstruées
par des congères. La plupart des rivières
sont prises par les glaces et la navigation
est interrompue sur le Rhin et le Danube.

Sur la côte balte , une des plus fortes

tempêtes du siècle a sévi, isolant plusieurs
localités. Un bébé est né dans une voiture
blindée de l' armée, réquisitionnée pour trans-
porter la mère à l'hôpital. Une digue de
protection a cédé à Zingst, mais la troupe
a réussi à colmater la brèche. Aucun train
venant de l'ouest n 'est arrivé à Berlin.

En France, le froid ne s'est que partiel-
lement atténué. Il reste très vif dans l'est
du pays et sur la Provence. A Marseille ,
les navires ont des retards d'une demi-
journée en raison de la violence du vent.

Les Balkans ne sont pas épargnés et
toute la Grèce du nord est bloquée par
la neige, les routes comme les voies fer-
rées. Les cols sont fermés.

Israël et la RÀU ont procédé à
un échange général de prisonniers

GENÈVE (ATS-AP). — L'échange gé-
néral de prisonniers de guerre entre l'Egypte
et Israël, qui intéresse quelque quatre mil-
les Egyptiens et moins de vingt Israéliens,
a débuté, vendredi matin , à la hauteur
de El Kantara , sur le canal de Suez, en
présence de MM. Martin , délégué du CICR
en Israël, et Boisard, délégué du CICR
en Egypte.

Cet échange est le résultat de démarches
entreprises depuis plusieurs mois par le
Comité international de la Croix-Rouge.

Cet échange général réciproque est le
premier du genre entre les deux pays. Pour
le Nouvel-An, les autorités israéliennes ont
remis en liberté 500 prisonniers égyptiens
environ contre un Israélien , mais l'événe-
ment avait reçu peu de publicité à cause
fies fêtes.

Les Egyptiens venaient du camp d'Athlit
où 5000 soldats égyptiens ont été détenus
au cours des derniers mois.

LES FEMMES S'EN MÊLENT
On apprend par ailleurs que cinq femmes

arabes suspectées de sabotage ont été ré-
cemment arrêtées par les Israéliens en Cis-
jordanie occupée.

Selon un communiqué officiel publié à
Tel Aviv , trois de ces femmes, Zayne Ha-
bash , Foudad Abua-Laima et Naila Abub,
sont détenues à Naplouse par les forces
de sécurité israéliennes. Elles sont accusées
d'appartenir à l'organisation de sabotage
arabe de Palestine et d'avoir été entraî-
nées au maniement des armes dans une
clinique de Naplouse utilisée comme cen-
tre de liaison par le mouvement « El Fa-
tah » .

J-vjrviJl\J2i3 \s\r). — ociuu le i i i n u s K - i u
de l'intérieur britannique , un automobiliste
sur quatre , soumis à l'alcootest en no-
vembre , a fait l'objet de poursuites.

En tout , 3106 automobilistes ont été
invités par la police à se soumettre à
l'alcootest en nombre. Sur ce , nombre,
126 ont refusé où étaient trop malades.
Parmi les autres , le résultat a été positif
pou r 795, lors des analyses ultérieures de
sang et d'urine. L'alcootest ne suffit , en
effet , pas pour entraîner des poursuites.

L'alcootest
en Angleterre

DATMOUTH (AP). — Le lieutenant-
colonel Frederik Wagg, qui a entretenu
une correspondance avec le général De
Gaulle depuis la fin de la Seconde Guerre
mondiale , vient de lui renvoyer la- croix
de Lorraine qui lui avait été décernée
durant la guerre.

Il a adressé une lettre au général De
Gaulle, expliquant : € Je ne puis vous con-
sidérer autrement que comme un homme
qui cherche à imposer sa volonté et qui
mène une politique nuisible aux intérêts
de mon pays ».

Croix de Lorraine :
retour à l'Elysée

PARIS (ATS-AFP). — La consternation
règne sur le chantier de la rue Maryse-
Hilsz, où trois ouvriers ont péri carboni-
sés au cours de l'incendie qui a détruit
le baraquement dortoir où ils couchaient .
La fatalité a voulu qu 'il s'agisse de trois
frères : Antonio, Luigi , et Michel Lassala ,
employés depuis 10 ans à la société.

C'est un poêle à charbon vraisemblable-
ment surch auffé qui a provoqué l'incendie.

Incendie à Paris ;
3 ouvriers carbonisés

BRUXELLES (AP). — «Le Mirage sera
choisi. Cela ne fait aucun doute » , décla-
re-t-on de sources proches du gouverne-
ment belge, à propos du choix que doit
opérer la Belgique entre l'intercepteur fran-
çais et le « Phantom » américain.

Ces mêmes sources indiquent que les
experts militaires belges et les milieux d'af-
faires ont depuis longtemps jeté leur dévolu
sur l'appareil français qui devrait rempla-
cer les F-84 américains démodés. Le mar-
ché porte sur 105 appareils pour un prix
total situé entre 600 et 700 millions de
francs français.

La Belgique aurait
choisi les « Mirage »

PARIS (ATS-AFP). — Des engins ex-
plosifs vraisemblablement déposés par des
autonomistes bretons ont endommagé les
préfectures des départements des Côtes-du-
Nord et du Finistère à Saint-Brieuc et
Qu imper.

A Saint-Brieuc , l'explosion s'est produite
à l'entrée d'un soupirail donnant sur la
cave située juste au-dessous du bureau du
pré fet. De nombreuses vitres ont été bri-
sées. Des tracts trouvés à proximité dé-
claraient : « Combattons les abus des fonc-
tionnaires français en Bretagne avec le
F.L.B. » Ce sigle est celui d'un mouvement
régionaliste breton qui s'intitule « Front de
Libération de la Bretagne » .

La seconde explosion s'est produite dans
le sous-sol de la préfecture du Finistère
à Quimper. Une grenade , lancée par une
ouverture , a éclaté, provoquant quelques
dégâts.

Epidémie aux Philippines :
77 morts

MANILLE (ATS-REUTER). — Une épi-
démie intestinale a causé la mort de 77
personnes dans le nord des îles Philippines.
Vendredi, les autorités sanitaires de Manille
ont déclaré que la maladie avait été cau-
sée par un ver, long de 29 millimètres.

Nouvelle hausse de l'or
à Londres

LONDRES (AP). — Pour le troisième
jour consécutif , le cours de l'or a enregistré
une hausse à la bourse de Londres mais,
déclarent les spécialistes, le volume des
transactions était normal pour un vendre-
di.

Selon eux , cette hausse du métal marque
la reprise des demandes après les périodes
calmes de Noël et du jour de l'an. On
ne prête guère de foi aux informations an-
nonçant que la Chine a entrepris d'impor-
tants achats à Londres.

Autonomistes bretons :
des engins explosent

400 membres du P.C.
exclus en Yougoslavie

BELGRADE (AP). — Environ 400 mem-
bres ont été exclus du parti communiste
de Yougoslavie pour « attitudes idéologi-
ques étrangères » , a annoncé l'agence Tan-
youg, qui rend compte d'une séance de la
commission de contrôle de la ligue yougo-
slave des communistes.

L'agence note qu 'il s'agit d'une nouvelle
tendance par rapport à la période où les
exclusions étaient motivées surtout par des
cotisations non payées ou par des offenses
à la moralité.

Il y a deux semaines, le président Tito
avait déclaré : t Nous exigeons une disci-
pline absolue et consciente. »

Les projets du Québec
QUÉBEC (AP). — Le premier ministre

M. Daniel Johnson a déclaré au cours
d'une conférence de presse que le Québec
est prêt à discuter avec le gouvernement
fédéral au sujet du projet franco-allemand
de satellite de communication.

Au cours de ses entretiens de Paris avec
le général De Gaulle au mois de mai,
M. Johnson a fait approuver le principe
d'une participation du Québec à ce projet.

Le dispositif des alliés se renforce
le long de la zone démilitarisée

SAIGON (AP). — L'intérêt des opé-
rations militaires s'est déplacé vendredi vers
le 17me parallèle où les artilleurs commu-
nistes ont tenté, pour la quatrième fois
depuis le mois d'août , d'abattre avec leurs
missiles Sam des bombardiers B-52. Dans
ce même secteur, les Américains viennent
de procéder à un renforcement de leur
dispositif défensif le long de la zone dé-
militarisée, avec 3500 marines, pour enrayei
la reprise des infiltrations communistes à
la fin de la mousson .

D'après le commandement américain, au-
cun des appareils visés n'a été touché par
les quatres fusées tirées depuis deux pla-
tes-formes mobiles à trois et quatre kilo-
mètres au nord de la zone démilitarisée.
On estime que c'est la première fois que
les Nord-Vietnamiens approchent si près
du 17me parallèle leurs batteries.

Les super-bombardiers ont pu accom-
plir sans encombre leur mission contre les

positions d'artillerie communistes de la
zone démilitarisée et les chasseurs < Phan-
tom » ont aussitôt attaqué les deux empla-
cements signalés.

EN LIGNE
Quant à l'état effectif le long de la

zone démilitarisée, face aux 25,000 ou
35,000 Nord-Vietnamiens, les Américains
disposent avec les nouveaux renforts de
15 bataillons de marines opérationnels répar-
tis entre les deux provinces de Quang-tri
et de Thua-thien où sont également en-
gagés les 12,000 hommes de la première
division d'infanterie gouvernementale.

Pendant ce temps, le génie poursuit l'édi-
fication de la ligne NcNamara.

Enfin , dans les trois mois à venir , le
premier ministre de Thaïlande a annoncé
l'envoi de 12,000 soldats au Viêt-nam du
Sud, ce qui portera à 150,000 hommes
les effectifs thaïlandais engagés dans le
conflit.
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La haute couture
de la gaine


